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-REPONSE A . UN LECTEUR 

LA SITUATION ÉCONOMIQUE . DE L'ÉGYPTE : 
PRÉSENT ET AVENIR / 

.Te viens de recevoir d'un· lecteur une lettre en langue 
anglaise dans laquelle il dit: "j'ai lu avec une certaine sur­
Pr.ise l'article ·d~ la se~ai~~ de~nière da~s ·Ièquel vous dé­
çlarèz que le commerce en Egypte est esséntiellement libre. 
Qvè pensez-vous des importation~ des pays "à monnaie rare 
co~me les Etats Unis, le Canad~, .le Portugal, la S11isse et la 
Süède? D'autre· part, des entraves ~ sont portées au commerce 
d;·exportation. Par conséquent, dire que l'économie égyptienne 
esf Iibre serait inexact. 

"En ce qui conc·erne la valeur de la livre égyptienne, vous 
sàu.tenez que son pouvoir d'achat es't ~ussi élevé que celui 
du dollar américain. Je suppose que vous serez d'accord avec 
moi pour affirmer que la valeur .nominale de la devise égyp­
tiemifu~st trap.: élavée; .- car · vous obtenez. sur le marché noir 
du .. ·C:air~. ·J?: 1'. 32 poûr . ·ûn ~oÜar au _lieu -du tar-if officiel de 
P. T. 24.3~ . . · . · _·, . ~ < ; · ' . . · -
... ,.."Finafemen.t vous dit~s qùe to_us les · pays du monde. à 
h~·xéepii(:m .. du::Royaum~. Uni. e( des Etats Unis ont des chiffres 
indices. dl.r wût de'Ja .. vie plus élevés qu'en Egypte. Que diteb­
và,]s des ~Etats · ScrlndiDayés ·.où Je coût:. de la vie n'est que 
d~ 15tf éoritï·e~ lOO,., av'ân{ia : ~u-e.tre. ·Dans plusieurs autres pays 
d'Euro-pe, les : chi.ffrës::: indié:es sont plus. bas qu'en Egypte. 
l'e~timè · aue ~ .la · :P~rsorinaùüt ·étrangère que vous ·citez vous 
a _:fénJrni :des éi~~ents: ·fa~x . ;et tr.ès-- eiagérés. . 

.. . - ~ . : . - : ~ . . : . .. :>- .. . J .'. ' ·- . ' . 

. ·: ~•iJé· _ ~ésirerai avQÙ' . YOS~:V.t}~s ·sur la q~estion.'' 

Mon airrîaiîfe" coiT~spJnci~rit me. donne l'occ"asion de re­
venir sur tin- sui et qu( inc{ tiènt à éoeur·. 

_:-.-~.Je · .$ufs d'accord .avec. J'an:eien ministre qui m'a tenu le 
lan:gage 'optimiste . de la ~erna:lne. dernière. Je $Uis d'accord 
a~ec lui -lorsqu'il dit ·q-ue ·réëônomie égyptienne est essentiel­
lément libre. Je veux ·: parlèr !d'économie intérieure, de tout 
ce cùiï tolièhe· à la· vie quotidienne. ·tl n'existe aucun· pays au 
monde . si 'l'on excepté .. les .É.t#s tJnis. la Suis$e et . poss.iblA­
.rn.ent les Pavs Scal'Ïdinaves 'où l'on peut tout acheter sur le 
marché fibre à .Sa. ti été-. · Et cela coristiùre oôur nous tous. un 
atout ma.ieur. 

D'autre part, le commerce d'importation est libre, à l'ex-· 
çeption des pays à devises rares. Et même pour ces pays, la 
yrande Bretagne met à notre dis-position plus _d'un rrïillîon 
de livres par mois. Nous n'avons pas . besoin . de plus . . du 
moins -pour le mom.ent. Un coup d'oeil nous· _en convaincra: 
les rues sillonnées .d'autos américâines: les épiceries .vendent 
des con,serves améri.caines: on a inond~ le marché de bas . 
Nylon, les cigarettes américaines sont- dans -toutes les bou­
ohes. Pourquoi d'ailleurs insister pour se procurer des mar- · 
chandises américaines. alors aue l'on"-peuf obtenir ·sui dès 
marchés à devises moins rares, un grand nombre de produits· 
similaires à ceux de l'Amérique? · · · · · 

En ce qui consiste à la valeur "intrinsèque du dollar. c'est · 
la psychologie contre laquelle nous" n.ou.s élevions la semaine 
dernière qui pousse la valeur du ·dollar· à ·P.T. 3~ syr le mar- . 

ché noir. Oui dit marché noir dit abus. On veut obtenir des 
dollars parce que les dollars sont rationnés et l'on fait du 
marché noir. Ce qui ne veut ooint dire que le pouvoir d'a­
chat de la livre égyptienne sur le · marché intérieur soit in­
férieur à celui · du dollar . sur le marélié · int~rièuÎ.::~~~#ofti.D.t 
V oÜà ce que nous a V OnS dit la semaine: dËH:nière·.-.Jt oilà . : c'~ 
que nous . rép~tons -!1-Uj.ourd'hui. .' ': . '~ ! · 

. . ·• , . · • ~ . · r ' · 

Enfin, si nous n ,·a v ons pas cité ·Jes pays . scan dina vês,' ·c'est 
que du point de ·vue économique, iÎs ·.ne représeptèpt . (Ji:ùm 
fà.cteur . relatîvement nünime. Certes, il sé po~rrait : que· ie 
coût de . la vié ·soit inférieur en S.uèd~ qu ··~If ,.~gy-p.~e~ : ~ai~ 
ceci est dû au fait que la Suède n'a pas souffert des méfait's· 
de la g1:1erre .. Elle a travaillé à plein r~nderrü~ri.t , ·ë{,"sO.p .·,p<;>-:. 
te,ntiel industriel a été augmenté. · .. · ' · · · · ·. . 

Mais .dans tous les autres pays· d-'Europe, · si l'on ··extep;te 
les produits rationnés et débités à, âe_s ·: ta.r~~s : qfif:ci~J~? i:(êput' 
de la vie est sensiblemcmt plus élevé qu'ep: "Egypte. : II ·en ·fist 

aJn~J ~n France, en Italie, en Grèce, ·en; Esp~gn~:)<;tÜ~~~6rJp~~1~; 
~n Allemagne et dans les pays ·p!acé,s ·derrière -hi Tidœu .. -d·e ~ 

fer sqviétièJVe~ . ' . '! ,' '·. r 

L'on est donc fort rrial venu de . dod.stam~~~t ;_ Pr~~~ster1 
contre l'état. ct'e_ c,hoses qùi règne en .E.gyptè'· un :·état d~Pclios~es 
nuilement parfait terte·s, mais qÙ~ bi~.ii. d'àûtr~s.- ·boYi~:.~é:rtVJent 
et à j~ste rai~on! · . . . · · ~· :; . ·, ;:.._, .~, -,·< , : r _;:: ~ · ·. 

.1' 't . . . .... 1 • 

Mais si le présènt est réconfûrtant~ ,~l n~ · s~aglt .' ,p~$dd_è: ;se 
eomplaire dans une . béatitude dange1~euse. Au· ·;c~ninÏiN:l, :le­
moment est tout indiqué pour profite!~ de 'fa; _ sltwi.~è>~i~ a,h'lfelle: 
en vue de ,. forger . les armes économ:iques ; de.: demaiin;ttEr ·èe~ 

armes sont une amélioration de notre production agricole e1 
industrie~le ét la conquête de marchés étranger$. . .. . 

La· ,conquête de marchés étrangers doit êtrè-: iti ·j~a'Vâiù­
garde -tlè . tout progràmme é_eonomique rationnel. Car tôt ou 

·tard, le développement de. l'industrie locale, une plus grande 
production agricole, nous mettra dans l'obligation · de: recher­
cher des -débo_uchés ho~s d'EgypÙ~. Or, si nous nè nou$:·y pre­
rions que dans quelques annéès, il sera trop tard et les efforts­
que nous devro~s alosr déployer seront bie.nt plus _con$id~rable!~ 
Par contre, si d'ores et déjà nous nous mettons à exporter -
même au prix d\m léger sacrifice pour nous ....:.... lè·' hiàrchés 
qui nous ·sont nécessaires · seront rapidement gagnés et nol,lS· 
récolterons · à ·ra venir des bénéfices indéniables. - - .~: ·':-':.' :.: " . ... .. .. ~"' ' . 

Si nous rioùs sommes éloignés un peu de . là lettre de notre 
correspondant, il n'en demeure pas . moins q~e '. nous 
estimons, .comme nous l-'avons dit, que la .. situation·· ùÔriomi­
que ac~uelle ·de l'_Egypte est excellente~ quo~qu'e~ pen~.~.nt_ le! 
p_essj_mjstes. - . . , , 

Ce qui nous inquiète c'est l'avenir. Et p~int1rl.f ~ét ··a~e­
·nir pourrait être brillant si l'on savait s'y' pre~drê. Si, ~~;tout . 
l'on savait s'y prendre ·à temps. ' ': · ' <; 

Charles ARCÀCHE. 
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COMMERCE 
Le · m.if!istère. ·des Affaires €­

trang~· ·a 'déCidé- rte . rehouve:­
Œt!r leif acc&ds :L.ïtervenus entre 
i'Egypte et ~ Royaume Uni, 
d'ùhe part, ét l'Egypte et l'Ir-
dMd.e, E1'au~e part. . 

Ce ren~uvellement sera d'une 
nQu~e)Ge ann~~ e?Gt>irant fL.ï fé­
vrlr · t9-t$, aux ·mêmes clauses 
e~c.ox,;<1itlons· ' actuehlement en 
v. . eur. 

dutefols. en raison de -la dé­
dlàtaiÏQil ··oe l'indépendance de 
la Tran~tJordanie, le premier ac­
oord . Îl4éngf.obera P·1u..s cet Etat 
s<>uverft.!n. 

J.es cigarettes 
L'administration de l'Industrle 

au miriîst~e du Commerce vient 
d'~l)prouvèr la deman,de des fa­
briques de cigarettes relative à 
l'exportation d~ surp.:us de la 
product~on, · soit des quantités 
dépassant · les besoins de la 
oonsommatiort loca:e L'admi­
nistration a envoyé tine note en 
Ce sens au ministère des Finan-
ces. · 
~~ co~erves alimentaires 
A ta su~te de la .suspension du 

tra-vatt Hans certames fabriques, 
[e mtnlstère du Commerce et 
de l'Industrie vient de décider 
dautorisér l'ex:por~ation des con· 
.serVes' alimentaires à destination 
des pays 'àrabes: Une note en 
c~- sef).a a ~t.~ . adressée au mi· 
mstè~ ·oes Wmànces pour l'ap­
probattQn de. cettè décision et 
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REDACTION 
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sa réa1~isation au cours des mois 
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Les produits industriels 
En réponse à une note de 

Q'adminis~ration du Travail, a­
dressée au ministère du Com­
merce et de l'Industrie. l'admi· 
nistration de l'Industrie a ·pré­
paré un projet en vue de l'ex­
portation du surp,lus de la p,ro­
duction industrieli:e du pays. 

Les produits médicaux 
Les autorités compétentes du 

minis·:ère du Commerce et de 
!l'Industrie étudient actuelile­
ment la question de l'exporta­
tion de certains produits médi­
caux à destinaüon des pays é­
trangers en général et des pays 
du Moyen-Orient en par~iculier. 

On croit eavoir que l'expor­
tatiœl de ces produits sera au­
torisée, étant donné que :e tra­
vail est suspendu actue-llement 
dans certains laboratoires. 

Les tomates conservées 
Le ministère du Commerce e~ 

de l'Industr:e vient de décider 
d'interdire l'exportation des to­
mates en conserve, les quantités 
se trouvant dans le pays étant 
restrein•tes. 

L'exportation du coton 
L'union des exportateurs du 

coton a été informée que la 
m:ssion françajse charg-ée de l'a­
c:hat du coton égyptien est ar­
rivée par la voie des airs au 
Caire. Elle partira bientôt pour 
Alexandrie pour accomplir sa 
tâch.e. 

Signalons à cette occasion que 
l'un des membres de :a mission 
est arrivé à Alexandr1 

p il y a 
trois semaines. il a déjà acheté 
du. marché'--:ibre 10.000 'balles de 
coton. 

Par ailleurs, la question de la 
vente du coton à la Chine est 
encore à l'étude. M Chen con­
su1 général de Ch:ne à Alexan­
drie, a discuté la question avec 
les autori ~és compétPntes de 
1:'admi.nistrat:on du coton. M. 
Che!'l qui a été transféré au mi­
nistère des Affaires étrangère"\ 
chinois, a auitté l'Egvpte en 
route pour la C:hlne , où il sou­
m.ettra à son gouvernement le 
résu1~at. de ses discussions. 

La graine de coton soudanaise 
La Banque de Crédit Agrico~e 

a MA informP.e f111° le nreMier 
arr1vag-e de 1a gra'ne do coton 
soudanaise. constitué par un 
stock de 10 000 tonnes arr1verH 
à Alex::~.nnrie . 1~ h~nnue se 

CHARLES ARCACHE 

Rédaction au Caire : 
Me. Ch. ATALLA 

' chargera ne la distrihution de 
ces qu~ntitP.s aux huilP.ries. Le 
total des stocks de graine sou­
d~naise, ani R~'>ront importés s'é­
lèvera à 90.000 tonnes. 

INDICES BOURSIERS EGYPTIENS 
Le Service d'Informations Statistiques, Economiques et Fi­

nancières (Raymond I. Errera et Robert Isma:un) communi­
que: 

Valeurs à Revenus Fixes. 
So.c:ét-és de Crédit ... w .. . 
Sociétés des Eaux . ..... .. . 
Soc: étés des Hôte:s . , .. , . 
Soc:étés Foncières , , . , , ... . 
Sociétés Immobilières .. . 
Sociétés de Transport .. . 
Sociétés Industrielles ..... . 
Indice Général des Acts. 

1.5.45 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 
100 

1.5.46 
93.22 
98.21 
97.26 

143.47 
9.8.9.8 
98.48 

102.79 
El4 81 
99.13 

27.2.47 
102.27 
91.96 
97.71 

134.59 
-89.37 
91.21 
92.21 
851.3 
91.54 

6.3.47 
101.94 
91.12 
97.09 

134.94 
89.20 
91.37 
92.76 
85.07 
91.44 

13.3.41 
101.4'7 
91.54: 
97.91 

134.94 
89.2i 
90.69 
93.94 
85.16 
~1.57 

LES CREANCES STERLING LE COTON 
Le "Journal de Genève" a L'adivité au marché de Minet 

pub:ié un article intitulé "L'E- el Bassêlll a augmenté au cours 
gypte réc~ame à la Grande-Bre- des ·deux dernières semaines. 
tagne les actions de la Cie du Les prix de certaines var:étés 
Canal de Suez." d.e coton ont haussé au cours 

,Cet article donne l'histoire de de ce~te période. La moyenne 
l'achat par Disraeli de 167.642 des ventes quotidiennes s'est 
actions de cette Compagnie, re· élevée à 4.000 . bal!les 
lève que l'Egy.pte n'a jamais ou- Les prix du Karnak se sont 
blié ce marché réalisé à son dé· stabiJsés. Ceux de l"'Achmou· 
tr:ment. Actue:lement la Gran- tti" ont haussé .d'€nv'irOn 30 
de-Bretagne est endettée envers piastres par cantar. 
l'Egypte, et les créances égyp- · 
t:ennes ster:ing s'é:èvent à la Par ~meurs. les demandes 
somme de 450.000.000 de livres. d'achat de coton égyptien par 

L'Egypte estime qu''il est de Iles pays étrangers et particU· 
toute justice que la Grande-Bre- lièrement les pays europfens 
tagne en règle une partie par ont augmenté . . La Grande-Bre­
la cession des actions du Canal, tagne a a.cheté depui~- le début 
dont la valeur actuelle est de de ce mois 30.000 balles de CO· 
80.000.000 de livres. ton et la France 8.000 balles. 

Entre autres arguments avan- LES SOCIETES ANONYMES 
cés par l'Egypte à l'appui de sa · · 
thèse, figure cette considération La propo.sition de loi sur les 
que la Grande-Bretagne a déjà . sociétés anonymes récemment 
cédé dern:èrement au gouver- votée par la Chambre est main• 
nement de l'Argentine, en rè- tenant soumise à la Commis­
g~ement d'une partie des avoirs sion des Finances du Sénat. 
sterling de ce pays, tous ses Celle-ci a demandé au ministre 
droits dans les Chemins de Fer du Commerce qu'il soi~ permis 
Argent:ns. Eri conséquence. l"E- à l'admintstrateur d'être mem· 
gypte n'accepte pas que la Gra~- bre de dix s-ociétés au lieu de 
de-Bretag-ne lui réserve un tra'i· six comme a décidé :a Chambre. 
te-ment œfférent de celui qu'elle Le ministre du Commerce a a;p­
a ,consenti et accordé au gou- prouvé cet amendement. 
vernemènt argentin. 

L'IMPOT PROGRESSIF 
Le Conseil des ministres a 

examiné l'exposé que le ministre 
des Finan<'es fera à la Chambre, 
Sllr lia po:itiql)e générale finan­
dère du gouvernement. 

On croit ~avoir aue 1e gou­
vernement a ~'intention de faire 
voter par .les Chambres. au 
cours de la prPsen·e ses-sion 
par!ementa:re. l'imuôt pr"gres­
sif sur le revenu global do.nt il 
av::J.it été question l'année der­
nière. 

. LES CHEMINS DE . FER 
Nous appre11·ons que 120 wa· 

gon<; commanr1és Dar J'adrninis· 
trat;on des Chemin<; do fer é­
gyptienne en Grande-Bretagn~. 
vrr:ivero-nt d~ms le rourant de 
cPtte aimée. On Sllit que ces 
wagons seront utilisés sur les 
lignes principales. 

DEMANDEZ 
A VOTRE PHARMACIEN 
~-P~ 

KIRBY 
(FABRIQUÉS EN GRANOE·BRETAGNEI 

COMPRIMfS K A S P 1 R 
REMEDE RADICAL 

~ONTRE LES NEVRALGIE$ 
N'AFFECTE PAS LE COEUR 

PRIX AU PUBLIC P.J. 5.- LES 20 
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PROBLEMES LES DROITS D'INVENTION la part leur reve:qa:qt, 1~s. inté- u; CONGRES DE P~ACIE 
DE L'APPROVISIONNEMENT re.ssés refusèrent sous prétexte Le congrès de 1.)~~~-e a 

t'exp· ortation des · couvertures ...1. Un prœès dev~n.tteled,t[~bunnal q:u'i:s ne touc-l}ai€'Ilt que des clô'turé Ia session ma_ltgtt·_1lal_e le 
>Ue comme:t"c-e mJJX n.:.exa _, droi'ts d'I'nyenti'"n ""~. qu'1'ls ne '(' -~ no.+ E · d 1 b d d · t d tt · v "''· J'eud1' 13 mal\S. Au ÇO'U:U ."'e ""·~~ n rruson e a --sura on ance rie vien e me re aux pnses :livraient à' aucune a'ctivité com·· te. session, le -conO't'èë a-. pl!hl Jes actuelle des couvertures. sur le deux in'venteurs et l'adminis·~ra- merciale. : o~ 

marché égyptien le sous-secré- ti-on du Fisc sur la question de M u b"h 1 M · ch décisions suivantes: · 
taire d'Etat pour les . Questions savoir si les droits d'in.vention . sum~ Î~~/'"' d;éfen~~n d~;a~: ar; - La ratification d~ :.stà'tuts 
d'Approvisionnement au minis- sont passibres de ~'impôt sur les tribuna~ mixte de commerce de l'Union générale de iJ!.ia1ina­
tère du Commerce et de l'Indus- bénéfices commerciaux. d'Alexandrie et le conseiller .ro· cie que l'Association -~ ;J>har­
trie, édudie actuellement l'op- M. Thomas Key, ancien in- ya'l . Charles Ayoub bey pC aidera ma:cjens d'Egypte · a.vatt. élaJ:>o· 
pprtunité d'autoriser l'exporta- g.éndeur en chef d.e la Cie. des 'POUr l'àdmipi~tra·tion du Fisc. rés. n requiert des,. ~I'_gan}$a-
tion d'une grande quantité de Eaux d'Alexàndrie, et M. Hu- I,'INOUS'J'RIE DU LIN tions :pharmaceutiq\lè~ . d.3ll~ Jt(S 
·00t article. · be.rt W1alton, directeur général · pars arabes d'exécuter (!es s.ta-

de cette ·entrep-rise sont les Une Commiss'lon a été- tuts. 
Les prix des meubles inven~eurs d'un filtre dont ils formée au Ministère de l'Agri-

Le ministère du Commerce et avaient cédé les droits d'exp:oi- <mlture sous la présidence, d.e Conformément, à la ·Gê~l-
de l'Industrie · étudie actuelle- tati on à . une compagnie britlm· S.~; ·le Dr.· Mol;all_led Aly, Et K1· -sion prise _par le p1'emte:r Ço!}· 
ment les causes de la hausse des nique contre une redevance pro· dan:y bey, secretaire géneral .de grès de Pharmacie, r~ 'ti0Ïèlèn\,e 
prix des meubles meublants, car 1portionne11e aux bénéfic-es re~ ce M:i:p.istère, }m vu~ d'étud.Ier Ccrogli'ès suggère qu'~ , OQde 
bien que. le prix du bois a. sen- venant. de la vente de cet a'P· J,'.aV'emr de . .1. mdustne. de fiJlra- pharmaceutique ara:be soU éta­
~blement diminué, au GOUrs_ de pareil. · ture et de tissage du lm en E-· bli et mis en vigueur «an~ Îes 
ees derniers temps, ces meubles Requis d'a.cqru:itter l'impôt ~ur gypte. pays arabes. · . 
oontinuent toujours à être mis · · ...l 

~ vente à des prix inabordables. - Le Congrès réila~ ues 
gouvernements des ~taJ! ,A;ra-

l.a distribution des tissus •bes que des lods soie.nl créé~ 
populaires pour la réglementation de _la 

Un Comité s'est réuni dernière- "L''E:tablissemen~ IDEALII, profession de pharma•ien~ en 
ment sous la présidence de S.E. ·"1 vue · d'affecter le colnïDeJèe .des 
-Mahmoud Riaz bey, ministre du médicaments aux se~ pllarma• 
Commerce et de l'Industrie, au- ciens. 

quèl Comité ont participé cer- c ANGFLOGLOU & c La fixation de$ 'tom de tains représentants de l'Indus- · o tous les méd.icall1ent4, · ;ta ttxa-
trie de Filature et de Tissage et ti on dés nor-aires dè8· · :eharma-
ont étudié l'opportunité de mo- • &Ill • • ci es, la restriction: .da ·;:t) . y~te 
difier le régime actuel de la dis- des _produits pha.rùlaeeutiques 
tribution des més et d'établir un IS, rue Galal Imm. Se+ton, Tél 42532•46915 "'n Eiros aux seule..s pliarmaettes. 
nouveau système pour la distri- _ Le Congrès demande. ·à ce 
hution des tissus populaires. que les ' gouverneme~ epoou-

PROBLEMES DU CHOMAGE ragent l'industrie des jJOdu'its 
Il a ·été annoncé qu.e le~ au- pharmaceutiqu€s en les J,lroté· 

.tkJrités militaires britanmques geant de la concu':rre:rtl~ étràn-
tnt fermé deux de leurs us:nes. gère. 
A ;a sui:e de cette mesure, PEUVfNT v:OIU$ FOUR-NitR : - Le Congrès att:., l'att~~--
.10.000 Quv:ers furen.t licenciés. Hon des gouvernemet.ft.f a.rabés 
Ce matin. les autorités britamü- ·sur la nécessité de eréer des 
ques Ont envoyé leurs représen- TOUTES ETIQ·UEn· 'ES SI,MP' ·E'S o ·u ·DE L-uxr centres de culture d')iepbe_è mé· . tants au min~stère des Mfaires .., ·~: 1 
socia:es pQur payer aux ouvriers dicina es. 
licenciés les saJlaire's , et les in- , , h • - Il recommande ,(le déten-
demn.itJés. Le ministère d~légua sur pa'piers dore, argente, c romo, CUI'r, dre I'jmportation d~ l!~'éc,iaittés 
~gar.ement . ses re.prés~?ntants e~ 1 .qui pourrai€nt être preyar.ées 
les indemnités furent vers~es ce sim·plle, en 2-3 coulleu·rs dans les .pays arabes, matin., dans la cour du ministè-
re, à des milliers d'ouvriers. - Il demande .à 'Ce ; <lue l,'im· 

HORAIRES DE TRAVAIL 1 TOUT-ES COULEURS D·E PA1PIERS G01MMES pôt ap~liqu~ ~Uf!: , ph~rniacies 
Les propriétaires d'usines et soit celui des bénéfices Eéalisés 

les directeur$ de sociétés vien· !. pç_r les gens de professiop libé-
nent d'adresser à l'administra- m· arque " ·I,D'EA·L', raies et non celui appliqué aux 
tian. du travail une note dans bénéfices commerciamt · 
laque:le ils de!T'andent la ré- LES COMMUNICATlONS 
duction du nombre des heu- TELEPHONIQUES 
res de . travail quot;düenneq de . en rouleaux toutes dimensiio•ns imprimés . . 
l'ouvr:er. qui travai:le deux ou Les expériences organla.ées par 
trois Périodes Pa'r jour ou ben IO·U s•·mpl-e' s'' • l'admin'iS'tration des T~~égraphes 
de réduire le salaire des ou· et Téléphones pour l'é'tab;isse-
wiers, pour qu'ils ne soi·en.t . ment de communicati-ons télé-
pas exposés à de grandes per- p • ft t t h t. d J 00 bob'• :phoniques .entre l'Egypte :et Ja 
tes par . suite des 1mportatio::J.s rime : 1

r 1our ou ac a e ' •nes ISU!sse, ont donné .des résultats 
étr~mgè.res. . . satisfaisants. 

D'autre part. les ouvr-ers de 250 m. GRATIS : Nous appreno:ns, .-par ailleurs: 
ont adresse une P

1

ainl·e d~ns que le gouvernement ... ~uisse a 
:l,aaue'Je t:s demandent à l'ad· l • approuvé la note :r:e:at:ve à la 
ministration de rejeter la note Une m·achin;e fX.PRIESS po·llr le·ur ·emp 01. fixation du tarif des eommuni-
qui lui a été adressée et dont cations té~éphon1ques 'entré , Le 
J~s terme.q . ne tiennent pàs Caire et Berne selon :es mêmes 
<=ompte, disent-iJs, des droits , • • • • • .. • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • bases qu'ave-c les autres pays. des ouvriers. 
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Technique d'aujourd'hui UN EXEMPLE DU 
NOUVEAU STYLE ' \ 

---------·---------

les progrès de l'orchifecture moderne 
FRANK LLOYD WRIGHT est 

le plus ·connu des archi­
tectes américains et- un de 
ceux qui ont su montrer le 
plus de hardiesse. Les deux 
maisons qu'il s'est' fait cons-

L'ARCHITECTURE américaine rie qui conduit les architectes rent des bâtiments d'un goût truire dans le Wisconsin et 
montre une tendance ·de américains à utiliser de plus discutable, dont le type est le dans l'Arizona, n'ont pas e.n­

plus en plus nette au ~-'fonc- en plus des matières comme fameux Woolworth Building, core fini d'attirer l'attention 
tionnalisme"; pour s'exprimer le verre, l'aluminium et le construit en 1913, et qui domi- des spécialistes et du grand 
plus communément, ses réali- contreplaqué, matières dont ne New-York de sa masse néo- public. On peut dire sans exa­
sations ' ·ont :- un caractère de l'utilisation même modifie pro- gothique de _238 mètres de gérer qù'elles ont servi de mo­
plus- en plg~ :'moderne". L'ar- fondément l'aspect de la mai- haut. C'est à l'architècte Louis dèle à une grande partie des . 
chit~ct11rf fonctionnelle a:pour .son américaine. Sullivan que revient le mérite maisons à prix de revient re­
princip~; JJ.O.InW~ :~9ll ·: J\Diri l'in- LES GRA. N·DS ARCH,ITECTES d'avoir, avec son Wainwright lativement élevé . qui ont été 
d'fque,.l de : co:nstruir~ en tenan! Building construit à St. Louis bâties par la suite en Améri-
d'abord compt-e .. des :conditions AMER~CAINS en 1890, conçu.le premier buil- .que . . Pour donner une idéé qe 
d-~~s_: lesq)l~llC?s. sera . ~tilisé ~e CETTE . influence .des nou- ding à charpente d'acier dont ce · que peuvent être 1es ten­
b.a:tur:rept; .:se.s li-gnes etant de- . veaux matériaux sur le l'extérieur fût dépouillé .·de dances de l'architecture mo-
t~Jrfi.m~,~-s :'!?ar aille.ur~ par, le . style et ia conception de l'ar- tout ornement. . d'erne américaine, ie rrtiliux 
souq,,d}:lht_I?er ._au ,r:ueux ~es- chitecture n'est pas nouvelle; est encore de décrire l'une· dès 
Pace ... ~lsponible· d economiser · Louis Sullivan a d'ailleurs dernières maisons conçues pa'· r . ,._ ·': ... : ., , . ,, .. , . , c'est l'apparition de la . char-le~ DfJ~,ter.Hüt;x: :et . d_atteu:dre a pente entièrement métallique, un autre mérite: celui d'avoir rank Lloyd Wright, et qui ·se 
la. beaute., Comme, t~l~~~ cet_te eh 188;5, qui provoqua et per- for:rpé .· Frank Lloyd Wright, dres~e . dans la campagne . du 
~-~tf~~e .s -~_p~ose_ a 1 e~lectls- mit la construction des grat- l'un de~ plus grands architec- Michigan . 
.m .. e .. .. ' . _t,.,_e_ St_._ ~_.a-_drr_ e _a ·la. :m. ethode_ tes-ci'el, dont . l'appari'ti'on de- tes americains, .et qui fut le D 't' d l' . - premier à attaquer l'archi'te.c- u co e e entree, la mai-
qtp: ·.fa:Jf_, passe_r le sou_c1 de co- v· ·ait' révolu-tionner l'arch1'tectu- son e· st " tt " 1 l . ture traditionnelle. Cette ré- · mue e , es seu es 
pie_ r: . u_ n :;.st_yle_, qu_ el co. nque . a- re mondiale. Ce qui ne veut otivertures e'tant d · t volte contre les styles c.o. iwen- es vas1s as 
v~nt ; (!€:~UI:_.de constrmre ration- aucunement dire que les gr at- tionnels mit d'ailleurs . assez placés à hauteur de · plafond 
nellem~nL -... tes-ciel marquent le début de des pl'e'ces .d'hab't t' L longtemps à . porter ses ~ruits, 1 a lOn. a por-

Cette tendance "mode'rne' l'architectnre fonctionnelle, car te d'entre'e franch1'e la · 
' '-t aux Etats-Unis, puisque c'est ' maison 

s'es.t ':d.éVe_.loppée . aùx ··.;Etats- .les architectes de l'époque, à tout ent1'e're n'et ' · , seulement vers la décade de s qu un epa-
Un .. Ï's à· pa_ rtir des -anhéés 1930, la recherche d'un style adap- nou1'ssement perpe'tuel d 1 · · · " 1930 que s'affirma vraiment la · · e c ar-
~a:is ;. ellt,;::~s~ _: renfor~é~ cons~.- té à la verticalité, s'emparè- tendance moderne de l'arch!·- té et de baies vitrées. Le ves-
d~rab-lement actuellement p·ar rent du style gothique des é- tibule e'tro1't co d 't ' · · · ~"' -- · " · tecture ame'ri'cai·ne, alors que ' ' n Ul a une la:. péuqr,i.e .dé filatériaux "cl as'- glises qui leur en offrait · le 1 · d t 1 t f • . . . . l'Europe connai·ssai't depui·s oggia on es por e- enetres 
sïqu.es~ àe.·construction, pénu- seul exemple, et construisi- d t b 1 p longtemps des styles nouveaux onnen sur un a con. our 

·•······• 
'·' Lire dans· "La. Rev~e d'Egypte" de la ·semaine 

p~oêhailié: :, · · '· ·· . 
' ,-, -· .f . 

i.A:,RÊFO.RMÈ .. DE LA. FISCALITE FRANÇAISE 
_
1 

!ln_· ,e _; ~~t.ér~s~_aiJ. te ét11de critique du· ·système fiscal t 
; françats :~u, a la. plume de-F. DELA TOUR. 

-. ~~~-~- - ;:~}~;~r·.~ .~ ·: ~ -~. ~- ,~ .•• ~ - ~- •.•• ~ ............ _,_ 

-· . t)J4m~e de COm.il~rce Franç~ise -. --~ 
~}~>;·,:~:: .- '-_ -,~:::.:· ·' ~~ ·Ca ir~ . . , 

Les Membres de la Chambre de Commerce França1se du 
. C.aire , so~ · .info.rll!él? _que l' Asserftblée Générale ordinaire an­
:~ùtëUe:'po.U.r' 1947 sou~ la ,H(iute ·:Présidence _d·e S.E. M. G. Ar· 
.wngçi,s." ~J'il-bds$adèur · de ' Franc~. a été fixée au SAMEDI 29 
M}\.Rs· ·coURANT. A .'IS HEURES{30. · 
· Les Mëmbres-: Effectifs · (Fr\:Inçais ou Protégés Français 

, Ciïan.t :·1(Jroit ~'dë :v-;ote -et ·éta:Qt él~gibles au Conseil d'Adminis· 
· t~ci:t~of:if:~s_ç~'1: ;donb cortv:oques statutairen_ient pour assister à 

';cetté' ;\ss~mblée qüi aura . lieu à Ja Maison de France. salle du 
·tleréfè ;Ç;Fia-riÇai_s (date et heure (ci-dessus). 
·'· · ·;t ;;, .:".': .;_-· · : .. A L'OR:DitE pu JOUR: 

, ... , J;: :77;. -~~pj)~rt "(lÜ; CÇpsét.l ~.'Administration; 
· ·· · -n. ~ ..... 'Rapport- du : Tresoner'. et des Censeurs; 

nli: -4 :Ap.p-rO.btttion des comptes d.e . l946; 
- ~ .-. IY ... ~ ~·- ~p,proput-iQn -. d:t,l 1bud<jet pour 1947-: . · 

n·;;·~.~n!T)Vl~d~~e~t~~ns .:ct4" st~t~ts; . . . c 

,:·:~i.~:'f : 1 ·.,~~n?'t'J~lle~·l3~t d'pn; hers du Conseil d'Admmis­
i urroi J •·:: : ·t~~tiçm;,Fompose - ;-d,e: ,MM. FAVRE, HENON. LUCE, 
':l r:îq ;~'•MA'NHES. : MAUCORPS,, SAUTY, THUILOT.-VINCENT. 

. ::' ,;f','i !:' ~: ;, (JJ.-ês''Metnbr~s ·sor'tan:ts sont reéliglbles·j. 
.Pour le changèment· d~~ 'Stchuts. le quorum ét_ant fi?Cé à 

'léÎ' ttloifié"{hflroin'bré' 'des :Membr.~s Effectifs. ces d-erniers sont 
d~nf!'Jfn~amméiit' ' ii>r1és ·de ' venit ou. en cas d'empêchement, 

_dé- s:e' .fdi~ r~pre!ié::1ter pçn' procuration,: selon le.s formulaires 
'q~~tW':onf ~~cf~~~d~~~~emerit ·!.~çU:s. · ·., ' 
1 

. .•. • • d " ' ··' •· •.• ) ... '· .. J.e _Président: J. MAUCORPS. 

et hardis·. Ce sont d'ailleurs faire pénétrer encore Qlus de 
d h't lumière, le plafond de la log-

es arc 1 ectes européens, pro- gia est percé d'ouvertures et 
fesseurs ou architectes prati-
quants, qui, en venant s'ins- une sorte de "lanterne . de 
taller aux . Etats-Unis, devin- . plancher", dont le fond est de 
·rent les maîtres de la nouvel- verre, laisse elle aussi entrer 
le école américaine. Il n'est la lumière, et permet d'admi­
peut-être pas inutile de rappe- rer le jardin situé sous 1a log-
1er. les noms de ces européens 
qm ont contribué à former le 
nouveau visage des villes a­
méricaines. D'Italie vinrent 
Pietro Belluschi et Raphaél 
Soriano; d'Allemagne, Walter 
Gropiu;:; et Mies Van Der Ro­
hede; de Suisse, William Les­
caze; de Finlande, Saarinen· · 
de Suède, Runtenberg; d~ 
Vienne, enfin, Richard Neutra 

_ élève du célèbre architect~ · 
français Le Corbusier, et qvi 
est devenu l'architecte le plus 
connu de Californie est à la 
pointe du mouvement de l'ar- • 
chitecture moderne aux Etats­
Unis. 

(suite en page 12) · 

f-··· .............. .i . 

, Dr.-lng M.l SAtlH 
Ingenieur Conseil · 

Expert Près les 
rrib1,manx . Nationaux et ,Mixtes 

·· 32, Rue ·. Garn eh Cha-.rkass · ' 
Le Caire. ::_ Tél. 57551 . . 

Etudes, exécutions et Mon· . 
tages· des Appareils, · . '·" 

Machines et Fours pour 
l'I ndustrie. 

· · · Modernisation 1 ndustrielle 
des Usines. 

Constrùction et Organisa.' : 
lion des Fonderies et des · 

Tous CE;'S hommes se gardè- · Atel i~rs Mécanique!!. 
rent bien . d'importer en Amé- Emploi du Mazout dàns les· 
ri que des styles étrangers; ils Chaudières Fours à Chaux ·.· 
combinèrent leur profonde ex- ·et Briques. . . 
périence de l'architecture nou- histallations pour · la . : . 

· deshydratation. · . · .. · ~ 
velle à une analyse des con- : Constru~tion des Chambre~ · 

. ditions soCiales du p·ays, pour . frigorifiques. . ' . 
arriver à une architecture mo- · Dévéloppeme_n, ·, des hwen· · · 
derne adaptée aux besoins _ · . ti ons 'Mécaniqires,,èt .E IJ ~ë~ 
spécifiques de l'Amérique. ~ • gistrem~~nf' ·~~ -~ ~re.v~t~. ~ .· ·: 

-~·-~ -~ • ·~- !L~ :T~~~_l.-.œ:--~~ -~ 
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NOS INDUSTRIES 

L~INDlJSTBIE SlJCBIËBE· 
,1 1 -

L'INDUSTRIE sucrière égyptienne est 'déjà vieille de 
plus d'un demi-siècle. Après avoir subi de dures 

épreuves elle devient aujourd'hui une de nos plus imJ?or­
tantes industries d'exportation. Les progrès atteints · au 

_ cours de la dernière guerr.e lui permettent d'envisager 
un avenir beaucoup plus prospère. 

EVOLUTION 

En 1875 plusieurs usines furent installées dans les di­
vers centres de culture de canne à sucre. Cette culture était 
déjà répandue sur ·de vastes terrains et facilitait le déve­
loppement d'une industrie sucrière. Après trois années de 
labeur, une crise économique nationale détermina plusieurs 
usines à cesser de produire. Le petit nombre d'industries qui 

. tontihuàient à fonctionner ne résista pas longtemps. · 
Mais les possibilités d'extension de cette indüstrie en 

Egypte ont attiré plus de 2 millions de L.E. des .capitaux 
étrangers. En 1881 la grande Société des Sucreries et de la 
Raffinerie d'Egypte obtint le monopole pour la fabrication du 
sucre dans le pays et commença une activité qui ne cesse de 
s'h~tensifier jusqu'aui_ourd'hui. 

ETAT ACTUEL 

. La Société possède actuellement d'lmn\enses terrains près 
de Nag-Hamadi et de Minieh, où elle cultive - la canne à 
sucre. Celle-ci suffit actuellement à la production des usines. 
Bien avant-guerre déjà l'importation de la canne avait cessé. 
Sa cultm:e en Egypte a trouvé un sol favorable et d'immenses 
terrains à exploiter. 

La Société des Sucreries et de la Raffinerie a dû affron­
ter de fortes crises. Cependant elle n'a jamais cessé d'agran­
dir son domaine. Ses usines d'extraction et de raffinage sont 
réputées par le perfectionnement. Elle dispose_ actuellement 
de cinq usines pour l'ext~action du sucre, à Cheikh Fadl, 
Abou Korkas, Nag Harnadi, Armant et Kom Ombo, ainsi qu'u­
ne immense usine pour le raffinage à Hawamdieh. 

Le .rendement moyen 'de ces usines est d'environ 
130.000 tonnes. Cette quantité a beauc~up augmenté au 
cours des récentes hostilités. La production de nos usines 
dépasse les besoins locaux. Pendant la guerre elle a pu 
èr l'approvisionnement des pays du Moyen-Orient. Ce ni­
veau se maintient 'et mêm~ s'élève. 

L'importance éconQmique de l'indu1:itrie sucrière en E­
gypte provient non seulement de l'accroissement de son ren­
dement mais aussi .de l'amélioration de la qualité de canne 

~ cultivée et de l'exploitatiOn de plusieur~ terres qui demeu­
raient arides. De pl 'laS elle constitue un débouché à une gran­
de partie de la main-d'œuvré égyptienne. Plus de 25.000 ou­
vriers y sont engagés. A ·c~rtaine~ pério~e~ même ils _dépas"­
sent les 30.000. 

PRIX DU SUCRE 

Avant guerre le prix dU sucre tendait continuellement 
vers la baisse. En 1938 il était de 25 P.T. pour une oke de 
sucre ordinaire.· Le sucre importé était meilleur marché, mais 
la protection douanière a per:tnis à ,nos usines de poursuivre 
un développement régulier: Avec l'augmentation de _Ia pro­
duction on pouvait prévoir une grande . baisse de pnx, mal­
heureusement la guerre de 1939 et l'inflation monétaire ont 
causé une forte hausse. Le prix de l'oke est actuellement de 
7 P.T., c'est-à-dire le triple de celui d'avant-guerre. 

Relativement cependant; le prix de la production de nos 
usines est modéré. Par rapport ·aux ~utres produits le sucre 
est à un prix abordable. Il tend d'ailleurs vers une baisse 
rapide, Tovt dépend de l'attitu~e . des autorités. 

PROBLEMES DE L'EXPORTATION ~ ;. : . - ~· ' . . ;'t . 

· Afin de parer aux lourdes pertes qui 1~ ·m~ri~çép;tL~l~ 
. Société des Sucreries et . de. la Raffinerie envisage .. ~eu~ solu­
tions: 

La; première serait d'augmenter la ·produc::.Uon·· ~dés ' 
usines, de diminuer ainsi le prix de revient et par ~uite 
augmenter les bénéfices. La matière premiè*Ef ·'e~iste·)a · 
profusion, la main-d'œuvre et les machines demèurèront . 

- toujours les mêmes. Les fr·ais seraient (ion~ · ~~ibleirie~t 
\ majorés quand les bénéfices pourraient être doub~és. ·;.' 

Le problème serait alors de rechercher des noâveâux 

débouchés afin d'écouler les produits excédant .. Je.s -besoi.Q.s 
locaux. C'est-à-dire, en d'autres termes, exporter . 1~ _Sl;lfPfus 
vers .les pays du Moyen-Orient qui d'ailleurs réèl~~eht , une 
pq.ftie de notre sucre. . .. , _,,. , ;_ 

La seC.6Jlde par contre consisterait à élev~r J.e~i l. ~r~ 
de 7 à 10 P.T. l'oke afin d'augment~r l~s rec~Ue~ .:(!le .. la· 
.Société et l'aider à continuer à fournir les quantités· né-
-cessaires au pays. · .. , ..• q; .. 

, La première nous semble plus logique' et plus -~til~~ ; E-lie 
répond même, dirons-nous, à un besoin vital. Dans sori ·'eviJ­
lution normalè l'industriè sucrière est arrivée au _point, :9~ 
l'exportation devient un débouché essentiel,, Sa production 
dépasse les besoins locaux, . quand les pays voisins souffrent 
d'une pénurie de sucre. . . . . . · . ., .J. · ·: ··y·· ,· .f ·J -;.: 

Une politique qui favoriserait l'dxportation ·t· ·mènerait 
d'ailleurs à une baisse du prix de ce produit essenti~l à- l'.~p­
provisionnement du pays. Sans compte qu'.en ôùvriint des 
débouchés nous facilitons l'èxten·sion de nos usines .et: leur 
assurons un avenir avantageux. , .,.. , · : · ·' '"" 

La seconde solution semble contraire à la poijtique . qu'a­
dopte actu~llement le gouvernement en vue d'unë lutte .êori'-· 
tre la vie chère:- Une telle attitude sacrifierait non seuléine:Q.t 
l'intérêt du fabricant mais aussi celle du consommateur .. , 

Il est à espérer que l'export<Ùion vers-le Soudari ',sénfd~ 
nouveau tolérée et que d'autres permis seront à'CcO.idèS"'afin 
gue notre sucre soit expédié vers les pays voisins quf én . oni 
besoin · . · " '. · ·-<-: ~ · --

E~ définitivè, cert'âins dangers menaée~t· notr~ .. i~d~S­
trie sucrière, mais il dépend du gouvern~ment de .}p.i,faoiJiter 
l'extension ou de la mener à ·son:. déclin. ·· ... ;:.·.1 .. " .. ,., .. ~ 

·. '' M.H." 



LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE & FINANCIERE 

DEHYDRATION COMPANY OF EGYPT S.A.E .. -
. . . 

ASSEMBLEE GENERALE CONSTITUTIVE DU 18 MARS 1947 
En cG>nformité de nos Statuts, nous vous avons convoqué 

aujourd'hUi en Assemblée Générale Constitutive. 

· Les fon:<lateurs, $Uivant acte préliminaire des 8 et 10 No­
v:emb.r:e -~Mp . c.onvenaient de la formation de la Société. Les for­
malités légales entreprises ont abouti au Décret Royal du 12 
Juin 1946 publié au supplément du "Journal Officiel" du 8 Juil­
let 1_946, ,qqi! ;a . gûment autorisé la Constitution de notre Société. 

· 'Notre ' Conseille~· 'Légal, Maître· ALBERT DELÉNDA, a fait 
procédE!t' 'à la publication du dit Décret et des Statuts dans les 
Journaux d'-AlY)..Qnces . Légales et aux Tableaux destinés aux An­
noncés J iiitdiciaires dans l'enceinte des Tribunaux Mixte et Na­
tlo.nal du Caire, et a fait enregistrer nos Statuts au Greffe Com­
mercial Mh,te du Caire. 

1 . 
Le rapport du Censeur ZaKi Hassan, indique d'ailleurs que 

notre , S:od~té a ~:égulièrement été .constituée en conformité des 
Lois a·ctuellemènt en vigueur. ,, . 

Notre .Société a débuté ses activités en Février 1946. En date 
du 1er Mars 1946 nous avons pris consignation définitive de 
l'Usjne de Gabbary par nous achetée. Celle-ci, située à 3 kms. 
du r cen.tr~ , d.e ,la · Ville, . dans un quartier essentiellement indus­
triel êt' couvrant une superficie de plus de 5000 pics carrés, est 
amplement décrite et détaillée dans le rapport dressé par Mon­
sieur Georges Esperon, Ingénieur de l'Ecole Centrale de Paris 
et Expert près le Tribunal Mixte du Cairè, rapport qui se trouve 
à la ';disp9sition de tout intéressé qui désirerait en prendre con-

, naissance·. Notre Usine' a fonctionné d'une manière satisfaisante, 
traitant. une.·quantité d'environ 6000 tonnes d'oignons, nous rap­
porta_nt ainsi un bénéfice appréciable tel qu'indiqué dans la si­
_tuation ~e notre Société arrêtée au 31 Décembre 1946. 

Dans ces conditions nous vous prions de bien vouloir cons­
tater et approuver la constitution régulière de notre Société, 
ainsï ·que· l'a'Cq'uisition de notre Usine à Gabbary. De ce fait, il 
y a lieu de donner décharge aux Fondateurs et à leurs manda­
taire_s de -leur gestion jusqu'à ce jour. · 

Nous vous prions également de ratifier la composition ac­
tuelle d\l Gonseil d'Administration, qui en conformité des Statuts 
a été nommé ''pour une période de 5 ans. 

Nous .vous prions également d'approuver la nomination du 
Censeùr Za,ki Hàssan et d'autoriser le Conseil de fixer sa rému­
nération p~ur l'exercice à fin 1947.-, . . ,,., 

Nous .suggérons la fixation des jetons de présence à la som­
me de L1.E. 5.- par séance et du double pour le Président et de-
mandorrs votre approbation · à ce sujet. ' 

1 SSEMBLEE -·GENERALE EXTRAORDINAIRE DU 18 MARS 1947 
Nous vous avons convoqué en Assemblée Générale Extra­

ordinaire à l'effet de délibérer sur l'opportunité d'étendre l'objet 
de notré: Société. 

. NoQ..s estimons en effet utile, étant donné que l'oignon est 
-qn l~gume gui ne peut être traité dans nos Usines qu'à certai-

nes périodes de l'année, compte étant tenu de l'époque de& ré.­
coltes et de l'abondance de l'article sur le marché, d'étendre 
l'objet de notre Société au commerce et à l'exportation de l'oi­
gnon frais, en même temps au surplus de tous autres produits 
agricoles et dérivés. · 

Nous ajgutons que les installations de votre Usine -sont à 
même de traiter d'autres produits que l'oignon et qu'ainsi ·dea 
perspectives particulièrement intéressantes peuvent être envi­
sagées et sont actuellement étudiées par votre Conseil. . 

Pour ce qui a trait au paiement d'un dividende intérimaire 
v.otre Conseil estime en prenant en considération les bénéfices 
acquis, et étant donné qu'en conformité de :ç.cis Statuts le pre· 
mier exercice se terminera à fin 1947, pouvoir proposer à votre 
approbation la distribution de ce diyidende dont le montanf se­
rait fixé à P.T. 40 par action sous déduction des impôts Y. affé­
rents. 

Au cas où cette proposition serait approuvée, ce montant 
sera payable à partir du 25 Mars 1947 auprès du Siège de_ notre 
Société par estampillage sur les certificats provisoires. 

···································=····~ 
Messieurs les Mem'bres du Conseil 

d'Administration de la iD.EHY:D1RATION~ 
COMPANY OF EGYIPT S.A.E. 

·Le Calre. 
Messieurs, 

En conformité de votre demande nous avons l'honneur 
de vous présenter après vérification des comptes de votre 
Société, pour l'exercice finissant fin 1946, le compte Pertes 
& · P~ofits, ainsi que le Bilan Général à fin 1946. 

Il appert de ce Bilan que l~ Bénéfice total de la Société 
avant déduction des amortissements et des réserves, s'élève 
à la somme de L.E. 20073,173 rn/ms. 

La répartition se fait de la manière suivante:-
Capital entièrement versé .'.. . .. ... . . .. .. . .. . ... 75.000, -
Bénéfice réalisé .. . . . . . .. . .. .. . . .. .. . 20.073,173 
Crédits divérs . .. .. . .. . .. . .. . . .. . .. . .. . .. . .. . .. 2.465,302 

Ces montants se divisent comme suit:-

Installation .. . .. . . .. .. . . .. . .. .. . .. . .. . 
Marchandise, emballage matériel, etc. . .. 
Débiteurs divers .. . .. . .. . .. . . .. .. . . .. . .. 
Banques et caisse . .. .. . . .. .. . . .. .. . . .. .. . .. . 
Cautionnements, comptes suspens . . . . . . . . . . .. 
Frais institution .. . . .. .. . . .. .. . . . . .. . 

97.538,475 

L.E. m/m 
50.531,089 
8.605,360 

25.637,-476 
10.997,560 

1.201,420 
565,570 

97.538,475 

· ZAKI HASSAN 

• 

\ \ 

Compte rendu des Asse~blée~ générales ordinaire et extraordinaire 

tenues au . Siège de la Snciété le 17 Mars 194 7 à 5 h. p.m. 

L'Assemblée se · tint sous la 
Présidence de S.E. Charara Pa­
cha entouré de Messieurs Louis 
Meyvis, ·· Caràggia, et Mtre. De­
tenda, qui fit également fonc­
tion de secrétaire~ 

Messie ur$ .·, Virgile Siro vi tc~ et 
Morcos· ·$Ont nommés ._scruta­
teurs. Sur J8.7.50 . actions cons­
tituant If\ capital de la Société, 
14.950 atüons sont présentes ou 
représentées donnant droit à 

2990 voix sur un total de 3750. 
Le Président lit alors le rap­

port du Conseil. Avant de pas· 
ser au vote des résolutions por­
tées à l'ordre du jour, un ac­
tionnaire demande des détails 
relatifs à la somme de L.E. 
25.637,476 Jnlms. qui figure au 
Bilan en compte "Débiteurs di­
vers". Il lui fut répondu que cet­
te somme, due par le Ministry 
of Food à fin Décembre 1946 a­
vait été depuis lors encaissée. 

ASSEMBLEE GENERALE 

EXTRAORDI~AIRE 

Les 14.950 actions présentes 
représentant plus des 3/4 du ca· 
pital, cette assemblée est vala­
blement constituée. 

Cette résolution est votée a 
l'unanimité des actionnaires 
présents. 

Remarquons que pour un pre· 
mier exercice, .la Dryco, sur un 
capital de L.E . . 75.000 a réalisé 
L.E. 20.000 de ·bénéfices. · C'est 1a 
un résultat trés intéressant. 7000 

La résolution devant être vo- L.E. sont distribuées aux action· 
tée, comportait une extension naires et 13.000 passées à la ré· 
de l'obj·et social de la Société serve. 
comme on a pu le lire plus haut. J.A.Y. 
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LA FOIRE INDUSTRIELLE BRITANNIQUE DE 19.41 
La Foire industriell-e britannique, la première Foire d'a­

près-guerre, se tiendra du 5 au 16 mai, simultanément à 
Londres et à Birmingham; à Londres, à l'Earls Court et à 
l'Olympia, et à Birmingham, à Castle Bromwich. 

La Foire est organisée par le Département des exporta­
tions du ministère du Commerce, dans le hut de fournir aux 
acheteurs et commerçants étranger, une revue complète de 
la uroduction britannique. -

Les organisateurs de l'exposition viennent de terminer 
la distribution des stands aux exposants. Un nombre record' 
de 3.131 fabricants exposeront leurs prQduits. 

La Foire. suspendue pendant la guerre, s'est tenue régu­
lièrement toutes les années depuis 1915. Elle avait été créée 
à celte époque là dans le but d'encourager la fabrication, 
en Angleterre, de produits qui étaient importés de. sources 
étrangères, En 1920, la foire annueUe fut consacrée \ à la mé­
canique, et d'année en année elle se développa. 

Bien que depuis la fin de la guerre, ce soit cette a:nnée 
que la Foire fait sa première réapparition, on commença en 
1943 à penser son organisation. 

CARACTERISTIQUES. 

Le remarquable appui donné par l'industrie à cette expo­
sition qui se tient après 21 mois de paix est urre indication 
qu'elle constitue réellement la tête cl.e lance de l'offensive 
britannique d'exportation. Son but est beaucoup plus vaste 
que l'obtention immédiate de commandes pour l'industrie. 
Car bien que la reprise industrielle de la Grande Bretagne 
n'ait encore été surpassée par aucune autre nation, l'on sait 
que- vu les difficultés de certaines industries, les livraisons 
seront retardées. 

Grâce à cette Foire, l'acheteur étranger pourra se rendre 
compte des progrès réalisés par la Grande .Bretagne parallè­
lemént aux entraves que les fabriques du monde entier éprou­
vent en ce moment. Il pourra discuter de ces problèmes avec 
le fabricant. II' renouera de vieilles amitiés, établira de nou­
veaux contacts tout en se rendant compte de l'avance réalisée 
par la technique industrielle grâce aux découvertes faites 
pendant la guerre. C'est grâce à cette exposition que les 
commerçants se mettront au courant et prendront des déci­
sions pour les les années à venir, lorsque la production fonc­
timinera à plein rendement. 

LES EXPOSANTS 

La Foire industrielle est unique en son genre, dans deux 
domaines au moins. D'abord, elle est exclusivement natio­
nale et n'expose que des produits fabriqués en Grande Bre­
tagne, dans le Commonwealth et dans l'Empire. En second 
lieu, la participation est limités aux seuls fabricants des pro­
duits présentés. La seule exeeption est l'industrie textile qui, 
vu les nombreuses et différentes phases de fabrication, est 
représentée · par les sociétés commerciales qui sont les agents 
des fabriques. Au total, quatre vingts groupe:; industriels 
sont représentés. 

VOYAGE ET FACILITES 

Cette année !a Foire· se tenant err mai, au lieu de février 
comme _il en ét~it coutume, on espère que les visiteurs 
étrangers seront ainsi encouragés à co]Ilbiner la visite à l'ex­
p.osition avec leurs vacances. 

Les dispositions à prendre en vué du voyag~ ou des ré­
servations de chambr~s d'Hôtels se feront par l'entremise 
des agences habituelles. Cependant, les visiteurs doivent s'as-
surer des réservatiqns avant de partir. ' 

Le gouvernement a institué deux organismes dont le but 
est ·d'aider les h9tels dans le réaménagement des établisse­
ments, selon les nécessités d'après-guerre. Cette initiative 
n'a pas été pris.e uniquement en vue de la foire, m~is i~ ê~f 
certai;ri que la capacité totale de logement en Angleterre aug­
mentera considérablement jusqu'à l'inauguration de l'exposi­
tion industrielle. 

D'autre part, le ]Ilinistère des Vivres distribuerà - ~_e'S • t:àr­
tes supplémentaires de rationnement pour les Lo.ndorl-~(}~( qui 
logeront chez eux des visiteurs à la Foire. 

' ... ' •1 1 '. 

Des centres d'information seront établis à Lo:ild.fes '' · ~t 
dans plusieurs autres villes. Des bus feront le · s'e.twice ·~~tre 
·olympia et Ea~ls Court, gratuitement, entre ~0 h. 30 ;l;IÙ; ·.-·et 
6 h. 30 p.m. durant toute la période où la Foire sera ouvehe. 

Dans chaque.bâtiment où se tiendra l'exposi.tipn, uri Club 
des exposants et un elub des acheteurs étrangers ont été ins­
·tallés. Ils fourniront les informations, les. in'terpf~ies; :' .le~ 
sténo-dactylos, les cabines téléphoniques airisi qûe 'les rafraî-
chissements et les repas. ' ! , • ~ . : ' : 

. .•:. i 

En somme, tout a été mis en oeuvre pour assurer àda 
Foire industrielle britannique de 1947, le plus·: gran<f suè'bè·s. 
Encore une fois, le but qu'elle vise- n'est pa~ im,m;é:dl~~·:;S,'9P: 
objectif est plus vaste: préparer pour l'avenir '.1à plac'ê -~le la 
Grande Bretagne dans les marchés mondi~ux. . · ··· "' ·; 1

, · 
•J ;; '; ~· : , ; 1 • ! ' l t • i. : • • 

'· 
. ) t: j .~ l • 

' - ·. . ~ ' 

·· ·\ 

Le ministère des Affaires Etrangères et la Tfésorerie ont ~ ---_, -'";--•·-:------~~-_. ............. ...., .. 
ctonné rauotrisation d'accorder des visas gratuits aux visi- · , Watch department . small j _ewelry~~-··. ~ 3, 
teurs étrangérs. Dans les cas où une taxe est prélevée pour D k & 11 h • · ~ 
les ·visas de passeports pour la Grande Bret~Q;ne, les visi-~a t ermo~eters Photo,iDépartm~~nt 
teurs éventuels de la Foire industrielle-obtiendron-t gratuite- ... 
ment les autorisations · nécessaires. Le visa est valable pour 
une période de trois mois depuis la date d'émission. La dispense 
de la taxe est également accordée aux familles (femmes et 
enfants au dessous de 18 ans). 

Continentai·Savoy Hotel Bldg. · Opêra Square • Tel. 546 ~o 
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NpUVELLES ECONOMIQUES DU .PROCHE-ORIENT 
, · 

' r ··: 

. \' l ,: ! ~ :.< ~ . ' national pour le · rééquipement dent et comportant les détails 20 % sur les marchandises im-
économique, signés à Br.etton suivants :· port_ées des autres pays au cas · ... , ·Liban Woods le 22 juillet 1944, ratifier de )eur vente par ' l'entremise 
les résolutions adoptées par 1 - Nom et adre;;se. des semi-grossistes et détail-
chacun des conseils d'adminis- l;mts. 
tration du Fonds Monétaire In- 2 - Lieu de dépôt des .pro-

· .t ; ' ' ·' · ternational et de la Banque In- duits ·controlés. Article II - Le semi-grossis-
LE_ S_, __ 1D,. ·. E, .. V .. ·.,i~E .. S R.A,RES .ET LES t t' 1 d t d 2 t 3 te ou le détaillant ont droit à erna wna e en a e u e 3 - . Genre de ces articles ECHANGES COMMERCIAUX t b 1946 t ·tt · 1 un bénéfice de 5% sur la base oc o re , ra.nsme re a a avec indication des quantités 

U ' AVEé "tA FRANCE C~amb~e les deux accor.ds et, les existantes au début du mois, de du prix d'achat légal de . rim-
~. ' karhai Djoumblat, ministr~ re~o:lutwr:s - de~ . c_?nsells ~a~- celles reçues au co'urs de ce portateur. 

de· ~,rEe<:momiè · 'Nationale, a' eu mmlstrahQr: precites en . confe-_ ·mois et des contingents restant Article III - Le présent ar-
1 rant a~ . m~mstre des. Fmances à la fin de ce mois. . rêté entre immédiatement en une , lol}'gue:. entrevue avec e ·les attnbutwns y afferentes. 

4 - Noms et adresses des 
vigueur. C9mte, Du Chayla, ministre de _ 2-) Approuver 'un projet de loi 

France à Beyrouth. considérant le mois de décembre 
I,/entfet~eh a porté sur les de . chaque année comme mois 

devises · 1rarés ' que le Trésor officiel propice pour le reboise­
frança~s.: ctey~it assurer au Liban· ment obligatoire au Liban. 

acheteurs avec indication des 
quantités et prix des .Droduits tA MISSIO.N DE L'ARABIAN­
achetés. 

pour 1947 et sur l'état de rios 3) A 1 t' · t' 
écha.ng·es commerciaux .avec la pprouver a par lClpa wn 

du Liban au congrès des che­
France, en ·particulier le sort mins de fer dans le Moyen- · 
des expottàtions d'agrumes li- Orient, qui se tiendra au Caire. 
ban~is. :~ fl~~Vnation de , ce pays. 

Ce bilan doit être acconipa­
gné, sur demande de la part 
des Autorités · des documents, 
pièces et dossiers justificatifs 
attestant la véracité des opé­
rati.ons signalées. 

OCTROI :DE 813.000 DOLLARS . 
· ·: AU LIBAN . 

UNE MISSION D'INGENIEURS 
AMERICAINS Article III ~ La vente des 

Une mission d'ingénieurs amé- produits contrôlés aux consom-
Au covrs , d'une r;éunion M. ricains de la Trans-Arabian Oîl mateurs doit avoir lieu directe­

Kamàl Djouin:blat, ministre de co., est arrivée à Beyrouth. Il ment et à des contingents limi­
l'Economie Nationale, et M. Ri- s'agit d'une autre mission que tés, 
vain, r~p.ré~~ntant du Trésor celle de techniciens qui avaient Article IV _ Tous les bilans 
françâis; ' ont étudié les moda- visité le Liban et la Syrie, . 

· d tl · · d d · périodiques relatifs aux prodm!s lites · 'a ocatwn es evlses Les 1'nge·n1'eurs ont e'te· reçus · d · 
· l l' · contrôlés doivent etre a resses 

rares au Liban pour annee pa.r M. ,Murr, ministre des· Tra- à la Direction du Commerce 
194'1: On · sait q:ue le quote-part vaux Publics. Ils seraient char- extérieur de Damas' ou · à, ses 
libanaise . avÇJ.it été. fixée à 14 gés de l'étude géologique de la différents services dans les Mou­
millions de -' dollars et 5 millions région que le pipe-line doit hafzats. 
de livres: sterling; . éventuellement traverser. ... 

M: R.ivai:n , a · informé · M. Article V. - Les réglements 
Djoûmblat'que le gouvernement . LE PASSAGE DU PIPE-LINE des arrêtés 3721 et 879 au 27-9-
français · 'étâit disposé à verser SEOUDITE AU · LIBAN 45 et 19-10-46 sont abrogés. 
au Trésor Libanais le montant U d' t 1 · · 'd ·t• 1 
des arriérés des devises pour ' . n ecre,- Ol · presl en 1e 
1946, qui . s'élèvent à 313.000 v1en_t d~ paraitre approuvant !~ 
dollars ainsi qu'un acompte de conventwn conclue le 10 ao~ 
500.000' dollars sur la quote-part 1946 . entre le gouverne~ent 1~-
d 1947 ' ' banms ·et la Trans-Arabmn. 01l 
e 1 ·, • Cb. pour le passage au L1ban 

LES D~VJ~ES RARES POUR LES du pipe-line séoudite. 
~OR):ATiONS DE SÈMENCES 

Le ministère de l'Agriculture 
a décidé _- r .Octroi de licences et 
de devisés rares aux importa­
teurs ·de'.·semences à condition 
que lés >bénéfices réalisés ·ne 
dépassent pas 7,50%. 

Ce · Département vient de de­
mander / ~ . cet effet aux princi­
pau~ /i~.P~lt.~v~urs . de ~emences 
un etat 'debptle .des p,nx de re­
vient des eonti,rlgents importés 
en vue de leur tarification. 

Syrie. 
LIMITATION D_ES PRODUITS 
SOUMIS AU REGIME DE LA 
DISTRIBUTION CONTROLEE 

Le ministère de l'Economie 
Nationale a publié l'arrêté dont 
la teneur suit : 

FIXA.TION DES PRIX DE VENTE 
DES PRODUITS CONTROLES 

Le ministère de l'Economie 
Nationale a publié l'arrêté ci­
après : 

Article I - Les prix des 
produits soumis au régime de 
la distribution contrôlée sont 
fixés sur la base des considéra­
tions suivantes : 

1 - Prix de revient légal 
comprenant le prix· d'achat du 
pays exportateur, les commis-

, sions ordinaires et les frais de 
transport ... et d'assurances jus­
qu'à l'entrée de la marchandise 
dans les entrepôts douaniers. 

AME~ICAN OIL COMPANY 

La mission de l'Arabian-Ame­
rican Oil Company a quitté Lat­
taquieh pour Téhéran. On sait 
que cette mission, comprenant 
des ingénieurs américains et 
britanniques, étudiait la possi­
bilité de faire aboutir son pipe­
line dans le port même de Latta-
quieh . · 

L~s milieux bien informés 
croient savoir que l' Arabian­
American Oil Company aurait 
offert au gouvernement syrien 
de payer une redevance de 
1,33 piastre pour chaque tonne 
de pétrole et demanderait en 
compensation l'exemption pour 
70" ans ·de toutes les taxes doua­
nières ou autres des matériaux 
qu'e~le importeraît pour les be­
soins de la sociêté. · 

On déclare. dans ces mêmes 
milieux que la réalisation de ce 
projet n'empêcherait nullement 
l'Arabian-American Oil Compa­
ny de faire aboutir un autre 
pipe-line en territoire libanais. 

Palestine · 

IMPORTATIONS 
DE GRANDE-BRET AGN~ 

.- Les derniers arrivages de · 
marchandises de Grande-Bre~ 
t,agne comprennent de grandes· 
quàntit~s. de conserves (J.e . légur 
mes et de poissons, de.s maçhi:- . 
nes, de la peinture et du ciràge'. 

Sign~;tlons que les der:nières 
importations de semences ont 
porté sur le~ chiffres suiyapts . : 
400 tonnès par la Near-East Re­
sources Co .• ~-' .600 tonnes par 
l'I.C.I. et 500 tonnes par la 
Maison Alfred Kettaneh .. 

Article · 1. - Les produits sui­
vants sont soumis au régime de 
lô. distribution contrôlée : 

J2 - Droits de douane et frais 
de transport jusqu'au magasin 
de l'importateur. - D'intéressantes offres sbnt" 

Machines et outils agricoles 
et leurs accessoires, fer · sous 
toutes ses formes, bois de con­

n ' CONSEIL DES MINISTRES struction, verres pour construc-
Av · · tion, ciment ·engrais, produits 
Un Conseil des ministres s'est chimiques, camions, voitures de 

réuni: n . y .. a quelques temps. tourisme, pneumatiques et 
Après' avoirt-exail).iné ; le~r 1 div~r- chambres à air. 
se$ qùestil.:ln.~ inscrites à son or- Article II. - Tout importa­
dre. . du. jpp.r~ iL a pris cer,taines teur, détenteur ou vendeur des 
mesures· 'dqnt voici res plus im- produits précités est tenu de 
portantes : présenter jusqu'àu troisième 

H Approuver l'adhésion du jour de chaque mois un bilan 
Liban · :!lu~ , dep;x acc.ords rela- , de toutes les opérations effec­
tifs au 1 ·Fo'rids Monétaire · Inter- tuées au cours du mois précé-

3 - Le bénéfice relatif 'de parv~nues d'Iran · pour · la . ve.l).te 
l'importateur· est compté sur la de- tapis. persans · de hau!e qu~~ · 
base _du prix de .revient légal de. lité, _ livraison immédiate. On 
la marchandise jusqu'~ . son en-/ sait que lés Autorités accorde~t 
trée dans les entrepots doua- . · .. · · ,. , . · 
niers. Il est de : de~ hcences po_ur 1. 1mp~rtat1o.n 

de cet article. 
10% sur les màrchandises im-

portées des pays voisins au cas · · ~ Les exportaticms suivantèi 
de leur vente directement aux d'agrumes ont été effe'Ctuées :' 
consomma,teurs: 

·1'7.000, caisses en Tchécoslo-
25% sur les marchandise·s im- vaquie, 4o'.ooo en Irlande, i9.0ÔO. 

portées des pays voisins au cas Grande-Bretagne et 17.0oo 
de leur vente directement aux en 
consommateurs; en B~~~ique. ; ·, . , , ·. ;,;~ 
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Jérusalem, mi-mars. 

L 'ECONOMIE SOUS LE REGIME DE LA LOI MARTIALE 

Comme tout est encore à l'état d'expérience et en voie d'or­
ganisatio.n, il est difficile, pour le moment, d'évaluer les consé­
quences économiques de la lo·i martiale sous le régime de la­
quelle vivent présentement presque la moitié des Juifs de Pa­
lestine. 

La principale zone de loi martiale est celle de Tel-Aviv, 
Ramat-Gan et Pétah-Tikvah, c'est-à-dire un district où se trou­
ve concentrée une part essentielle de l'industrie et du commerce 
Juifs. Si l'on ne devait pas y permettre l'entrée de matières pre­
mières nécessaires à l'industrie et la sortie, aussi, d'une certaine 
quantité au moins de produits finis, une grande crise économi­
que serait effectivement inévitable. Mais de part militaire, no­
tons-.le bien, il a été souligné à mainte reprise qu'on ferait tout 
son possible pour l'éviter - bien que, naturellement, les me­
sures militaires jugées indis7Jensables pour l'extirpation du ter­
rorisme ne doivent pas souffrir des efforts entrepris pour pro­
téger l'économie. 

La deuxième zone de loi martiale est beaucoup plus petite : 
elle ne comprend que quelques quartiers de l'agglomération juive 
de Jérusalem, dans la partie nord de la ville. Ici, le danger 
d'une crise économique se présente également. Parmi les 24.000 
habitants environ de la zone, beaucoup, en effet, travaillaient 
comme fonctionnaires, employés ou ouvriers dans d'autres quar­
tiers. Comme à Tel-Aviv, dans une certaine mesure, quelques 
intérêts non-juifs sont aussi touchés à Jérusalem, notamment 
ceux des commerçants arabes qui vendaient leurs produits -
légumes et œufs surtout - dans les quartiers sous loi-martiale. 

EMPRUNT D'URpENCE DE CENT MILLE LIVRES 
Peu de jours après la proclamation de la loi martiale, les 

institutwion,s officielles juives ent pris les premières mesur:es 
destinées à enrayer la crise économique. 

En coopération avec l' ((Anglo-Palestine Bank", la Bcmque 
Industrielle et l'Association des Manufacturiers, l'Agence Juive 
assura un emprunt de cent mille Livres dont lp, but est d'em­
pêcher si possible toute interruption dans le paiement des sa­
laires. 

Les autorités locales et la Fédération des syndicats éla­
borent des projets de travaux publics : constnwtion de rues, 
etc., afin de fournir un emploi pour la main-d'œuvre non qualifiée. 

L'Exécutif du Conseil National Juif (Va'ad LeoumiJ enfin 
annonce ((un emprunt intérieur de la collectivité juive auquel 
tous les milieux de la population participeraient dans l'entière 
mesure de leurs ressources." 

IMPORTANT DISCOURS D'ELIEZER KAPLAN 

M. Eliézer Kaplan, trésorier de l'Agence Juive, a ·consacr-é 
au même sujet un important discours tenu à Haïfa ·devant deux 
cents représentants environ des milieux industriels et agricoles 
du Nord de la Palestine. Selon le compte-rendu de la ((Palestine 
Post", Kaplan demanda ((que la production fût maintenue et 
même augmentée, chacun faisant tout son possible dans chaque 
catégorie de travail pour accroître le rendement. Les conseils 
locaux et les comités régionaux devront être prêts à prendre la 
direction de la communauté, et celle-ci devra s'unir dans la plus 
parfaite solidarité." M. Kaplan mit en garde contre des actes 
précipités tels que le retrait de d_épôts en banque obser~é _le pre­
mier jour de loi martiale. Il expnma cependant sa convwtwn que 
la collectivité juive viendrait à bout de la crise. 

Dans le même esprit, M. Israël Rokach, maire de Tel-Aviv, 
a annoncé dans un manifeste aux citoyens la création de com­
missions dont le rôle sera d'aider à surmonter les nouvelles dif­
ficultés. Dans la presse, on remarque que ces co?Ttmissions auron~ 
notamment pour tâche d'empêcher let formatwn d'un marche 

noir .. D'autre part, un des grands so1tc-is des àutorités locales est 
d'assurer l'exportation normale des agrumes. Toute une série 
de plantations, en effet, se trouvent à l'intériettr de ·la zone régie 
par la loi martiale. 

BONNE NOUVELLE; LA PLUIE .VIENT 

Les cultivateurs palestiniens - tant dans les zones qu' e.n~ 
dehors des zones de loi martiale ·_ ont àu moins , un souci de 
moins : enfin, les pluies sont venues, des pluies. àbondantes. Là 
quantité d'eau tombée sous forme de pluie tend maintenant ù 
devenir normale, sauf dans le district de Bershéba-Gaza, ainsi 
que l'indique le dernier rapport du Département de l'Agriculture 
et des Pêcheries. 

Dans certaines parties du nord, ajoute le rapport, la pluie 
a même été plus copieuse, vers la fin du -mois passé, que pendant 
la même période de l'année précédente. Par contre, dans une 

· petite poche de lei plaine de Bissan et dans tout le sous-district 
de Bershéba, il n'y a presque pas eu de pluie et les récoltes et .lf} 
bétail ont gravement souffert. Il ·est à craindre que l'entière 
récolte d'orge n'y doive être considérée comme perdue. · 

CONSERVATION DU SOL 

Selon le rapport annuel du Conseil palestinien pour la con­
servation du sol, cet organisme a procédé en 1946 à cinq inspec­
tions de terrains. Une somme de L.P. 3.000 dont le Conseil dis­
pose pour des travaux de conservation du sol ont été dépensées 
pour les dunes de sable de Jaffa, le domain~? spécial de Tibériade, 
etc. Le Département de l'Agriculture a également affecté un 
montant de plusieurs milliers de Livres à des travaux de con­
servation du sol. 

Des exemples de méthodes pour la conservation du sol, con­
tinue le rapport, sont montrés à la Station d'Agriculture de 
Majdal et aussi à l'Ecole d'Agriculture Kadoorie; Mon-t Tabor. 
L'effet de la protection du sol contre la pâture sans surveillcmce 
du bétail y est particulièrement bien démontré. Le Conseil em­
ploie un inspecteur q~d est chargé .d'élaborer des plans de con­
servation. 35 établissements agricoles ont . bénéficié de ce ser:vice~ 

QUAND VIENNENT LES SAUTERELLES • 

La lutte contre les sauterelles est de nouveau, cette année 
au premier plan des préoccupation dans les milieux agricoles~ 
Jttsqu'ici, _selon des renseignements que nous avons pris auprè8 
des autontés, des sauterelles se sont installées dans six districts 
de Palestine. La plus grande superficie infestée est comprise ent'fe 
les sous-districts de Naplouse et de Toulkarem, où la ponte des 
œufs a commencé le 15 février- sur une étendue de plus de 20.000 
dunams de terres . généralement non cultivées ou boisées. Dans 
le district de Lydda, 10.000 dunams sont iwjestés d'œufs de sç,u­
terelles. 

800 tonnes de poison en poudre destiné à êt re répandu su'!· 
toutes les régions infestées, dès que les jeunes insectes éclosent· 
sont actuellement prépar-ées dans des laboratoires à J érusalelm' 
à la ferme gouvernementale de Saint-Jean d'Acre et au Burecù2 
agricole de Tibériade pour l'envoi immédiat dans les zones me­
nacées. Un quatrième laboratoire sera peut-être ouvert (6 
Naplouse. -

Suivant les experts agricoles, l'arrivée de sauterelles en· Pa­
lestine, cette année, est considérée comme le résultat direct de 
deux années de sécheresse en Arabie Séoudite. D'autre part nO'US 
apprenons que l'on se sert en Palestine d'un nouveau poison anti­
acridien util·isé déjà avec d'excellents résultats en Arabie Séou­
dite. Ce toxique, l'uacrodide 7" (666 garnmexante) , tue les jeunes 
insectes en 15 à 18 minutes. Il n'est nuisible ni au bétail ni ù 
l'homme. 

E.G. 
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les progrès de l' orchitecture moderne 
(suite de la page 6) 

gia. En été, cette lanterne, une 
fois ouverte, devient une sor­
te de système naturel de con­
ditionnement d'air. Le living 
room possède une fenêtre 
orientée au sud qui va du pla­
fond au plancher. La maison 
fait partie du paysage qui 
l'entoure d'une façon frappan­
te, et il est difficile de distin­
guer clairement entre les li­
gnes générales, les matériaux, 
la construction, en ellè-même, 
et ·les détails. La brique, le 
bois et le verre sont comme 
amalgamés, avec le complé­
ment indispensable et habi­
tuel de. métaux et de porcelai­
nès, des tuyauteries, des ra­
diateurs et des autres commo­
dités. 

DES MATERIAUX 
D'UN TYPE NOUVEAU 

UN autre exemple de har­
diesse architecturale, situé 

dans le . Massachusets égale­
ment attire l'attention du 
grand public. Il consiste en un 
groupe de trois maisons, dont 
la construction a été entrepri­
se .à titre expérimental, et qui 
passent actuellement pour les 
réalisations les plus intéres-

······ ············-
.. BAN~UE DE COMMERCE 
.N. Tépéghiosi & Co. 

• Messieurs les Actionnaires 
sont convoqués en. Assemblée 
Générale Ordinaire ,le samedi 
29 mars 1947, à 4 heures 
p·.m., au Siège de la Société, 
sis au Caire, No. 147, rue Mo­
hamed Farid. 

ORPRE DU JOUR : 
Rapport du Conseil de Sur-

. veillance~ 
· Rapport des Gérants. · 
· Rapport des Censeurs. l 
·· Approbation du Bilan 1946. 

· · ·Utilisation .des Bénéfices 
t'nets. t 

Fixation du Dividende à 1 
distribuer. . 

Nomination de Censeurs 
p,our l'Exercice 1947, et 

Election du Conseil de Sur­
veillance pour une période de 
3 ans à compter de l'Exercice 
1947. 

1 

Les membres du Conseil 
sort:=mts sont rééligi.bles. 1 
· N.B. - Pour assister à 
l'Assemblée, il faut être pro­
'priétaire de 10 Actions au i 
moins et faire le dépôt de ces 
Action~. au Siège de la So­
ciété ou dans un ·établisse-

' ment de Crédit au Caire ou 
~ à Alexandrie. 
fa • a . . . . . .. . . . . . . . . .._ 

santes jamais tentées dans le 
domaine de l'habitation mo­
derne. Ces trois maisons sont 
faites de matériaux d'un type 
nouveau, et qui est produit en 
série. La charpente est faite 
de poutres et de solives en 
séquoia, et le plancher, très 
massif, sert également d'élé­
ment de construction. Les 
murs sont faits d'une fibre 
comprimée recouverte de ci­
ment, qui sert de revêtement 
aussi bien que la face exté­
rieure que· sur la face inté­
rieure. Ce matériau est encas­
tré dans la charpente vertica­
le, ce qui donne, à l'intérieur 
de la maison, des surfaces mu­
rales absolument lisses la 
charpente ne venant former 
saillie nulle part. Les cloisons 
intérieures, qui n'ont aucun 
poids à supporter (cloisons de 
refend), sont fa:ites de bois lé-· 
ger, ou de la · Ïnême fibre re­
couverte de ciment mention­
née plus haut.. La méthode 
employée poûr construire ces 
maisons a pour effet de leur 
donner un aspect extérieur ca­
ractéristique, fait de surfaces 
blanches et lisses. 

Les cloisons intérieures n'a­
yant aucun poids à supporter, 
l'architecte peut modifier la 
disposition des pièces selon le 
désir de son client. Le living­
room pourra être du genre 
studio, ou bien pourra être 
garni de cloisons de verre. 

LES MAISONS 
PRE-FABRIQUEES 

NOUS avons bien dit que la 
pénurie de matériaux due 

à la guerre avait favorisé le 
développement de l'architectu­
re moderne américaine, en les 
amenant à se servir de nou­
velles matières. 

Les progrès réalisés dans la 
production des maisons préfa­
briquées, production qui se 
fait maintenant à une grande 
échelle, sont venus aider le 
programme de logement du 
gouvernement. Dans ces cons­
tructions, le bois est souvent 
remplacé par le verre, l'alumi­
nium, que les architectes em­
ploient maintenant comme re­
vêtement ou comme paroi. Les 
nouveaux matériaux pour la 
construction~. du toit compren­
nent des pl~ques de plâtre la­
miné et des tôles d'acier on­
dulé. On a également mis au 
point des entretoises qui, pla­
cées dans la charpente, aug­
mentent considérablement la 
solidité de la construction . 

Les architectes cherchent à 
employer de plus en plus le 
verr~ et s'en servent fréquem­
ment maintenant pour cons­
truire le:: cloisons intérieures, 
qu'elles soient permanentes ou 
m0biles. 

Dans le domaine des acces­
soires de plomberie et des or­
nements, la cérémonie, les 
matières plastiques et la fon­
te se livrent une lutte achar­
née. On fait maintenant des 
appareils à douche en matiè­
re plastique, qui se replient à 
l'intérieur du mur après usa-

ge, et l'on emploie pour la 
construction des baignoires, le 
verre, le ciment, et le contre­
plaqué. L'un des plus grands 
progrès accomplis par l'archi­
tecture moderne américaine 
est certainement d'avoir adop­
té et développé la méthode 
fonctionnelle dont les libres 
interprétations peuvent s'ap­
pliquer à n'importe quelle Sor­
te àe construction, pour pro­
duire des demeures pratiques 
et confortables aussi bien que 
des bâtiments à usage com­
mercial ou industriel. 

·----------------·--
SOCIETE E·G~PTIENNE DE TUY AUX, POTEAUX 

ET PRODUITS E1N CI,MtNT ARME S.A.E. 

(Système Siegwart) 
ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE DES ACTIONNAIRES 

DU 18 .MARS 1947 

Cette Assemblée se tint sous la Présidence de Monsieur 
Maurice Mosséri, entouré de Messieurs Harari, Krichewsky, 
Farahat, Keller et Barcilon. 

Monsieur Ibram Israel est nommé secrétaire et Messrs. 
Salama et Israel secrétaires de la présente Assemblée. 

Sur 5.0.000 actions 43.700 sont présentes ou représentées. 
Après lecture du Rapport du Conseil donné par le Prési­

dent, un actionnaire présent demande quelle sera la date 
approximative de la réception et de l'installation des machi­
nes commandées en Norvège. Il lui fut répondu que de son 
côté la Société f·aisait tout ce qu'il était en son pouvoir de 
laire pour activer la commande. La construction des bâti­
ments devant recevoir ces machines est en tous cas sur le 
point d'être terminée . 

Répondant à une question du même actionnaire le Pré­
sident spécifia que les 40 0/0 des bénéfices provenaient de 
l'industrie et les autres 60 0/0 du commerce . 

La distribution d'un coupon de P.T. 45 net d'impôts est 
approuvée ainsi que le renouvellement du mandat des admi­
nistrateurs sortants qui sont Messieurs Farahat, Heller et 
Hussein Bey Said. 

Avant de terminer la lecture de son rapport le Président 
tint à souligner sa confiance en l'avenir économique de l'E­
gypte et en la solution heureuse des questions actuellement 
pendantes qui alourdissent l'atmosphère du monde finan-
cier. J.A.Y. 

Etablissements Bamco S.A.E. 
AVIS DE CONVOCATION 

Messieurs les Actionnaires sont convoqués en Assem­
blée 1Générale Extraordinaire le Jeudi 10 Avril 1947 à llh. 
a.m. au Siège de la Société Rue Tewfick No. 15 à Alexan­
drie. 

ORDRE DU JOUR: 
1) Rapport du Conseil d'Administration sur les affai­

res de la Société pendant l'année 1946 et distribu­
tion d'un coupon intérimaire; 

2) Rapport des Censeurs 
3) Comptes au 1 Décembre 1946 
4) Ratification de la nomination d'un administrateur. 
Tout ·actionnaire possédant au moins cinq actions qui 

voudra assister à l'Assemblée devra déposer ses actions 
! dans une des Banques d'Egypte trois jours francs avant 
j la r~union. LE CONSEIL D'ADMINISTRATION 

• • • • • • • • • • • a • • • a a • • • a • • a a a a a a • • • a a •• • e • •.~ 



LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE ·& FINANCIERE 13 

LA PAGE ITALIENNE 
Sortie saine et sauve de la tourmente 

L)INDUSTRIE TEXTILE ITALIENNE 
a déjà~ e11 certains secteurs~ dépassé sa productiQn d'avant guerre 

-
11Soie, coton, laine, lin, 

cbanvre, rayonne, il n'est pas 
de fibre naturelle ou artificiel­
le qui ne soit convertie en 
tissu, en Italie. Il n'est pas de 
tissu italien qui ne trouve les 
marchés grands ouverts ... " 

C'est ce que nous disait l'au­
tre jour M. Marinotti, qui est 
de passage parmi nous, et dont 
les attaches avec la Snia Vis­
cosa nous ont poussé à lui po­
ser diverses questions sur la 
situation actuelle de cette im­
portante section de l'économie 
italienne. 

"Si l'industrie textile est si 
prospère", nous dit M. Mari­
notti, "c'est qu'elle est aussi 
une des plus vieilles d'Italie. 
Déjà au XIVème siècle nos 
corporations de tisserands, fila­
teurs et teinturiers avaient u­
ne réputation internationale 
bien établie et depuis nous a­
vons toujours maintenu très 
hauts nos standards de produc­
tion. 

11Presque tous ·concentrés 
dans le Nord, nos établisse­
ments textiles n'ont pas beau­
coup souffert de la guerre, cet­
te partie de l'Italie ayant été 
presque entièrement libérée 
par les partisans qui, ce fai­
sant, prirent soin de ne pas 
~ndommager le pays. Au sortir 
de la guerre, nous nous som­
mes pai· conséquent trouvés 
avec un matériel presque in­
taCt, des usines sur pied ... mais 
sans stocks de matièrefi pre­
mières et sans devises pour en 
acheter. 

'.'Pour faire face à cette si­
tuation, nous avons commencé 
par conclure des accords avec 
des pays voisins qui accep­
taient le paiement des matiè­
res premières en produits ma­
nufacturés. Il est évident que 
nous avons souvent du passer 
sous les fourches caudines de 
nos fournisseurs, mais nous 
avons pu, tout de même, re­
constituer ainsi de petites ré­
serves de coton, de laine, de 
soie qui, à leur tour, se tra­
duisirent en devises qui elles, 
nous permirent enfin d'acqué­
rir directement ce dont nous a­
viom; befioin. 

Aujourd'hui, l'ensemble de 

l'industrie textiie a atteint le 
90 pour cent. de sa production 
d'avant guerre. En certains 
secteurs, même, le 100 pour 
cent. a été atteint et dépassé, 
nombre d'usines travaillant a­
vec trois équipes, 24 heures 
par jour. Notre production 
trouve un excellent accueil sur 
les marchés étrangers et il 
n'est pas de raison de croire 
cette Rituation ne s'améliorera 
encore". 

de deux sortes. D'abord i'éter- <}ans laquelle se trouve l'indul?-­
nelle question de la force mo- trie textile en partiéulier, mais 
triee. bien l'ensemble du pays. 

DIFFICULTES 
Les difficultés que .nous ren­

controns en ce moment, sont 

Le manque de charbon . s~ 
fait sentir dans toute l'Europe 
et bien que bon nombre de nos 
usines travaillent à la bouille 
blanche, celle-ci ne peut r.e,nr 
placer le précieux combustible 
corn pl ètemen t. 

"Vient ensuite le problème 
ouvrier. Celui-ci est le plus dé­
licat car c'est une question qui 
est plus d'ordre politique qu'é­
conomique et qui refl~te non 
pas uniquement la situation 

Comment ll'lta'lie ·pcdera ·les Quatre Mi'!lions 
et demi de réparation·s à I'Egy·pte 

Nous disions dans notre dernier numéro qu'un accord était 
intervenu entre Rome et Le Caire au sujet du P.remier million 
que l'Italie doit . verser à l'Egypte en acompte sur le total de 
quatre millions et demi qu'elle a reconnu lui devoir. 

Ce million sera payé en devises et l'accord qui doit inter­
venir ces jours-ci tend à établir en quelles devises le paiement 
sera exécuté. 

Quant aux trois millions et demi r~stants, quatre modes 
de paiement sont prévus: 1 o en devises, 2° en titres, 3° en 
marchandises, 4° en participations égyptiennes dan:s les socié­
tés italiennes en Egypte. 

L'on conçoit que le paiement en tftres et en participations 
sont les deux modes de paiement ,qui sourient le moins au 
gouvernement italien qui préférerait payer en marchandises. 
Il se peut qu'une partie de la somme soit payée en marchandi­
et qu'une autre partie soit pay~e en titres et en participations 
ce qui contenterait tout le monde tout en ne grévant pas les 
avoir italiens .en Egypte. Ce sont là les points en discussion 
entre Rome et Le Caire et il faut espérer qu'un accord défini­
tif interviendra très bientôt. 

Il est bon de savoir que Rome a accepté la gestion du sé­
questre sur les biens italiens en Egypte et que c'est elle, qui 
compensera les pertes subies par ses ressortissants. Ce qui 
donc a été perdu par ces derniers ne l'a pas été définitive­

ment. 

LES usaN·Es 1DE GUERRE TRAVAI1LLENT 
AUJOURD'HUi rPOUR LA PAIX ,~ "~ 

Un nombre toujours plus grand ·d'usines italiennes qui, 
jusqu'à l'armistice fabriquaient des armes et des munitions, a 
transformé sa production de guerre en production de paix. 

Les deux dernières en date sont deux branches de l' Ansal­
do qui fabriquaient des culasses de canon, et d·es canons de 
mitrailleuses. Après de patients travaux de réaménagements 
et de reconvertion ces deux usines produisent aujourd'hui 
des câbles de cuivre, des cadres de bicyclette et des batteries 
de cuisine en aluminium. Ces usines emploient environ un 
millier d'ouvriers. 

D'autres usines qui, jusqu'à l'armistice produisaient des 
chars d'assaut et des canons ont été converties en manu­
factures de rails, de roues pour wagons et de réservoirs. 

Il est certain que cette production utilitaire aidera énor­
mément l'économie italienne à se relever. 

"Les augmentations de sai~ü­
res. en effet, que certains pa,r­
ties politiques poussent les oü~ 
vriers à exiger, ne concordent 
pas ·toujours "avec les pÔssifii­
lités des industriels qui ont à 
lutter avec une concurrence 6-. 
trangèrc toujours plus âpre. 
Des salàires plus hauts., impli­
quent souvent une augmenta­
tion des nrix de vente et l'on a 
vite fait d'atteindre le maxi; 
mum à ne pas dépasser sous. 
peine de se voir préférer la 
production concurrente. 

4
'Toutefois," a.ioute M. Mari­

notti", cette question ouvrièi·e 
ne nardera, pas à se résoudre 
d'elle même. Depuis trop long­
temps nos travailleurs ont eté 
soumis à toutes sortes de pro7 
pagan des qui toutes -ont fait 
rüiroi'ter à leurs yeux ' 4.lè soleil 
de l'avenir". IJs savent fort 
hien qu'en définitive, ce ne ~ont 
pas les discours qui les feront 
mieux vivre. mais Je travail 
dans des usines prospères. 
Quand ils se rendront compte 
qu'avec leurs demandes hors de 
p~oporti?n avec la situation gé­
nerale, Ils menacent l'existen­
ce même de ce qui représente 
leur gagne pain, ils finiront 
par venir à composition, lais-

sant les brailleurs à leurs af­
faires. 

"Et pour conclure " ajoute 
e~co_re M. Marinotti:" je vous 
di~ai. que ,.c~ que noüs avons 
fait Jusqu ICI, dans le domaine 
du textile, n'est rien en com-

. paràison de ce que nous fe­
rons. Notre pays eompte beau­
coup sur cette branche de son 
économie pour son redresse­
ment génér~l et c'est pourquoi 
tous nos efforts tendent. à ang­
menter notre production et à 
et à mesure que de nouveau'i 
en parfaire la qualité. Au fur 
arnv.ages de tissus italienB 
parviendront en Egypte, von~ 
vous rendrez d'ailleurs compte 
que ce que je viens de vous eli­
re n'est paFJ de la vHine litté­
rature". 
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LA. LOI SUR ·LA NATIONALISATION DES ENTRE 
·1. - LE TEXTE DE LA LOI 

Préambule 

En vue de garantir l'entière application des principes sociaux 
et économiqu~s cor·~tenus dans la Constitution de la République 
fédérative powulaire de Yougoslavie : 

le principe ~de l'exploitation équitable de toutes les forces 
économiques du· pays; 

le principe de la direction à donner à la vie économique et 
du développement, par l'Etat, du plan économique général; 

le principe de la propriété nationale des moyens de pro-. 
duction COiffime scmtien priilcipal .de l'Etat dans le développe­
ment de l'ëconomie nationale; 

le principe de la, défense du peuple contre l'exploitation; 
et en vue de protéger les intérêts ,vitaux du peuple et d'ac­

croître le; bien-être th~ ' la classe laborieuse, 
l'Assemblée ·nàtioriale · de la République fédérative populaire 

de Yougoo?lavie. ~dopte la loi sur la nationalisation des entre-
prises économique's privées. ' 

.. ~ • ! ' • • 

OBJET ET_. ETEN~U.E DE LA NATIONALISATION: 
' ARTiéLE. ·PREMIElt - A partir de l'entrée en vigueur de 

la ·présente loi, toutes l~s entreprises privées d'importance gé­
nérale ou.locâle 'àppaitenant aux branches économiq\{es suivantes · 
sont nationalisées et ' transférées à l'Etat : 
1) industrie minière et d'extraction; 
2) indoûstrie métallurgique; · ' 
3). ·industrie .de la· ·naphte et de ses produits (naturels et arti-
. . ~içiels); · 
4) industrie de gaz :naturels; 
5) industrie 94 charbon; , 

' 6) industrie du n:i.até~;iel roulant ferroviaire; 
7)' industriè des machines et outils; 
8) industrie' de constructions navales: 
9) industrie' automobile; 

10) industrte des machines et outils agricoles; 
11)· industrie · m~tallique; 
12) industrie t'Metrique; . 
13) · industrie de la production de l'énergie électrique et du gaz 

· de houHle; · 
14) ·:industrie militaire et pyrotechnique; 
15). ,grande industrie • chimique; 
16). industx;ie électrotechnique; 
17) _industrie œalliages métalliques; 
18) · industrie de la préparation chimique du bois, industrie des 

.. allumettes, ga,z comprimés, produits chimiques pour la 
conservation des œufs, suies, colorants, laques, ' colles et 
gelatine, savons et glycérine, résines, cire, cirages, apprêts, 

· librifîants et toutes autres industries chimiques; 
19) industrie graphique et dimprimerie; 
20) 'industrie. de la pâte de bois, de la cellulose, du papier et 

.. produits du papier; 
21) indu~tJ;ie .. du ciment, du plâtre, du verre, de la céramique, 

de la porcelaine, de la faïence, de l'asbes~e et des produits 
réfractaires; 

22) indÛ.strie des pierres et des minéraux non métalliques: 
23) industrie des cuirs, fourrures et caoutchouc (naturel ou ar-

tificiel); · . 
24) industrie des textiles (naturels ou artificiels): 
25) scieries et autres industries de préparation du bois: 
26) Jndustrie du bots de construction; 
27) industrie du sucre, de l'alcool, de la levure, de la fécule et 

< de la dextrine; 
28) ·industrie de la fabrication et raffinage des huiles végétales; 
29) industrie de minoterie, pâtes et produits de la farine: 
30) industrie des produits de la viande, de la graisse, des pois­

sons, fruits, légumes et lait; 
31) industrie des eaux minérales (naturelles ou artificielles), du 

soda (,eau de Seltz) et de la glace; 
32) autres industries d'alimentation; 
33) l.ndustrie du tabac et des alcaloïdes; 
34) 1ndustrie de la biè~e, de l'alcool et boissons alcoolisées; 
35) industrie des médicaments, du matériel et appareils sani­

taires, industrie des produits pharmaceutiques et cosmé­
tiques; 

36) industrie de construction et d'architecture; 
37) industrie forestière; 
38) banques et compagnies d'assurances; 
39) exploitation des établissements balnéaires et des eaux 

then;na~es; 
40) commerce en gros; 
41) communications terrestres, aériennes, maritimes ou fluviales: 
42) transports. 

1
,-.. ·:;:::;~b·r: •1 ~;;,·~~;:semblée na 

tous les moyens de production du ,pays à 1 
! l'on fait abstraction d'un décret du C~mite 
t biens des pay~ ex}nemis, la lqi du 5 déce. 

en Y ougoslavœ, ]Important "sècteur d' Eta 
constitué ,par des confiscations après cond 
avec l'ennemi ou profits illicites. 

On trouvera ci-dessous le texte de 
révolutionnaire de toutes celles qu'a fait 

f Tito. p e~t sui yi. de l'essentiel ~es expos 
~ Kardei], VICe-president du Conseil, qui la 

t9e•••~w•~••••••••••••••• 

ART. 2. - Sont considérées, au sens de la présente loi, com­
me entreprises d'importance fédérée ou fédérale, les entreprises 
qui, .dès avant l'entrée en vigueur de la présente loi, avaient été 
classées comme telles par des décrets du Présidium de l'Assem­
blée nationale de la République fédérative populaire de Yougo­
slavie ou du Présidium de l'Assemblée nationale des Républiques 
fédérées. 

ART. 3. - Sont considérées comme une seule et même entre­
prise au sens ·de la présente loi, les installations, dépôts, bureau, 

• agences et moyens de transport des entreprises, ainsi que leurs 
succursales et filiales qui, antérieurement au 6 avril 1946 ou à 
la date de l'entrée en vigueur de la présente loi, ont exercé leur 
activité sous la même raison sociale ou avec une administration 
commune. 

ART. 4. - La nationalisation s'étend à tous les meubles et 
tout le mobilier de l'entreprise nationalisée, ainsi qu'à tous les 
droits de propriété qui lui appartiennent ou qu'elle utilise pour 
ses besoins, tels que : brevets, licences, autorisations de travail, 
servitudes, concessions minières, modèles, marques, échantillons 
et droits similaires. 

ART. 5 -A l'Etat, c'est-à-dire à l'entreprise nationaliséé, ne 
sont pas transférées les obligations suivantes : 

1°) celles qui ont pris naissance en dehors de l'activité de 
l'entreprise; 

2°) celles qui résultent d'une activité exercée pendant la 
guerre ou d'une collaboration avec l'ennemi; 

3°) celles qui résultent de transactions illicites ou de spécu­
lations; 

4°) celles qui tendent à obérer la situation de l'entreprise; 
5°) celles qui résultent de contrats passés avec les employés 

ou les membres des organes administratifs de l'entreprise. 

INDEMNITES 

ART. 8 - L'Etat payera une idemnité aux propriétaires de 
l'entreprise nationalisée. 

ART. 9. - Le montant de i'indemnité sera fixé d'après la 
valeur .de l'actif net de l'entreprise au jour de son transfert à 
l'Etat. 

Si les biens nationalisés ont ·été, à quelque titre que ce soit, 
mis sous séquestre ou sous l'administration de l'Etat, leur valeur 
sera fixée à celle qu'ils avaient à la date où l'entreprise a été 
confiée à l'administration d'Etat. 

Dans ce cas, le propriétaire aura droit à une idemnité pour 
utilisation des biens de l'entreprise oour l'Et:ü oenrl::1nt la pé­
riode où cette entreprise était placée sous l'administration, de 
ce dernier. Ladite idemnité sera payée au taux de l'intér~t leg~l 
sur la valeur des biens nationalisés; le montant de cette Ldemn~­
té sera proportionnel aux bénéfices retirés par l'Etat de l'admi­
nistration de l'entreprise. 

ART. 10 - L'idemnité sera accordée sous forme d'obligations 
d'Etat, libellées au porteur. Afin d'assurer le service desdites 
obligations et de leur amortissement, il sera procédé à la création 
de Fonds Fédéraux et fédérés qui auront le caractère de pe~·­
sonnes morales autonomes, dont les engagements sont garantis 
par l'Etat. 

Par un décret spécial, le Gouvernement fédéral précisera 
les modalités concernant l'administration desdits Fonds, leurs 
ressources, les délais d'amortissement des obligations, les _in!é: 
rêts et les modalités de la circulation des titres, le rang de pnonte 
des paiements aux créanciers, ainsi que les conditions d'estima­
tion de la valeur des biens nationalisés. 

ART. 11 - Dans certains cas, le Gouvernement fédéral est 
autorisé à ordonner le paiement de l'indemnité au comptant, 
soit partiellement, soit en totalité, ou soit par fraction ou en 
une seule fois. 
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ISES ECONOMIQUES PRIVEES EN YOUGOSLAVIE 
! yougoslave a voté une loi nationalisant 
ti on de l' àrtisà'nat et de l' agricultutë; Si 
.ibératiori ·nationale confisquant tous les 
DSt la première mesure de nationalisation ­
stant actu'ellement ayant été entièrement 
ion des 'propriétaires pour collaboration 

'oi, qui peut être considérée comme la plus 
r jusqu'ici ·Je ··G9uvernement du maréchal 
MM. Kidritch, Ministre de l'Industrie, et 
tèrent à l'Assemblée yougoslave. 

~~-···· ............. ~., .............. , ..... 
ART. 12 - Si les biens nationalisés ont appartenu à une 

société,yougoslave dont le capital a été divisé en a_ctior:s ou en 
partis; l'in'demnité sera payée directement aux tltula:r~s ~es 
actions · ou quote-parts, en tenant compte de leur, pa!ticipa!wn 
au fonds social et à concurr~nce du montant de l actif de l en-
treprise. ' -

ART. 13 - Le paiement de l'indemnité au propriétaire d'u~e 
<entreprise nationalisée contre laquelle est ouverte une proce­
dure pouvant entraîner la confiscation de ses biens, est sus­
pendu jusqu'à la fin de cette prdÇédure. 

Cette indemnité sera payée, si la peine de confirmation n'est 
pas prononcée ou si, une fois prononcée, elle est annulée par 
l'autorité supérieure compétente. 

Si le propriétaire d'une entreprise nationalisée est condamné 
à la restitution de bénéfices de guerre et si ces bénéfices n'ont 
pas encore été payés, l'indemnité sera déduite du montant de 
ces bénéfices. 

ART. - 14 Aucune indemnité ne sera payé~ pour les biens 
nationa.Jisés qui ont été utilisés à des fins sociales, humanitaires, 
.culturelles et similaires. 

PROCEDURE 

ART. 15 - A dater du jour de l'entrée en vigue\lr de la pré­
sente loi, les propriétaires ou directeurs des entrepris~s nation~-
1isées sont tenus de les transmettre, avec tous les biens en de­
pendant, au Ministère compétent de la République fédérée. 
L'administration àesdits biens sera assurée soit directement 
par le Ministère, soit par autres organes autorisés à cet effet 
par le Ministère. 

ART. 16 - Lors du transfert de l'entreprise, les Ministères 
{)U les organes autorisés dresseront procès verbal du transfert 
et inventaire de tous les biens de l'entreprise. Le transfert ef­
fectuée, le Ministère ou ses organes délivreront au propriétaire 
Du au directeur de l'entreprise nationalisée un certificat consta­
tant ce transfert. 

Lesdits Ministères ou leurs organes assureront le fonction-
-nement continu et régulier des entreprises jusqu'à ce que leur 
administration ou leur direction soient définitivement confiées 
aux organismes compétents en vertu de la loi fondamentale 
:sur les entreprises économiques de l'Etat. 

ART. 17 - Si le propriétaire d'une entreprise nationalisée 
considère que son entreprise ne tombe pas sous le coup de la 
présente loi, il peut, dans un délai de 15 jours à compter du 
transfert de son entreprise aux organes cités à l'article 15 de la 
présente loi, faire un recours contre la décision de nationali-
sation. . 

Ce recours doit être adressé au Gouvernement fédéral s'il 
s'agit d'une entreprise d'importance fédérale, ou au Gouverne­
ment de la République fédérée, s'il s'agit d'une entreprise d'im­
portance fédérée. La décision de deuxième instance est défi­
nitive. 

ART. 18 - Les tribunaux d'arrondissement et autres organes 
~ompétents enregistrent le, transf~rt à l'Etat du droit 9e propriét.é 
et des autres droits y afferents a la demande du gerant admi­
nistratif et technique. 

SANCTIONS 

ART. 19. - Toute personne qui commet un acte, de quelque 
nature qu'il soit, visant à empêcher ou à entraver la nationali­
sation et notamment à déduire, endommager1 dissimuler, alliéner, 
grever ou réi111ite la valeur des biens nationalisés, ainsi que 
~oute per~onne oui fournit à l'organe ou l'agent public compé­
tent des informations insuffisantes ou fausses concernant les­
dits biens sera punie conformément aux dispositions de la loi 
sur la répression des transactions illicites, de la spéculation ou 

du sabotage économique, ou bien de la loi sur la protection des 
biens nationaux et de l'administration de ces biens. 

DISPOSITIONS FINALES 
ART. 21. - Le Gouvernement fédéral est seul habilité à 

permettre la création de nouvelles entreprises privées, apparte­
nant: a~x branches économiques énumérées à l'article premier 
de la ,t)résente loi. 

Sous certaines conditions, le Gouvernement fédéral et les 
Gouvernements fédérés sont autorisés à prêter, en partie ou en 
totalité, des biens nationalisés pour l'exploitation à des parti­
culiers, ou personnes morales. Lesdits Gouvernements sont 
également autorisés à fonder avec des personnes privées ou 
morales, des entreprises· communes, en y apportant des biens 
nationalisés. 

ART. 22. - Sont réputés nuls tous les actes judiciaires qui 
ont pour but d'empêcher ou d'entraver la nationalisation. Sont 
considérés comme visant à empêcher ou à entraver la nationa­
lisation, sauf preuve du contraire, tous les actes ayant pour 
but une diminution des biens à nationaliser. -

ART. 23. - Le Gouvernement fédéral est autorisé à préci­
ser par décret les dispositions concernant l'application de la 
présente loi et à donner des instructions à cette fin. 

ART. 24. - La présente loi entrera en vigueur le jour de 
sa promulgation par l'Assemblée nationale de la République 
fédérative populaire de Yougoslavie. 

Le Présidium de l'Assemblée nationale 
de la République fédérative populaire 

de Yougoslavie. 

II. - EXPOSE DE M. KIDRITCH, MINISTRE DE L'INDUSTRIE 
ET PRESIDENT DU CONSEIL ECONOMIQUE 

"Par la présente loi, nos masses laborieuses deviennent plus 
pleinement les maîtres de leur destinée, et cela à deux points 
de vue: au point de vue social, car notre Etat, d'un type nou­
veau, notre Etat populaire, devient le détenteur des moyens de 
production fondamentaux; au point de vue national car les 
moyens de produc~ion p~ssent aux mains de l'Etat populaire, 
de !a communaute formee par les peuples yougoslaves libres 
et egaux. La majeure partie de ses moyen!'i était autrefois 
entre les mains de capitalistes étrangers et leur procurait d'é­
normes profits. 

"Le 5 décembre marque une des plus grandes victoires de 
nos peuples et du monde travailleur. 

. .. ~·cal'rl:ara~es députés, je. souligne que le projet de loi sur 
l,a natwnalis~~IOn 4es entrepnses économiques privées est une 
etape dan.s l ev~lutwn de .~otre pays, évolution qui a pris nais­
sance le JOur ou la premiere balle partisane a été tirée. 

.. . "Pourquoi ce moment est-il celui que nous avons choisi 
po_ur, procéder à la nationalisation des entreprises économiques 
pnvees? 

... "Au lendemain de la. Libération, il y avait certainement 
dan~ not~e pay~ .des sceptique.s escomptant que le nouveau 
systeme economique ne pourrait pas vivre. D'autre part les 
masse.s populaires ign~raient, les nouveaux rapports, surto~t en 
ce qm concerne les biens d Etat. Si, à ce moment-là nous 
avions procé.dé à la nationalisation, le. secteur d'Etat ét~nt en­
~o~e trop_ faible, le succès de notre activité économique aurait 
ete certam. 

... "Au cours de notre relèvement, le secteur d'Etat s'est 
consolidé d'étape en étape. Nous pouvons aujourd'hui constater 
avec calme et fierté que nos plus grands succès économiques 
sont dus au secteur économique d'Etat. Le monde est plein 
d'admiration pour la cadence avec laquelle s'effectue notre re­
construction. Dans d'autres pays disposant de beaucoup plus 
de moyens ~atériels que no,lfs, ce. processus es! beaucoup plus 
lent. Nous n avons pas eu d mflatwn, au contraire nos finances 
sont solides et nous avons réussi à améliorer le' standing des 
larges masses populaires. Dans tous les pays où les postes de 
comr:tand~ sont aux mains des capitalistes privés, la recons­
t~uction s effectu~ aux depens des m~sses laborieuses, qui n'en 
tirent aucun profit. Notre reconstructwn est faite au profit des 
masses. 

"Aujourd'hui, lorsque nous procédons à la nationalisation 
des ehtr.eprises économiques privées, c'est sans inquiétude et 
sans cramte de bouleverser notre vie économique. 

... "Notre pays se trouve devant de grandes tâches: l'élec­
trification et l'industrialisation. Il est évident que sans un 
secteur d'Etat solide et fort, tant au point de vue de sa qualité 
que de son envergure, il est impossible d'aborder l'exécution 
de nos plans d'électrification et d'industrialisation. 

(Suite en page 17) 
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NOUVELLES ECONOMIQUES ET FINANCIERES DE L'ETRANGER 
LES INDUSTRIES TEXTILES AUX ETATS-UNIS 

INDUSTRIES DU COTON: transformation de routillage et des 
systèmes de manutention ainsi gue modernisation des procédés. 
Ceci conduit à une plus grande hécanisation avec comme consé­
Quence le déplacement de la main d'oeuvre. Parmi ces nouveaux 
nrocédés se trouve un procédé de boudinage en une seule fois. 
avec le tissage en long des dessins: le bobinage automati:aue. lE! 
contrôle des bris du fi1 et des métiers rapides. 

INDUSTRIES DE LA LAINE: Cette industrie souffre àes 
transformations les plus radicales. car c'est une de celles aui sont 
le plus susceptibles d'une forte concurrence. Les améliorations 
de l'opération du tri va de pair avec l'élimination totale du mé­
tier "mule jenny" et son remplacement par le filage au métier à 
anneaux. Le renvidage automatiaue remplace lp procédé à main. 
L'apprê-rapide mécanique remplace les procédés manuels. Les 
opérationS~ modernes du finissage réduisent considérablement l~'l 
nrix de revient. 

Dans l'industrie de la laine filée, la révolution est dûe à l'in­
troduction du système de Bredford, substituant au système nor­
mal celui erimlové dans l'instrie du coton. L'apnrêt automatique 
ainsi que l'emploi de métiers rapides automatiaues >:a fait de plus 
en olus. On souligne Je déolacement de l'industrie du Nord vers 
le·s Etats du Sud des Etats-Unis. Un certain nombre de fabriaues 
se ·construi'sent rléln>:: le Sud et l'industrie du coton commence à se 
lancer dans la fabrication de la lainP filée. Les transformation::; 
pourraient amener une baisse considérable dans les produits tis­
sés et poser des ·sérieux problèmes de main d'oeuvre. 

LES INDUSTRTES DE LA RAYONNE: Les développements 
technraues commencés avant la guerre continue.n.t à grandp aL 
lure: introduction de métiers ranides et de navettes simules ~t à 
boîtP.. 

Plus de deux milliards de mètres de coton, rayonne. nylon et 
arti.cles an8.10gtli'S ont été fabriqués durant le 4èmr.' t.rimestra dt: 
1946 aux Etats-Unis. soit 13 0/0 df' olus aue pendant le troisième 
trimestre. 

L'ENQUETE SUR LES CAUSES DE L'EFFONDREMENT 
DU MARCHE COTONNIER AMERICAIN 

Le rapport de la commi'ssion d'enauêtP relatif à l'effondre­
ment du marché du coton américain en octobre 194G. ::~ttribuP. l~ 
situation au f::~it aue leFl rouvertures exigées par les opération::: 
snéculatives étaient troo réduites. 

Le rannort ::~ionte 011'il n'a Pté cnnst::~té aucun fait de ::naniDU­
lation au marché du coton. A la suitP df' l'enquête. oui durP. rie­
puis plusieurs moi·s. il a été orooosP de limiter à 30.000 balles les 
ooér::~ti.ons snéculatives sur l'ensemble oeR trois bourses de coton. 

En effet Je rannort .souligne auP la baisse de 8 cents oar livrp 
survenue fi11 octobre avait été acréléréf' Par les liquidations for­
cées de positions snéculatives faiblement tenues ~~ par l'effon-
drement de deux po itions importantes. · 

INAUGURATION DE LA CONFERENCE DU BLE 

La Conférence du Blé a débuté mardi dernier à Lancaster 
House. à Lonrlres. Le discours d'ouverture a été nrononcé nar M. 
Strachev. ministre du ravitaillement,' Les pavs re!)fésentés sont: 

La France, l'Argentine. l'Austr::~lie . la Behriaue, le Canada. la 
Chine. Cuba. la Tchécoc:lov::toui:e. la Colombie. T1e Danemark. Saint­
Domingue. l'Egypte. l'Ethiopie. la Grèce. la Guatemala, les Indes. 
l'Iran. l'Italif!. la Hon.gri~ .' lf! Liba11. lP Luxembourg_ le Mexiauf:. 
la Hollande. la Nouvelle-Zélande_ la Norvège, le· Pérou. le Portu­
gal, la Suède, la Suisse. la Grande-Bretagne. les Etats-Unis. l'Au­
triche. la Yougoslavie~ la Syrie, la Bulgarie. 

Sont également représentés: la Fédération Internationale de 
l'Agriculture et du Ravitaillement de l'ONU. 

BAISSE DE LA PRODUCTION ANGLAISE DR VOITURES 

La produrtion automobile britanniQue a subi une baisse en . 
janvier nar suite de la pénurie de charbon et de la réduction des 
attributions d'acier. La production de voitures da tourisme a at­
teint 25 .005 unités contre 26.827 en décembre 1946. 

Sur ce total. 11.475 ont été exportés contre 11.874. La produc­
tion de véhicules commerciaux en janvier a atteint 13.159 contre 
13.126 en décembre. Les véhicules commerciaux exportés se sont 
élevés à 4.068 contre 3.831 en décembre. 

L'INDUSTRIE DU CAOUTCHOUC SYNTHETIQUE 
AUX ETATS-UNIS SERA MAINTENUE 

La Chambre :~. approuvé la mesure législativè tendant à main­
tenir l'activité de l'industrie du caotltchouc synthétique. 

L'Assemblée s'est refusé de prroger les oouvoirs accordés élU 
gouvernement le rendant seul acheteur des approvisionnements 
de caoutchouc brut et venant à expiration le 31 mars. 

DE L'OR POUR L'ANGLETERRE 

Des chargements d'or. représentant plusieurs millions de li­
vres sterling, sont arrivées à l'aérodrome de Crpyùon ces derniè­
res semaines. annonce Le "DAILY EXPRESS". Tout ce métaluré­
cieux a été transféré à la Ban.aue d'Angleterre. 

LA GRANDE-1BRE.TAGNE REDUIRAIT SES IMPORTATIONS. 
DES ETATS-UNIS 

Le gouvernement britannique aurait. officiellement informé­
le gouvernement de Washington que ses ressources en dollars s'é­
puisaient rapidement et qu'il envisageait en conséquence de ré­
duire ses imDortations de tabacs et de films américains, comme­
première mesure vers la nouvelle orientation des importations 
britanni·aues. 

...Cette nouvelle de source américaine n'est nas confirmée pm~ 
la Trésorerie britannique. où l'on ignore tout d'une démarch·e of-
ficielle à ce suJet. · 

Il est cependant possible a précisé à l'AFP un porte-parole­
de la Trésorerie, qu'en raison de ses ressources limitées en dol­
lars. le gouvernement britannique réduise ses importations de-
Produits américains non essentiels. · 

GREVE DES TAILLEURS DE DIAMANTS AU CAP 

. Plus qe trois. cents tailleurs et polisseurs de diamants se sont 
rrns _en greve estimant aue l'état du marché des diamants n.p né­
ce;>slte qu'une réduction de )0 Q/0. de leurs salaires de guem~. 
alors aue les employeurs precomsa1ent une réducti'on de 30 0/(J_ 

••••••••••a••••••••m••••••••••••••••~•••• 

·LE 19e SA,LON DE LA MACHIN·E AGRICOLE 
EN FRAN1CE 

. Le 19ème salon de la machine agricole s'est ouvert à Pa­
ns. le 4 mars 1947, au Parc des Expositions, à la porte de Ver­
sailles. 

. Cette importante manifestation de la renaissance écono­
mique d~ la Fran~e e~t organisée par l'union des exposants 
d~ ~a_chmes et ~ ouhllages agricoles sous le patronage du 
mmistere de l' Agnculture. 

. ~e Sal_on de l«;.r machine agricole qui se tient pour la 19ème 
f?IS a_ Pans, _r~nait après 7 ans d'interruption. Malgré les dif­
ficultes matenelles de l'heure, les constructeurs et importa­
teurs ont voulu que les agriculteurs français puissent se ren­
dre, compte des progrès considérables accomplis pendant et 
apres la guerre. · 

D.e nom~reux pays étrangers participent à ce Salon de la 
~achme agncole. Ce sont: les Etats-Unis, le Canada, la Bel- . 
gique, la Hollande, le Danemark, la Suède, la Grande-Breta­
gne, la Tchécoslovaquie, la Pologne, la Hongrie la Suisse et 
l'Italie. ' ' 

Les exposants français cru nombre de 450 présentent tou­
te .la gamme du matériel agricole nécessaire à la culture fran­
çaise. et aux tec!t~iqùes spéciales des productions coloniales. 
Parmi eux, la Regie nationale des usines Renault se signale 
~<:tr un tracteu~ d'une puissance à la barre de 18 CV, particu­
h~rement mamable et pouvant s'adapter aux usages les' plus 
dive~s. Ce tr~cteu~ ~st actuellement produit en grande série 
et des le ~o1s. de JUin 1947 une partie du contingent mensuel 
de la fabnca~10n s~r~ réservée à l'exportation. 
· Une. section speciale est consacrée aux machines nouvel­
les., Le }ury d:admission considère comme "machines nouvel­
les les machmes ou dispositifs présentant un réel caractère 
de no~veauté et n'ayant pas figure dans les expositions avant 
le mo1s de mars 1939. 21 machines ont été retenues parmi les- , 
quelles: 

- une arracheuse de tubercules avec disque spécial pour 
l'arrachage des topinambours et un organe permettant le 
groupage en chaînes; 

- un pulvérisateur-atomiseur pour tracteur Rox-Crop 
avec ~oues à béq~illes orientables et atomisation du liquide 
par au sous pression; 

. - une r~m~sseuse-botteleuse à ficelle ou fil de fer, avec 
p1ck-up attelee a un tracteur; · 
, . - une planteuse de' tubercules avec roue d'alimentation 
a pmces et ~orrecteur par chaîne à grappins; 

- u':l p1ck-up emmeulonneur de foin, ramassant le foin . 
sur le pre le mettant en "meuloir". 

L'~ffluence consid~rable à ce salon montre l'intérêt que 
les agnculteurs français attachent à la modernisation de leurs . 

• méthodes et à la mécanisation des exploitations. 
L<C" .......... ~ .............................. ~ •••••••••••••••• 
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:L'IMPQRTANCE MONDIALE DES ACCORDS PETROLIERS 
L'importance mondiale de l'accord pétrolier angle-américain 

€11 tant que pas préli_minaire vers la formulation d'un accord UUil­
tilaterel auquel tous les pays intéressés seraient ,invités à parti­
,~iPer à été souligné.e par M. Charles Haynor. conseiller sur les af­
.faires pétroü.res au Département d'Etat américain. 

"Il este n~cessaire, dit-il, qu'il y ait une entente commune en 
vue d'organiser les marchés mondiaux. Une telle entente commu­
_ne serait un facteur important et puissant dans la construction 
.de la paix mondiale et la promotion de la prospérité parmi les 
~nanon~S. 

"Les buts de l'accord anglo-américaïn sur le pétrole, soumis 
actuellement au Sénat pour être ratifié, sont conformes à la poli­
tique commerciale étrangère des Etats-Unis. L'accord respecte. les 
-droits de concession. la protection des ~ntérêts des pays produc-
-teurs, l'opportunité égale d'exploitation, et ·assure une collabora-
'"tron entre les gouvernements dans la sùlution d'un problème d'une 
"telle importance. 

~L'INTENSIFICATION DE LA PRODUCTION BETTERAVIERE 
FRANÇAISE . 

Le plan Monnet prévoit .aue la superficie. ensemencée en bet­
teraves, en France. qui était de 250.000 hectares en 1946. devra 
<être portée en 1947 à 300.000 h~ctares. 

Toutes les mesures sont d'ores et dé.ià prises pour recruter le 
·contingent supplémentaire d'ouvriers saisonniers spécialistes des 
"travaux betteraviers dont le concours sera indispensable nour 
-réaliser ce programme. 

Les agriculteurs ont donc la certitude que toute la main-d'œu­
-vre nécessaire. tant oour la campagne· de binage des bette-oves 
"{lUe pour celle d'arrachage, se_ra mise à leur disposition en temns 
··OPPOrtU:l. 

POUR RENFORCER L'INDUSTRIE SIDERURGIQUE 
ANGLAISE 

Pour augmenter la production, la sidérurgie britannique a dé­
·cidé d'instituer le travail du week-end. Les experts espèrent ainsi 
:accroître la production d'acier d'un million de tonnes au cours de 
J'année. '! 

Le succès de · ce plan dépend d'approvisionnements adéquats 
·en charbon et du fonctionnement normal des moyens de trans­
-ports. 

LA LIMITATION DES IMPORTATIONS SUEDOISES 
En raison de la diminution des réserves des devises . .toutes 

Jes importations seront temporairement limitées. a déclaré le mi­
·nistre de l'Economie suédois. 

Une exception sera faite pour les neaux. le coton. la laine. 
]es fils. les machines agricoles. les nièces de r·echange, les ma­
·chines de combustibles. let: lubrifiants et tous les nroduits nou­
-vant servir à augmenter la nroduction 

LE DEFICIT DU TRESOR BRITANNIQUE 
Au cours de la semaine terminée le 15 mars. le déficit du Tré­

rsor britannique s'est. de nouveau accru de nrès de 36 milli'ons de 
livres sterling. les recettes de cette semaine s~élevant à 0.615.337 
livres contre 70.068.369 pour la semaine précédente. .. et les dépen-

·ses à 106.514.872 livres contr.e 101.435.391 livres; ceci porte le to­
tal du défkit de l'année fiscale se terminant à la fin de Cf> mois 
·à 416.758.624 livres contre une estimation pour toute l'année à 
'730.740 milliers de livres sterling. ' -

UN BULGARE A LA TETE DE LA CHAMBRE 
INTERNATIONALE 

M. Ivan Harixanouv, nrésident de la Chambre de Commerce 
:supérieure bulgare a été nommé vice-nrésident de la Chambre 
de Commerce Internationale. dont le siège est à Paris, 

COMMERCIAL UNION 
ASSURANCE c 0. L T D. 

24, C 0 R N H Ill, l 0 N D 0 N, E. C. 3 
R. C. 2'2364 CAIRO 

• 
Agents: 

PANA YOTTI FOTIOS BAGANIS 
17, Sharia Kasr El Nil _._ CAIRO 
.T éléph. : 59220 · 59229 - P.O.S. 1249 

La loi sur la nationalisation des entreprises 
\ 

économiques privées en Yougoslavie 
(Suite de la page 15) 

.. ."D'autre part, notre nouveau système économique exige 
la nationalisation. Au lendemain de la Libération, nous avons 
été obligés d'adopter bien des réformes d'organisation, bien des 
méthodes économiques surannées. Mais, aujourd'hui, le nouveau 
système a atteint un tel degré_ qu'il exige qu~ !e sec_teur d'Etat 
soit consolidé non plus au pomt de sa qualite, ma1s de son 
étendue. 

"Aujourd'hui, Camarades, nous gérons l'économie en vertu 
d'un plan établi, bien que nous soyons encore obligés d'appli­
quer certaines méthodes archaïques et de nous en tenir quel­
quefois à des évaluations faites au petit bonheur et à des 
analyses .d'orientation qui ne disposent pas d'éléments suffisants 
et que nous n'ayons pas encore achevé et adopté le plan annuel. 
Cependant, notre système de gestion économique est un système 
planifié, incompatible avec la propriété privée des moyens de 
production. La présente loi propose donc la nationalisation de 
ces moyens . 

.. . "Je pourrais citer des chiffres qui démontrent que les 
revenus annuels de certaines entreprises étrangères étaient 
quatre fois plus grands que le capital investi. Je pourrais prou­
ver d'une manière concrète que les tendances monopolisatrices 
des magnats étrangers freinaient volontairement l'évolution des 
forces productrices de notre pays. 

"Camarades députés, je désire souligner deux choses: 
"D'abord que cette loi vise les entreprises considérées com­

me étant du ressort du Gouvernement fédéral et des Gouver­
nements fédérés. En conséquence, le propriétaire privé ne peut 
pas se considérer comme lésé. Nous tenons à répéter une fois 
de . plus que le secteur de l'Etat donne au propriétaire privé la 
garantie qu'il ne sera ni exploité., ni évincé comme il l'était 
autrefois, sous le système capitaliste; au contraire, il lui assure 
uri avenir meilleur. . 

"Une fois consolidé, le secteqr d'Etat ralliera les masses 
laborieuses des propriétaires privés et, en particulier, les masses 
paysannes laborieuses. 

"Ensuite, la loi prévoit le versement d'une indemnité égale 
au montant de · l'actif de l'entreprise, le jour même .de la prise 
de possession, à moins que le propriétaire ne soit inculpé d'un 
délit entraînant la 'Confiscation de ses biens. Cette indemnité 
sera versée en bons de l'Etat au porteur . 

. . . "La nationalisation des entreprises économiques privées 
ouvre de nouvelles voies au développement de notre économie. 
Nos masses laborieuses vont redoubler d'élan pour démontrer 
qu'il s'agit, chez nous, d'un développement qui libère l'individu 
de l'exploitation". . · 

III. - EXPOSE DE M. KARDELJ, 
VICE-PRESIDENT DU CONSE~L 

"Camarades députés, le député Dragolioub Yovanovitch re­
pr?che à ~otre Golfvernement d'avoir. porté, "par surprise", le 
pr~sent _prOJ~t 9-e lm. devant l'Assemblee nationale et de ne pas 
lm avmr laisse suffisamment de temps pour en discuter. 

... "Lorsque le Gouvernement a déclaré l'urgence de cette 
loi, élaborée à huit clos, il l'a ·fait en prévision des spéculations 
·et des actes nmsibles auxquels elle aurait pu donner lieu si 
elle avait été longuement discutée à la Chambre. 

. "Le. G?uvernement n~ s'e~t pas contenté de proposer cette 
lm! ma1s :1 a. e~core prepare tout un appareil d'organisation 
qm peut Immediatement entrer en action. Cet appareil doit 
prendre possession des usines et empêcher toute tentative ten­
~ant à endomm?-g~r les bi.e~s qui p~ssent à la propriété de 
1 E~at. Cette 101 na pas ete apporte~ "par surprise", au con­
traue, elle porte en sm la preuve d'avmr eté bien méditée avant 
d'avoir été proposée. 

. .. "Lorsque nous luttions pour le bien-être du monde tra­
vailleur! nous pensions déjà .à la ~atior:a~isation des moyens de 
pr?duction. Et toutes les fms. qu Il a ete question de l'affran­
chisse~ent de t;.otre pays, qm ne devait plus jamais être une 
m?nnaie d'appomt pour les f?rces impérialistes, il s'agissait en 
meme ,.temps de so~ affranc_hisse;ne?t économique . 

. . . N?us constrmsons aUJOurd hm de tous les côtés, ,des usi­
n~s, des .Imn;eub_Ies e( des routes et, cependant, les impôts sont 
bien J?Oms e:eves gu avant la ~uerre. Les paysans disent: "Un 
t~~ mi~acle n !1 pu etre accomJ?h que par le secteur d'Etat. C'est 
lm qm fourmt les moyens necessaires à l'édification de notre 
pays. · 

... "Cette loi, . nol!s ne l'~vons P.as. discutée seulement au 
cours. des _deux annees depms la Liberation, elle a fait l'objet 
de discussions de la part . de nos hommes les meilleurs ainsi 
que d~ ce'l_;lx du monde entier, au cours des dizaines et de' .dizai­
nes ? at;.n_ees. Tous ceux qui ont lutté pour une vie meilleure 
de l'mdividu en ont traité. · 

"Il me serri~le q~e quiconq.ue ·a devant les _yeux: .l'intérêt 
du peuple aurait agi de la meme façon que notre Gouverne 
ment'·. · .,. 
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L'AIDE AMERICAINE A LA GRE CE ET A LA TURQUIE 
• • • J ' 

LA GRAVITE de la situation 
qui affronte aujourd'hui le 

monde nécessite ma parution 
devant une session conjointe du 
Congrès. La politique étrangère 
et la sécurité nationale de ce 
pays sont en jeu. Un aspect de 
la situation actuelle que je dé­
sire vous présenter en ce mo­
ment, pour votre examen et 
votre décision, concerne la 
Grèce et la Turquie. 

·····=~·-·····--------------------------·-
Néanmoins, la. Turquie a main­

tenant besoin de notre . appui. 
Depuis la guerre la Turquie a: 
recherché l'assistance finan­
cière de la Grande-Bretagne · et 
des Etats-Unis dans le but d'ac·­
complir sa modernisation néces­
saire au maintien de son inté~ 
grité nationa~e. 

Nous avons jugé intéressant de reproduire pour 
nos lecteurs certains passag~~ textuèls du discours 
du Président Truman fait au Congrès, pour l'octroi 
d'un crédit de 400 millions de dollars à la Grèce et à 

1

. la Turquie1 et qui depuis plus d'une semai,ne passionne 1 
l'opinion mondiale. · 

··································--~····- , 

Cette intégrité est essentielle 
à la préservation de l'ordre dans 
le Moyen-Orient. 

Les Etats-Unis ont reçu du gouvernement grec un appel u~­
gent pour une aide financi~re et ~conomiq'!~· ~es rapports pre­
liminaires de la mission economique amencame se tr~u.va~t 
maintenant en Grèce, et les rapports de l'ambassadeur amencam 
en Grèce, corroborent la déclaration du gou':ernement grec que 
l'aide est impérieuse si la Grèce doit survivre comme nahon 
libre. 

Je ne pense pas que le peuple et le Congrès américains vou­
dront faire la sourde oreille à l'appel du gouvernement grec. 

LES EPREUVES DE LA GRECE 

La Grèce n'est pas un pays riche. Le manque de ressou~ces 
naturelles suffisantes a toujours forcé le peuple grec à travailler 
durement pour joindre les deux bouts. Depuis 1940, ce pays in­
dustrieux et épris de paix a souffert d; l'invasio~ de ~uatre ~n~ 
nées d'occupation ennemie cruelle et dune lutte mteshne amere. 

LA Grèce est aujourd'hui privée de fonds pour financer l'im­
portation des produits essentiels ~ la stricte subsis!ance. 

Dans ces circonstances, le peuple de. Greee ne peut pas faxre de 
progrès dans la solution de ses problèmes de reconstruction. La 
Grèce se trouve dans le besoin désespéré d'une aide financière 
et économique qui lui permette de reprendre _l'achat de four:r:'-itu­
res alimentaires, de vêtements, de combustibles et de grames. 
Ces produits sont indispensables pour la .~ubsistance de s_on pe~­
ple et ne peuvent être obtenus que de .1 etra:r:'-ger. ~a G~ece doit 
être aidée pour importer les marchandises necessaues a la res­
tauration de l'ordre et de la sécurité intérieurs si essentiels pour 
le rétablissement économique et politique. 

Le gouvernement grec a demandé aussi l'aide d'administra­
teurs, économistes et techniciens américains éprouvés pour s'as­
surer que l'aide financière et autre obtenues créeront effective­
ment une économie stable et capable de se soutenir elle-même, 
et amélioreront son administration publique. 

I I n'y a pas d'autre pays vers lequel peut se tourner la démocra­
tie grecque. 

Aucun autre pays n'est .désireux et capable de fournir 
l'appui nécessaire au gouvernement démocratique grec. 

Le gouvernement britannique, qui avait aidé la Grèce, ne 
peut plus donner une aide financière ou 'économique après le 31 
mars. La Grande Bretagne se trouve elle-même dans la nécessité 
de réduire ou de liquider ses engagements dans plusieurs parties 
du monde, y compris la Grèce. 

Nous avons examiné le moyen par lequel les Nations Unies 
pourraient fournir leur assistance dans cette crise, mais la situa­
tion est d'une urgence qui requiert une action immédiate, ·et les 
organisations qui en dépendent ne sont pas en position d'étendre 
le genre d'aide requis. 

LE GOUVERNEMENT GREC EST LARGEMENT REPRESENTATIF 

AUCUN gouvernement n'est 'parfait. Une des vertus principales 
d'une démocratie, cependant, est que ses imperfections, sont 

toujours visibles et, dans les procédés démocratiques, peuvent 
être relevées et corrigées. Le gouvernement de Grèce n'est pas 
parfait. Néanmoins il représente quatre-vingt-cinq pour cent des 
membres du parlement grec choisis lors des élections de l'an der­
nier. 

LA TURQUIE AUSSI A BESOIN DE L'AIDE AMERICAINE 

LA voisine de la Grèce, la Turquie, mérite aussi notre attentio~. 
L'avenir de la Turquie en tant qu'Etat indépendant et éco­

nomiquement sain est, dé façon claire, non moins important pour 
les p·eupJ.es du monde épris de paix, que l'avenir de la Grèce. Les 
conditions dans lesquelles se trouve aujourd'hui la Turquie sont 
considérablement différentes de celles de la Grèce. La Turquie 
a été épargnée aux désastres qui ont troublé la Grèce, et, durant 
la guerre, les Etats-Unis et la Grande-Br·etagne ont fourni à la 
l'\irquie une aide matérielle. 

Le gouvernement britannique .n~ms a informés que, en rai:­
son de ses propres· difficultés, il ne peut étendre plus longtemps 
son aide financière et économique à la Turquie. 

Comme dans le cas de lo: Grèce, si l'on veut que la Turquie 
obtienne l'assistance dont elle a besoin, les Etats-Unis doivent la 
fournir. Nous sommes le seul pays capable de fournir ce secours~ 

LES ETATS-UNIS DOIVENT AIDER LES PEUPLES LIBRES 

JE pense que ce doit être la politique des Etats-Unis d'appuyer. 
les peuples libres qui résistent aux tentatives de subjuga­

tion de minorités armées ou dues aux pressions étrangères. 
Je pense que nous devons aider les peuples libres à accom. 

plir leurs propres destinées selon leurs propres voies. 
Je pense que notre aide devrait être principalement une aide 

économique et financière, cette aide étant essentielle à la stabi­
lité économique et aux régimes politiques réguliers. 

Le monde n'est pas statique, et le statu quo ·n'est pas sacxé, 
mais nous ne pouvons permettre des changements dans le statu. 
quo en violation de la charte des Nations Unies par des méthodes 
telles que la coercition ou par des subterfuges tels que l'infiltra­
tion politique. En aidant les nations libres ,et indépendantes èr 
maintenir leur liberté, les Etats-Unis · mettront en vigueur les 
principes de la Charte des Nations Unies. 

Il suffit seulement de jeter un coup d'œil sur la carte· pÔur 
réaliser que la survivance et l'intégrité de la nation grecque sont 
d'une importance grave dans une situation bien plus vaste. Si la 
Grèce devait tomber sous le contrôle d'une minorité armée, les 
effets sur sa· voisine, la Turquie, seraient immédiats et sérieux. La: 
confusion et le désordre pourraient bien s'étendre dans le Moyen­
Orient tout entier. 

Nous devons prendre une action immédiate ·et résolue. Je de­
mande par conséquent au Congrès de fournir l'autorité pour 

une assistance à la Grèce et à la Turquie sous forme d'un mon­
tant de 400.000.000 de dollars pour la période se terminant le 30 
juin 1948. En demandant ces fonds, j'ai pris en considération le 
montant maximum d'assistance de secours qui serait fourni à la: 
Grèce en dehors des 350 millions de dollars que j'ai demandé ré­
cemment au Congrès d'autoriser pour prévenir la disette et les · 
souffrances dans les pays dévastés par la guerre. 

En plus des fonds, j.e demande au Congrès d'autoriser l'envoi: 
d'un personnel civil et militaire américain en Grèce et en Turquie. 
A la demande de ces pays, pour aider à leurs tâches de recon­
struction, ·et dans le but de superviser l'emploi de l'assistance fi­
nancière et matérielle qui pourrait être fournie, je recommande· 
que l'autonté soit aussi accordée pour l'instruction et l'entraîne­
ment d'un personnel grec et turc choisi. 

Finalement, je demande au Congrès d'accorder l'autorité qui. 
perm~ttra l'emploi le plus rapide et le pl.us, effectif, en termes de 
produits, fournitures et équipement nécessaires, de tels fonds qui 
pourraient être autorisés. 

Si d'autres fonds, ou d'autres autorisations devraient être né­
c;ssités pour l~s b~ts indiqués dans ce message, je n'hésiterai pas 
d exposer la_ s1t'!-ahon d~v~nt ~e Congrès. Sur cette question, les 
branches executives et legislatives du gouvernement doivent tra­
vailler ensemble. 

. Les Etats-Unis ont contribué pour un montant de 341 mil­
l~ards de dollars pour gagner la deuxième guerre mondiale. C'est: 
la ~n ~lacement po~r la liberté mondiale et la paix mondiale. 

_L _assi~tance que )e recommande pour la Grèce et la Turquie 
s'eleve a un peu plus d'un dixième d'un pour cent de ce place­
ment. Le bon sens seulement nous commande de sauvegarder ce 
placement et assurer qu'il n'a pas été fait en vain. 

Les germe~ des régimes totalitaires sont engendrés par la mi­
sère et le besoin. Ils se répandent et poussent sur la terre mau­
vaise de la pauvreté et des querelles. Ils atteignent leur pleine 
croissance quand l'espoir pour une meilleure vie est mort. 

Nous devons garder cet espoir vivant. Les peuples libres du 
monde regardent vers nous paur les aider à maint·enir leur 
liberté. 
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NOTRE BOURSE IMMOBILIERE 
A VENDRE ET A ACHETER: - TERRAINS -DE CU-LTURE - TERRAINS A- BATIR -VILLAS ET IMMEUBLES DE RAPPOll't. 
LES ?ER SONNES INTERESSEES SONT PRIEES 'DE S'ADRESSER A LA "REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE ET FINANCIERE" 

(B.P. 465) PO_UJl LEUR MISE EN RAPPORT AVEC LES ACHETEURS ET . VENDEURS EVENTUELS 
. -

A ACHETER: 
Terrains Agricoles. -
· · 200 -fedd;?.ris - à L.E. 250, terres 1er catégone région Ca-

lioubieh - Ménoufie. · . , 
. 100 feddans - à L.E1 30Q.· terre 1er catégorie région 'ca­

lioubieh - Ménoufié _:_ sur route principale. 
- r • 1.000-2.000 feddans - incultes ' o'u partie incultes terres 
n<;>ires, ayant irrigation et drainage assurés à L.E. 60 le fed­
dan. Région Gharbieh - Dakahlieh - Charkieh. 

1.000-2.000 feddans. Région Canal Nubarie - rive Est -
ayant prises sur le susdit CànaJ à L.E. 10 et -L.E. 15 le fed-
dan.. · 

Terrains à bâtir. ~ 
· 1.000 m2 sur 2 rues au centre de la ville Caire. 

500m sur 2 rues au centre de la ville Caire. 
Zamalek - 500 1 m2 sur 2 rues - sans restrictions. 

'Immeubles. -
Un immeuble âge 10 à 15 ans au centre du Caire de 

L.E. 100.000, et un autre de ,L.E. ·50.000 - nonnant sur 2 rues. 

A ~VENDRE: 

Terrains Agricoles: -
Béhéra. - 2.800 feddans région Edfina à L.E. 35 le fe,ddan. 

_ Béhérà. - 155 · feddans région Bâsdallah à L.E, 130 le 
feddan. 

. Béhéra. - 600 feddans région Abou Matamir à L.E. 5 le 
feddan. 
· Gharbieh. - 2.000 feddans région Koutam à 'L.E. 150 'le 

feddan. 
Gharbieh. - 500 feddans région Dessouk à L.E. 150 ,le 

feddan. 
Calioubieh. - 150 feddans région Caire à L.E. 100 le 

feddan. . · 
Calioubieh. - 170 feddans région Caire à L..E. 200 le 

feddan. " 
Calioubieh. 100 feddans région Caire à L.E. 400 · le 

feddan. 
Calioubieh. 36 feddans région Caire à L.E. 325 le 

feddan. . . ' 
Dakahlieh . .:_ Région Simbelleoum 650 feddans à L:E. · 325 

le .feddan. 
- Dakahlieh. - Région SimpeUeoum .500 feddans à .L.E. 200 

le feddan. 
· Dakahlieh. Région HanoÙth,. 350 feddans à L.E. .160 

le .feddan. 
Dakahlieh. Région Hanouth 900 feddans à L.Jj:. 160 

le ·feddan. 
Minia. - Région Beni Mazar 400 feddans à L.E. 120 

le ·feddari: 
Beni Suef. - Région Qaï 350 feddans à L.E. 150 le fed-

dau.. -
.. Canal Nubarie.- Béhéra- Une grande plantation vignes 

- _-en plein rapport à ventre à un prix très convenable. 

' FAYOUM: Affaires très importantes. 
-.700 f~ddans · sur les -bords du La~ Karoun .:... Beau Do­

màtne agricole, peut convenir -aussi comme terrain de pêche, 
de chasse et pour lotiss.ement' de villas, dans un site pitto­
resque, on de!TI-a~de L.E. 30 par feqdan. Ce domaine est si­
tu(r non loin de l'Auberge, du Laê. 

Iinmeub1ss_ ·de _Rap_por~s. -
: ~lie Champollion LE. 55.000. 
Rüe Boustan L.E. 55.000. 

·Rue Cheikh Hamza ,L.E. ·22.000. · 
·Rue Khédive Isamil L.E. 42.000. 

-~Rue·· Malika Farida · - Chérif " L.E. 110.000. 
' 'Rue Kasr · el Nil L.E: 25.000. 
Rue Cloth Bey L.E. 6.000. 
Rue·TI01,I:brelr L.E: 25.'000. ' 

Rue Faggallah L.E. . 12.000. 
Rue ~Fouad L.E. 78.000. 
Rue Kasr el Eini L.E. 7.500: 
Rue Hamdi CDaher) L.E. 7.500. 
Rue Halig el Masri ·L.E. 8.500 . 
Rue Moubladayan LE. 35.000. 
Rue Héliooplis L.E. 19.00Q. 

A VENDRE VILLAS: ., 

Zamalek: 

Rue Bahgàt L.E. 7.000. 
Sur le Nil L.E. 30.000. 
Hechmet L.E. 9.000. 
Monerif L.E. 9.000. · , 
Saleh bey Ayoub L.E. 27.000. 
Vilcoks L.E. 35.000. 

DOKI: 

· Rue Abou Masseoud L.E. 4.200. 
Rue Naal L.E. 6.000. 
Rue Hussein Pacha Woussef LE. !1.000. 
Rue Hattib L.E. 8.000: 
Midan Abdel Monem L.E. 15.000. 
Rue Adie L.E. 9.000. 
Rue Noal L.E. 7.000. 

AGOUZA: 

Rue Moustafa Raguib L.E. 3.500. 

PYRAMIDES: . 

Rue Marco Bey L.E. 7.û00. 
Rue Pyramides L.E. ~ 1.500 . 

HELIOPOLIS: 

Baron Empain L.E. 5.000 
El Agam L.E( 7.000. 
El Agam L.E. 3.200. 
péssouk L.E. 5.500. 

MEADI: 
tine villa L.E. 3.200 . . 

KOUBBA: 
Rue Neghib Pach-a Shakouy L.E. 6.500. _ 
Rue El Malek L.E. 8.500. , 

ALSA Y WILLSON & Co., 
' ' · 

Haret Zogueb li 
Tél. 54389 

·Machines et accessoires pour 
l'industrie textile, courroies, etc. 

en stock et sur .~ comm~nde 
t 
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LES MARCHÉS INTEBNATIONAlJX 
Le 8 Mars 1947. 

Arachides 
(i] • Au Sénégal, les tonnages d'arachides commercialisé·e:s ·â la 
date du 8 février 1947, atteignaient 309.000 tonnes, dont: cercle 
de Kaolack, 134.000 t.; Thiès, 61.000 t.; Diourbel, 50.000 t.; Zi­
guinchor, 29.000 t.; Louga, 25.000 t.; Tambacounda, 9.000 t.; 
Linguéré, 2.000 t. 
[!] L'United Africa Cy., filiale d'Unilever, a été chargée par 1:e 
gouvernement britannique de procéder à d'importantes planta­
tions d'arachides au Tanganyika, Kenya et Rhodésie du Nord. 

Coprah 
[!] Le prix du coprah en Malaisie est tombé à 8 Str. dollars 40 
la boîte de 4 gallons (soit 16 litres environ) à fin janvier, dans 
le Sud de Johore, à la suite de la concurrence des huiles comes-
tibles d'importation. · 

Dans le Nord de Johore, le coprah de basse qualité se vend 
14 à 15 Str. doll. le picul (soit 47 à 50 piastres environ les 60 kg) . 

Graines de lin 
[!] Argentine. - Les ventes de graines de lin au gouvernement 
se poursuivent régulièrement et l'on pense que l'Innstitut (or­
ganisme d'achat argentin) étudie actuellement la possibilité de 
procéder ultérieurement à de nouvelles exportations d'huile de 
lin. 

Huile de coton 
fil Les derniers prix enregistrés sur le marché à terme de New­
York sont les suivants: 

Mars, 341/2 c. demandé, 36 c. offert; mai, 34.90 c. nominal; 
juillet, 341/2 c. demandé, 35 c. offert; septembre, 30 1/4 c. ef­
fectif; octobre, 28.05 c. demandé, 29 c. offert; décembre, 261/2 c. 
demandé, · 271/ 4 c. offert; janvier 1948, 27 c. offert. 
(!] La consommation américaine d'huile de coton raffinée en 
Janvier a été de 284.832 barils contre 303.877 en décembre et 
221.097 en janvier 1946. 

Huile d'arachide 
fil Sur le marché de New-York, on note des ventes d'huile brute, 
!)0/ 0 de perte au raffinage, à 31 1/2 c. par lb. sortie usines du 
sud-est et du sud-ouest des Etats-Unis. 

Huile de maïs 
fil Sur le marché de New-York, l'huile brute livraison mars/ei:vril 
!Ob Chicago s'est traitée à 31 1/2 c. par lb., certains acheteurs 
offrant même plus. Il est probable que les vendeurs, qui restent 
cependant prudents, vont essayer de vendre à 32 cents. 

On a enregistré plusieurs affaires d'huile raffinée disponible 
à 34 c. par lb. · 

Huile de soya 
[!] Les dernières cotations enregistrées à New-York sont les sui­
vantes: ' 

Huile brute. - Février, 28 à 281 /2 c. par lb.; mars, 27 1/2 c. 
par lb; avril à juin, de 26 1/2 à 27 c. sortie usine. 

Huile raffinée (marché nominal). - Mars, 30 c.; mai, 29 c. ; 
juillet, 27 c.; septembre, 27· c.; octobre, 23 c.; décembre deman­
dé à 21.50 c.; janvier, 21 c. nominal. 

Huile de tournesol 
[!] Le marché de l'huile de tournesol de Buenos-Ayres reste 
calme. Les vendeurs ont essayé de faire monter les prix, mais 
les acheteurs ne les suivent pa~. . 

Les cotations au 21 février sont de $ 1.30 par· kg pour l'huile 
brute en vrac et de $ 1.42 pour l'huile raffinée. 

CEREALES 
fil Indes. - On a annoncé de sot.l.rce officielle que l'I.E.F.C. vient 
à'autoriser l'Inde à acheter 950.000 tonnes de céréales pendant 
le 1er semestre 1947. 
' Cette nouvelle allocation constitue une augmentation de 
300.000 t. par rapport à la quantité de céréales que l'on avait, 
en novembre, permis à l'Inde d'acheter pour cette même période. 
[!] Aux Etats-Unis, les allocations à l'exportation de céréales 
pour le mois d'avril ont été fixées à 58 millions de boisseaux. 

Blé 
[!] Les approvisionnements de grains des quatre principaùx pays 
exportateurs dépassent de 5 0/0 leur niveau de l'année dernière. 
Cependant, l'offre globale des céréales panifiables est inférieure 
au niveau Çle 1946, lui-même relativement faible. Pour le blé, 
le disponible pour l'exportation atteint 1.353 millions de bois­
seaux. Les Etats-Unis et l'Australie sont moins exportatrices 

qu'en 1946, au Canada la position des approvisionnements ne 
s'est pas sensiblement modifiée, en Argentine, par contre, l'of­
fre est légèrement plus importante qu'en 1946. 
~ Les indications parvenues des Etats-Unis sur les livraisons 
supplémentaires de blé à la France ne font que des livraisons 
totales de 313.000 tonnes dont 50.000 tonnes de blé de semence. 
Une quantité de 40.000 .tonnes sera prélevée sur les stocks néer­
landais et une • partie des approvisionnements destinés à , 'Italie 
sera déroutée pour être livrée à la France qui, ensuite, en effec­
tuera le remboursement à l'Italie. 
@ On estime à 116.000.000 boisseaux (soit 41.760.000 hectoli­
tres) la récolte australienne de blé. 

Selon I'Australian Agricultural Council, il y aurait une chute 
des prix du blé avant deux ans et peut-être même avant jan­
vier 1948, par suite d'un excédent de production par rapport à 
la demande. 
I!J Dans le semestre juillet/décembre 1946, le Canada a livré a · 
d"autres pays 20 millions de boisseaux de blé environ, niais à 
des prix différents des tarifs de faveur consentis à la métropole. 
1Le prix contractuel du blé livré à l'Angleterre est de $ 1.55 le 
boisseau, tandis que les autres nations paient de $ 2.05 à $ 2.27. 
~ Le ministre canadien du Commerce a informé la Chambre 
des Communes d'Ottawa que, du 1er août 1946 au 31 janvier 
1947, le Dominion avait expédié à la Grande-Bretagne l'équiva­
lent de 72 millions de boisseaux de blé (57 millions sous forme 
de grains et 15 millions sous forme de farines). 
!il Durant les douze mois qui finissent au 31 juillet prochain, le 
Canada doit livrer à l'Angleterre un total de 160 millions de 
boisseaux de blé, ainsi qu'il a été stipulé par la convention d'ap­
provisionnement signée en 1946 pour quatre années, entre les 
deux gouvernements. 

Maïs 
!il Les approvisionnements de maïs des principaux pays ex­
portateurs disponibles pour l'exportation atteignent 2.272 millions 
de boisseaux. La récolte des Etats-Unis a été fort importante et 
les stocks au 1er janvier 1947 sont supérieurs de 333 millions de 
boisseaux à ceux du 1er janvier 1946. En Argentine, par contre, 
la production a assez sensiblement diminué. 

Mil . 
1!1 La récolte de mil est déficitaire dans le cercle de Kaolack 
qui a été affecté par la sécheresse et des invasions acridiennes. 

Riz 
~ En Malaisie, dans la région de Trengganu, plus de •• 000 
acres (soit 400 ha) de rizières ont été endommagées par les inon­
dations. La récolte se présente néanmoins assez bien, et l'on 
compte obtenir des rendements de l'ordre de 255 à 325 gantangs 
par acre (soit de (.000 à 1.450 litres environ par acre). 

Les récoltes se présentent bien dans le Kelantan grâce à 
l'humidité continuelle. La moisson du paddy inondé hâtif est 
presque terminée et les planteurs se montrent satisfaits des ren­
dements compris entre 100 et 200 gantangs (soit 450 à 900 li­
tres) par acre. 
!il A dater du 3 février 1947 les rations de riz sont à Singapore 
de 2 kattys 3/4 Qar semaine pour 1 homme (1.660 grammes) 2 k 
pour 1 femme (1.210 grammes), 1 k 1/4 pour 1 enfant (755 
grammes). 

La ration de farine est réduite à 1/4 de katty par personne 
(soit 150 grammes) . 

• Le prix officiel du riz au détail passe à la même date de 
16 a 25 Str. cents le katty (600 grammes), soit environ 23 fr. 50 
le kg. 
~ Le ministre du Commerce du Siam, M. Vilat Osathanon, a 
prédit que les livraisons siamoises de riz avant fin août 1947 at­
teindraient un maximum voisin de 400.000 tonnes. On ne peut 
se prononcer définitivement avant de connaître tous les résul­
tats de la récolte qui se termine actuellement. 

Le gouvernement siamois accorde des devises aux fournis­
seurs de riz. Ceux-ci peuvent les utiliser sans aucune restriction 
et sans être obligés d'observer la liste des propriétés en matière 
d'importation. 

• Le Siam a exporté 15.000 tonnes de riz en janvier et pense 
f~re passer le chiffre des exportations à 45.000 tonnes en fé­
vner. 
· Le j!>urnal de . BaJ?.gkok "Tawan" du 31 janvier signale que 
les ou'?'lers des nzenes de Bangkok menacent de faire greve 
si leurs salaires ne sont pas augmentés. · 
~ Le gouvernement de Sarawak a annoncé qu'il est prêt à 
aCheter du riz cultivé à Sarawak à un prix correspondant à 1 
piastre 84 les 4 litres 50 de paddy, et à 4 piastres 45 les 4 litres 5 
de riz, pour la période allant du 15 février au 15 avril 1947. n 
faut que ce riz soit de bonne qualité. 

(Extrait des "Marchés Coloniaux") 



LA REVUE D'EGYPTE ECONOMiX~m: & FINANCIERE 21 

~ MO~VEME~T- MARITIME Il LE PORT. DE· PORT-SAID 
FROM SEA. 

18/3/47: 
Kindal 
Sidi Barrani 
Fort Stephenson 
Beecher Island 
Ta:o.Ç.i 
·Enip. Anvil 
At:antis 
Br. Hussar 
Herm und 
Emp. Chub 
Th:st:eford 

FROM CANAI, 
18/3/47: 

Good Hope Castle 
Br. Merchant 
Yarrawanga 
V. D'Amiens 
Explorer 
Laomedon 

FROM SEA 
17/3/47: ·~ 

Silivvi 
Wh'Uer Hills 
Claus ina 
B:a:rc:ova 
Emp. R:val 

· Tud·or Star 
Crete 
Amerskerk 
Amiens 
Quaker HiHs 
Depau Victory 
Br. Courage 

FROM CANAL 
17/3/47: 

Br. Archite.ct 
Benga1 
Emp. Baron · , 
Cre:ghton Victory 
Cyrenia / 
Sovereign of ~!he Sea. 
Al:antides 
Gloxin:a . 
Cory Freighton 
Nord en 
C. of Dieppe 

16/3/47: 
FRQM SEA 

Br. Faith 
Kazan 
Norfo:k 
Ma dan 
Ramses 
Fra.Iiconia 
·Br. Dancer 
·salvare 

FROM CANAL 
16/3/47: 

Emp. Rosa:ind 
C. of Durban 
Br. Swadfish 
Bosrevain 
Sanpedon 
Ormda:e 
Wacosta 
Dodecanes 
Tarvis:o 

"' FROM SEA 
15/3/47: 

Georgie 
Emp, Roach 
o:terra 
Argentin a 
Emp. · Daban 
Nove list 
Per'in 

FROM CANAL 
15/3/47: 

C.'.of Dunkirk 
Me:hourne County 
Hermion · 
Examiner 
Sergia .Ceghi 
Dermentdale 
. Suffren 
Corfou 

FROM SEA 
14/3/47: 

Eftha:ia· 
Samf)liire ' · 
Fort Cheswell 
Kien Sing 
Magdapur 
Emp. Spartan 
Emp. Rest 
Minnesotan 
Moca Lang , 
Aase Maersk 
Re ley 
Hi.ghland Pr:ncess 

FROM CANAIA 
14/3/47': 

Fort Rosa:ie 
H:ckory Glen 
New berg 
Samnethy 
Smoky Hill 
Athel Victory 

FROM SEA 
13/3/47: 

Hemland 
N'id ar 
Dorsetshire 
Strathmore . 
Victoria Park 
Geo. Chamberlain. 
Ma taro a 
Stamford Victory 
Tusca:um Victory 
Forbes Road 
Steel Designer 
F;ying Arrow 
Ivig · 
Frances W. Paker 
Fort Churchill 

FROM CANAL 
13/3/47: 

Aspasia Nomicos 
Iris 
Br. Unity 
Br. Promise 
Fort Carillon 
Port Fouad 
Mo sn a 
Bad es ham 
Tai Yin 
C. of Hong Kong 
Akbar · 

FROM SEl\ 
12/3/47: 

Samsoaring 
Ta:od'i 
ve:ma 
Wallace M. Tyler 

FROM CANAL 
12/3/47: 

Marine Jumper 
Ashburton 
Wave Baron 
Ktrickbank 
Bethlehem 
W.R Lundgren 
Hn. Lindsay 
Br. Dragoon 
Ec~i·pse 
China 
A:etta 
Tarantia 
Br. Te!).acity 
Pana man 
Br. Hussar 

PRINCIPAUX WTS ARRIVES 
A PORT-8AID 

A L'IMPORTATION 
Par le s.s. "Drake Vietoey", de 
· New-York: 
8960 Boxes Peaches 

i1573 Boxes Prunes 
1 C/ R'efrige_rato.r parts -

40 Drums Oil we:l drnl!ng 
mud treat:ng compound. 

. 107 Loose · Tyres 
10 B/s Tubes 

· 19 Pieces Logs 

·ra:r:· le s~s• "Alleghany Victory" 
de Calcutta:· ' 
35 •. B/ s Cottonp.acks 
50 B./ s G1:mnies 

Par le s.s. "Lored.an" de Gê· 
nes.: 
17. C/ s B'icycles. 

die Messin>e :. 
5:0 Bags Pumice stOJ\e 

die Naples. ~ 
14. C/ s Wine 

4 C'/ s Marsa:a 
8 C/ s Vermouth 
1 C/ Larbel and Corks 
1 C/ 1Merceries 

56 C/ s. Medicines 
1 C/ Alabaster works 

Par le s.s. "Roepat" d'Adelaide: 
650 C/ s Jam 

1000 C/ s Apricbts jam · 
120 C/ s Sherry , 
155 C/ s Brandy 

5 C/ s Muscat wine 
200 C/ s W:ine 
593 B./s Wool 
200. C/s P:ck:es 

3 C/ s Foodstuffs 
8 C/ s Machinery 
1 C/ 'Kitchenware 
3 C/ s Househo:d goods 

IO C/ s Crystallised fruit nuts 
1 C/ Toys 
7 C/ s Jelly crystals 

249 Bags Semolina 
200 ~/s Canned green peas 

IOOO C/s Cordials 
1:9 C/ s Confectionnery 
5 C/ s Baby rucks 

· 9 C/ s Jacks 
12 Crates Concrete m'iners 

6000 Drums Dried fruit 
13 Bags Spilit peas 

Par le s.s. "Glenfilas" de Sin· 
gapour: 
5 C/ s BicyCles, covers and 

tubes 
98 C/s Jam 

500 B/s Rubber 
49 B/ s Wh~te sisal 
70. Bdls Rattan 
14 Bdles Ma:acca canes 

Par le s.~. "City of Dunkirk", 
de 1\.arachi : 
64 B~gs B:ack pepper 
95 Ro:ls Coir matting 

Par le s.s. "City of Die1ppe", de 
Freemantle : 
35 C/ s Custard powder 

200 C/ s Backed apple 
40 -C/ s Tomato cocktail 
30 C/s A.pp.Je juice 
1 C/ Publications 

Par le s.s. "Efthali.a" du Pirée : 
148 C/s Brandy 

Par le s.s. "Repland" de Rotter­
dam:· 

150 Boxes Pilsener beer. 
16 C/s Machin. parts 

de Bordeaux : 
20 C/s Brandy 

de Lis6onne : 
30 Bd:s Corkwood for fishing 

de Barcelone : 
21 C/ s Textiles 

Par le s.s. "Port. Fouadn, d'As· 
sai: · 

107 Barr~s Boiled linseed oi.l 
Par le s:s. "Hermian", de Shan· 

ghai: · 
2 C/ s Silk p:eces goods 

15 B/ s Raw si ~ k Chincum 
400 C/ s Green tea 

de Hong Kong: 
11 .B/ s Ra"tan peel . . 

Par le s.s. "Fort Carillon", de 
Mo11basa: 

496 Bags Mimosa extract 
1~5 Bis Tobacco 
65 Crates Person. effects . 

de Capetown : 

10 Bags Laètic casein· 
201 C/s Jam 
120 C/s Canned goods 
51 C/s Canned fru it · 

550 C/s Canned fish · 
100 C/ s Canned guavas 

-6 C/s Households 
50 C/s Lemon squash 
50 C/s Orange squash 

200 C/s Lime juTee cordial 
54 Bags Tanning extract · 

200 C/s Wine 
·175 C/s Brandy 

3 C/s Pemp spares 
de Durban: 
6823 Bags Mimosa extract 

9 C/ s Leach of~ice past 
2 C/s Muc:lage gum 

10 C/s Canvas 
1 C/ N atur al history speci­

mens (çorps) 
de East London : 

7 C/ s Medicines 
137 B/s · Tobacco 

de Port Elizabeth : 
6 C/s Liver pill.s 

17 C/ s Med'icines . 
169 C/s Jams 
600 C/ s Fruit juice 
300 C/ s Canned peas 

· 300 C/ s Grapefruit 
50 C/ s Cordials 
11 ·C/s Wool:en pieces goods 

Par le s.s. "Tai Yin" de Bris· 
bane: · 

121 B/ s Scourèd wool 
· 209 Boxes Frozen Fish 

473 C/ s Canned sausages 
de Sydn-ey: 

99 B/ s Wool tops 
268 B/s Buffalo bides 

2 C/ s Personn. Effects 
48 C/s Pourers salt 
1 C/ Spares Air Compressors 

10 C/s Spares . Southern Cross 
eng. 

1 C/ Spares Buzacott eng 
21 C/.s Spa r es Con crete 

mrxers 
3 C/s Spares Southern cross 

eng. 
264 Loose Duty rooters 
23 C/ s Motor rollers 
87 C/s Armstrong scrapers 
21 C/s Socks, worsted -
37 C/s Draws woollen long 

255 C/ s Ham.s 
89 C/s Shou:ders -
73 C/ s M:ddles , 
1 C/ Wool fe lt hat bodies 

308 C/ s Self ra!sing flour 
4 C/s Fruit drops 
3 C/s Sauces 

6695 C/s Jams 
2 C/s Packing powder 

. 1 C/ Custard powder 
2 C/s Mustard pickles 

1003 C/s Crysta]ised fruits 
28 Cnts. Macaroni, spaghetti 

and spaghettini. 
1 C/ Chocolate mould 
6 Crates Whee:s 
2 C/s Upper bogie pieces 
2 C/s Lower bogie pieces 

908 C/s Rolled Oats 
10 C/s Coffee essence 
50 C/ s Cornf:our 

960 C/.s Tomato products 
10 C/ s Pure malt vinegar . 

lOO C/ s S.R. F lour -
1077 Bags Semol:na . 

9 C/ s Perfume compouhds" 
1 Ctn Samp:e foodstuffs · 

22 B/ s Mosquito netting 
'39 B/ s' Woo:Jen p:ece goods 
55 C/s Custard · powder . 
50 C/s Pfck:es ., 

(SUITE 'EN PAGE" 2&) 



22 LA REVUE D'EGYPTE ECONOMIQUE & FINANCIERE 

LA SEMAINE COTONNIÈRE 
Une atmosphère d'optimisme assez justifiée caractérise nos 

marchés cotonniers de l'Intérieur et d'Alexandrie. 
Nos chiffres d'exportations qui. dépassaient déjà à la fin de 

Février toutes les prévisions, continuent à être très soutenus, et 
ont atteint au .15 crt., 3,388,569 cantars de toutes Variétés, contre 
1,363,960 cantars pour la période correspondante de l'an dernier. 

Si l'on savait que l'approvisionnement d'Egyptien en courtes 
soies était très serré, l'on croirajt couramment qu'il nous serait 
impossible d'écouler nos stocks de longu€s soies composés ·en 
grande partie de Karnak. En effet le "visible lib:r:e" de Karnak 
pour la Saison était d'environ 4,600,000 cantars composé du car­
ry-over d'ancienne récolte (Crs. 900,000) et de la récolte actuelle 
(Crs. 3,700,000). Or, au 15 crt., les exportations de Karnak avaient 
totalisé l, 477,784 cantars contre 493,226 pour la période corres­
pondante de l'an dernier, soit une moyenne de Crs. 230,000 par 
mois. Si les exportations de cette Variété continuent pour le reste 
de la Saison sur ce rythme, nos exportations de Karnak pour­
raient atteindre 3 millions de cantars (y compris la consomma­
tion l<;>cale), nous laissant donc un solde "libre" à reporter de 
1,600,000 cantars. . / 

La récolte de Karnak l'an prochain ne sera pas, grâce aux 
restrictions imposées, de plus de 1,500,000 cantars, ce qui donne­
rait un approvisionnement total "libre" de cette variété pour l'an­
née de Crs. 3,100,000. 

Il est juste de faire ressortir que le Commerce de· l'Intérieur 
et de l'Exportation consentiront pr9bablement à risquer de · re­
porter ces cotons pour leur compte, à la condition toutefois que 
le Gouvernement Egyptien .puisse les as~urer de ne pas venir ven- · 
dre sur le marché, les stocks qu'il détient de cette Variété avant 
qu'un besoin J?ressant, ou une hausse adéquate des prix, ne justi-
fient cette mesure. . 

MARCHE DU DISPONIBLE ET DU :fRANCO-STATION 
Notre marchè du Disponible ne fut Ol\vert que cinq jours cet­

te semaine. Le volume des ventes atteignit cependant le total de 
Bis 19,986, contre 20,519 la semaine précédente. 

Les vèntes par variétés, se tépartissent comme suit: 
LONGUES SOIES. 

Karnak 
Ménoufi 
Giza 7 
Maarad 

Cette Semaine 
Balles 9,086 · 

1,850 
663 
407 

Sakel / 300 . 12,306 
COURTES SOIES 
Ashmouni 
Zagora 
Mixte, Sékina 

6,442 
. 678 7,120 

560 

La Semaine précédente 
10;426 . 
1,869 

650 

7,115 
459 

12,945 . 

7,574 

TOT AL DES VENTES .. Balles 19,986 c~ntre Balles .. ....... ... 20,519 · 
KARNAK. 

Les transactions continuent à être nombreuses sur cette varié­
té, et l'offre actuelle est absorbée de manière. assèz satisfaisante. · 
Certains classements tels que le FG et les FG/EX à EXTRA com­
mencent à se faire rares, et une légère hausse des prix est à si­
gnaler. Par contre, les classements de G+ 1/4 à FG sont offerts 
asséz librement, et ne subissent a'ucun changement dans les- prix. 

Voici les dernières quotations pour les principaux classe­
ments de cette Variét~: 
FGF Tall. 39,50; FGF/ G Tall. 40,50; GOOD TalL 41,75 ; G/ FG 

FGF Tall. 39,50; FGFï G ·Tall. 40,50; GOOD TaU. 41,75; G/ FG 
Tall. 43,-; FG Tall. 45,-; FG/EX Tall. 49,-; EXTRA Tall 53,-. 
MENOUFI. 

La demande sur cette variété demeure toujours bonne et les 
prix excessivement fermes. Le FGF/ G fut échangé à Tall. 40,­
le GOOD à TaTll. 41,25, le GI FG à Tall. 43,- et le FG à Tall. 
44,-/44,25. 

GIZA 7. 
1 Un intérêt un peu plus marqué commence à s,e manifester. · 
La hausse des prix de l' Ashmouni et du Ménoufi se répercute 
également sur . cette variété, et quoiqu-e les échanges soient as­
sez restreints, les prix payés sont bien meilleurs. Le GOOD fut 
échangé à Tall. :;1:1,75/42,-, le G/FG à T.all. 43,- et le FG à Tall. 
44,-/44,25. j 

ASHMOUNI. . 
Sur un très fort courant tl'achats initié vers la ·fin de la se­

maine passée, les prix de cette variété qui avaient légèrement ré­
agis, rehaussèrent brusquement -pour atteindre le prix de Tall. -
4'(,25 le G/FG et Tall. 48,50 le FG. 

. A ces prix toutefois et en fin de semaine, une légère réaction 
eut lieu. Néanmoins le marché de nos courtes soies continue à 
être excessivement serré, et toute nouvelle vague d'affaires pour­
rait être l'occasion d'une nouvelle hausse. 

Nous donnons ci-dessous, les derniers pri.x payés pour les dif-
férents classements: · 

FGF Tall. 40,50; FGF/G Tall. 42,-; GOOD Tall. 44,50; GIFG 
Tall. 46,75; FG ':fall. 48,25. 
2") FRANCO-STATION. 

Notre marché de franco-sta,tion fut modérément actif. 
En Karnak, quelques transactions de FG, pour · IlvraisoR 

Mars/ Avril, eürent lieu. à Tall. 45.-
En Ashmouni, de nombreuses affaires furent conclues, et 

portèrent sur presque tous les classements. Le GF IFGF fut payé 
Tall. 39,50, le FGF Tall. 40,50175, le FGF/G TaTll. 42,- le GOOD 
Tall. 44,50, le GIFG TaU. 46,75/47 et le FG Tall. 48,25/50. 
LES EXPORTATIONS. . 

1 ocette . Semaine. Nos exportations sont atteint cette semai-
. ne, le chiffre de Bis 21,596. contre Bis 29,738 la semaine précéden-

te. Elles furent dirigées vers les Pays suivants: · 
ANGLETERRE Bis: 15,970 (Karnak, Ashmouni, Scarto.) 
TCHECOSLOVAQUIE " 1,572 (Karnak,, Ashmouni.) 
ITALIE 1,414 (Karnak, Ashmouni, Zagora.) 
ALLEMAGNE 1,000 (Zagora.) \ ·,. ~ - --
BELGIQUE 992 (Karnak, Ménoufi, Zagora.)· 
SUISSE 543 (Karnak, Sakha 4, Zagora.) 
CHYPRE 100 <Déchets.) 
HOLLANDE 5 (Karnak.) 
TOTAL .. .. ....... ..... ..... Bi s_: 21,59ô 

2°) Depuis le début de la Saison. Du 1er Septembre 1946 au 
Mars 1947, nos ex;portations ont totalisé le chiffre de B/s 465,10!> 

. ou Crs. 3,388,569 contre· Bi s 186,902 ou Crs. 1,363,960 pour la pério­
de correspondante de l'an dernier. Nous donnons ci-dessou·s les 
détails par :Pays de destination, comparés aux chiffres de la Sai­
son passée: 

1946/47 - - 1945/46 --
Balles Balles 

ANGLETERRE _ . ~.. .. . . .... .. ............ .. . 465,105 contre 186,902 
INDES .. ... ...... .. .......... ........ . '.... .. .. . 130,751 contre 77,008 
AUSTRALIE .. .. .. .. .. .. .. ... .. .. .. ... ..... 77,729 contre 38,034 
BELGIQUE ... .. ............... "". .. 6,369 contre 2,865 
CANADA ... ................ 9,611 contre 1,750 
CHINE .. ... ·...... .. ... .. .. .. . .. .... 300 contre ' 

. FRANCE .. .. .. .. .. . .. .... .. .. .. . .. .. . . . . .. . .. .. 8,565 - contre 200 
I:lOLLANDE .. .. ... . ........ .... . :.. 39,790 contre 13,398 
ITALIE .. .. .. .. ... .. .. . .. .. . .. .. . . . 2,718 contre 
PALES TINE .. . . .. .. .. .. .. .. .. .. 79,288 contre 10,869 
PORTUGAL .. ...... .. .... .... .. 2,550 contre 1,637 
ESPAGNg .. .. . .. .. .... .. ... 1,178 contre 1,505 
SUEDE .. .. .. .. .. .. . .. . .. .. . . .. .. . .. . .. .. .. 9,006 ~ontre 
SUISSE .. .. .. .. .. .. .. .. 1,383 contre 12 
SYRIE .. . .. .. . .. .... . .. . .. . 15,402 contre 14,386 
ETATS UNIS 492 contre 3,774. 
DIVERS .. .. .. .. . .. .. .. .. . .. .. .. 49,029 contre 16,367 
TOTAL .. . .. .......... .. ... .. .. : 30,944 contre .5,097 

Les Indes continuent à êtr'e comme d'habitude sur notre ·mar­
c?~· m~is ne se s~nt assurées cette semaine que de petites quan­
tites. L on nous srgnale que le Chef du Bureau d'achats de Pra:. 
gue, est sur le point d'arriver en Egypte. Quoique· l'objet de sa 
visite n'ait pas été dévoilé, nous croyons savoir qu'il discutera 
~es modalités générales de vente des cotons qui seront achetés 
mcessamment, contre le crédit d,'un million de livres accordé à 
la Tchécoslovaquie. 

Quelques affaires ont été conclues cette semaine en Ménouft, 
avec des Pays Balkaniques. 

La Mission du G.I.R.C., continue à effectuer jaurnallem~nt 
des achats pour complé.ter les besoins de là France. A part les 
Ashmounis G/ FG et Karnak Fully Good, ils se sont interessés à 
des Extra - 114 et Extra Karnàk. 

Le Board of Trade continue à &e désin_teress'èr de notre marché. 

NOUVELLES DE L'ETRANGER 
RUSSIE. 

L'U.R.S.S. cherche à augmenter sa production de cotons 
. Un rapport reçu des Etats Unis, nous signale que l'Union So­

viétique fait de grands efforts en ce moment pour augmenter sa 
pr9duction cotonnière qui était tombée à un niveau assez bas 
pendant la guerre. · 

' Le Gouvernement Soviétique avait reçu des Cultivateurs, à 
la fin de Novembre 1946, 2,242,000 balles de coton de ·473 lbs, sQÎ-
vant le plan pré-établi. . 

L'acréage, cotonnier fut augmenté en 1946 ·de 86,500 hectares 
comparés aux chiffres de 1945, comme indiqué ci-d~ssoUs: 

,1945 : 1,212;000 hectares (2,995,000 acres.) 
1946 :; 1,298,500 hectares (3,209,000 acres.) 

La moyenne des quatre années d'avant-guerre - 1935/1938-
était de 2,048,800 hectares ou 5,062,600 acr.es. 
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~ES DAMES DE LA ~ORBEILLE 
1 par CANDIDE 

... qui vo~us révèle, chaque semaine ce qui 
se passe dans les (louliss_es: 

LA ROUE TOU~NE 

:Nous .étions allés trè,s loin sur la perite du pessimisme, 
très loin ou plutôt très ba&, pour . serrer . l'image plus près ... 
Donnons :un détail qui montre . bien . à . quel point la baissé 
était due ' a des causes psychologiques, .. au sentiment mou­
tonniér qui caractérise .hélqs! ta]Jt {].'h,.umain3 ·- et .de .cp.pi­
talistes en particülier. . Des administrateurs -.de sociétés de 
-pr-emier ordre, . qe sociétés qui · viennent · de publiér d'ex'cèl­
lents bilans,. s'étaient laissés aller .à la 'contagion et . a v aient 
vendu des paquets de leuts actions à des prix lamentables, 
à des prix qu-'ils .savaient mieux que quiconque a,u-dessous 
de la valeur intrinsèque du titre... · ··· · · · · · · ... · 

·. Eh bien, je puis l';:tffîrmer de bonne source, beaUQOUp 
de ces braves gens, en· se mordant les doigts, sqnt en train_ 
de racheter à des prix très sensiblement. · F>uMrieu~s:.·- ·: · 

Voilà-t-il pas une jolie petite ~ le.çon dé~· chûi?eS? ... _- .- · 

TRACTOR . 

. Voici encore une Société dont il· convient de · parl«;r pour 
redonner du cœur au ventre a ceux de nos capitalistes - et 

. ils sont b.élas! nombreux - qui ont en ce moment, si jose 
m'exprimer ainsi, la · colique ... 

On sait que la Tractor & Engineering Co. est née de la 
fusion de ·deux firmes qui se portai~nt fort bien chacune, 
la Tractor Co. of Egypt et la maison Mosséri, Curiel & Co. · 

. Et on ·sait aussi que ce fut un mariage_ des plus heureux. 
Le champ d'activité de la nouvelle Soc~été s'étendit _des trac­
teurs aux moteurs électriques; aux Di.es~ls, puis 9-ux pneus 
Dunlop. Il y èut des augmentations de eapita,l sanctionnées 
par des résultats· triomphants .. , 

La TI;actor & Engineering· Co. vient de fusionner avec 
la·. maison Cory Brothers & Co., une maison anglaise de répu­
tation mondiale comme agent de transport et dont les acti-
vités couvrent les deux hémisphèrés. . Il semble d'ailleurs qu'ellè potte ·déjà· se~, fruits: Quél,_ 

ques agents de change - et non des rhoirtdre:s - ont_ reçu· 
des ordres d'achat de capitalistes sérieuX' qui veulent rep1a-· 
cer leur argent. · · · 

. Ainsi la Tractor accroît encore · sa stabilité, pour ainsi 
_ dire, en répartissant les risques sur _un plus grand nombre 

• , ~ 1 • 

ATTENTION AUX TEX'TILES 

Puisque le vent revient à l'optimisme, jè reprends cou., 
rage à donner de · bons conseiis . daris . i'espoir que mes . lec.:-
teurs n'en feront pas fî. · · 
. ·- · On répétait (lans certains milieux depuis longtemps ·.que 
les diverses filatures travaillàient tant qu'elles ·pouvaient. 
C'était j'l:lste en C€ sens qu'elles tirafent parti de toute -là ·ma­
tière première disponible. Mais jusqu'à maintenant .~·enes 
manquaient plus ou moins de filés de cotqn. Or, elles vien­
nent q'en recevoir et, dorénavant elles travailleront -littera­
lement à pte in rendement. C'~st ce qui. explique . pourquoi 
€Ues vont avoir licence d'exporter. . . · · 

C'est la première fois, tout .au moins . dans l'histoire mo­
derne, que l'Egypte devient exportatrice de tissus! ... · . · 

Et surtout ne croyez pas qu'il s'agisse là d'·une exception 
passagère qui confirme la règle .. D'après des techniç_ieni'.sé­
rieux, l'Egypte pourra norm_alement exporter certains tissus 
de coton. · 

A bon entendeurs, salut! 

. d'activités. , 
Signalons que, déjà, la Tractor . prend -_pa,.rt a.ux grandes 

adjudications de travaux publics, et nous tenons de bonne 
source qu'elle a déjà obtenu de très intéressant~ contrats dont 
la répercussion se fera sentir sur- les p,rochains dividendes. · 

Quant au résultat de l'exercice qui · _vient de s'achever, 
il sera sensiblement, en dépit .des conditions générales d"ù 
monde: grèves, température ~normale · «;t pertu,rbations at­
mosphériques dans les climats producteurs, instabilité poli­
tique dans le monde entier, il sera sensiblement aussi ·boil 

·que celui de l'année dernière, ce qui est significatif... Natu­
~· rellement le dividende ne sera pas égal, puisqu'il y a 150.000 
titres à rémunérer au lieu de ·50.000. Mais les a<;tionnaires 
n'y perdront rien, compte justement tenu des ·conditions dans 
lesquelles s'est faite l'augmentation du capital. 

POUR CEUX QUI ONT DU FLAIR 

Il règne une fièvre ardente parmi toutes le-s sociétés que 
tente l'adjudica~ion du barrage d'Assouan ... Evidemment qui 
misera sur le cheval gagnant fera une brillante .affaire. 

Loin de moi la prétention d'avoir en poche ·le tuyau sûr. 
AUTRE :QO~ co. NSElL Mais ~n somm~ il est ·assez facile de découvrir ies conctir-
. ..,.- rents sérieux. Et on ne risque pas grand' chose à miser sur 

:·:La. Siegwart vient de terminer son assemblée générale'. eux, __ car il s'agit d'une grande épreuve où il n'y aura pas 
Et la_lèéfure q._u rapport du Conseil d'administr,ation est des qu'un gagnant... Il Y aura aussi des placés, si j'ose dir~, étant 
:plus encourageantes même pour un simple pr6fane. donné l'amplitude des travaux à exécuter. Et le rendement 
· · Mais pour qui suit de près les activités de ·la société desdits _placés ne sera pas à dédaigher. , _ :'·~·:. 
·une cons~atation s'impose. La soc~été a . déjà termin~ . sa ré- .·. PETIT TITRË EN BONNE POSTURE ... 
adaptation· à la situation d'après-guerre. On y travaille d'ar-
rache-pied._ Brillant développement industriel, · surtout qans -
le, nouveau ".cadre dés affaires sociales": Et malgré les dif­
Ïièultés provoquées par cette réadaptation dont .·nous · venons 
de parler le dïvidendè déclaré a été des plus ·honorables. 
}\,tlais; . qu'on le sache bien, il ne . constitue qu'ûn :"dividende 
od'attente" .. D'autant plus que la btanche coinmercia·le promet 
()U plutôt ti«;nt déjà beaucoup. . : . · · · . · ·. · · · . 

On éprouv-e .une certaine: satisfaction · de .conscience à 
,pouvoir recommander un titre à la porté'€ du petit·épargnan.t 
- qui' en général a été pas mal · étrillé: depuisr' un an èt ·en 
particulier par -les soci~tés dangereuses en élépit des meil-

.. lèurs conseils! . : _, -· ·. · .: . .. · , 

. ,un titre à mettre en portefeuille ... et à l'y •laisser. 

· Passons... et recommandons tout . simplement' 1~ Bànqrte 
d'Athènes ... Oh! .je suis le premi~~ à _recop.naître que je vierts 
un peu tard, car on pouvait ·achéter dès que· .les Etats-Unis 

~'ELiE A rAIT SA MALADIE !"• ; : .... · déçlaraient ouvrir leur bourse à la Grèçe, c'est-à-dire 'il y .a 
hult jours, alors que le titre se traitait discrètement aux - e~-

'_, -~ Pour les g~ns u.n peu .plus .. a)ldacieu:x, ·qui' ai-~ent à ~·oc- virons de P.T. ·s5. Mais · je ne crois pas encore être. parei('au'x 
'GUper .de '1a jeunesse, signalons la Société du Jute, ·quï pout~ cara:hiniers à l'heure .où j'écris ce.s Ugnè's, lè· titre g.tt~ign,â.tit 
'raît .bien réservér d'ici à quelques . mois l!:lne . trè,s agréable P.T. 94. · ' ' _.,.J 

.Sutpri~e à ses .actionnaires. Elle . a "fait .sa ma1adie", comme , · Cet ~tabliss~m~n~ a des suc9urs~l~s e~n : ple~ne prospê~;,~, 
on-dit couramment en bourse en compa:rànt les sociétés.· aux . on· le salt,, ~ans _ P.!U.Sl~l}-rs pays etr~ngers en sus ·de l'Egypte. 
chiens, et c'est maintenant une wbuste adolescente devant Et une fois la Greee renflouée par--une in3eotion de dollars 
qui-, s~ouvre un bel avenir. ,..... · -·· · ·· d~ . ~~aux_ e~poirs · ~ont per!fliS... · · · ' 
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L'anémie persiste 

LA Corbeille est toujours ma­
. lade. Certes, la maladie 

n'est pas fatale, mais l'anémie 
persiste. La guérison i ne vien­
dra que lorsque le gouverne­
ment se décidera à agir. Et 
le gouvernement n'est pas 
pressé. 

Les prix minima sont tou­
jours là - malgré le marché 
noir - les droits de transfert 
sont toujours là, malgré les 
promesses ministérielles. Et 
cette semaine, il est vent.i s'a· 
jouter un facteur nouveau: les 
téléphones ont majoré les ta­
rifs pour les . communications 
interrurbaines boursières, ce 
qui a, pendant un ·certain 
temps arrêté les arbjtrages. 

Si l'on voulait complètement 
tuer le marché des valeurs, l'on 
n'aurait pas mieux agi. 

Pourtant, malgré ces facteurs 
contraires, le marché garde 
une solidité de bon aloi. Les 
-cours sont satisfaisants, relati· 
vement parlant, bien que l'ac­
tivité laisse beaucoup à dési­
rer. 

C'est que l'on se rend comp­
te de la solidité de nos va­
leurs. Ceux qui savent lire des 
bilans sont émerveillées par le-; 
résultats obtenus l'an dernier 
par la plupart des sociétés, 
qu'elles soient agricol~s, indus; 
trielles ou autres. Ma1s malgre 
ces bilans, le capital demeure 
réfractaire, non pas parce qu'il 
craint les sociétés anonymes 
égyptiennes, mais parce qu'il 
craint l'action -gouvernementa~ 
le. 

L'action 
gouvernementale 

ET l'on en arrive à _ceci: 
c'est l'action ou plutôt l'i­

naction gouvernementale qui 
créé la crise. Qu'on le veuille 
ou pas ,le gouvernement ne 
saurait demeurer étranger. 
C'est lui qui . réglemente, c'est 
lui qui impose, c'est lui qui 
ordonne des restrictions, donc 
la Corbeille doit toujours avoir 
les yeux tournés vers le minis~ 
tère des Finances. Et tant que 
ce ministère ne prendra pas 
les décisions qui s'imposent et 
que tout le monde connaît, on 
continuera à _faire du sur­
place. Le discours d"e M. Tru­
man, lui-même, n'est pas par· 
venu à avoir raison de l'apa­
thie boursière. 
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Le ma,r(hé ho·rs-cote 

POURTANT, au cours de la 
semaine sous revue le gou­

vernement a pris une intéres­
sante décision. Il a préparé un 
projet de décret royal cré~nt 
un marché officiel hors-cote, 
pour permettre les transactions 
dans les titres - et ils sont 
nombreux .- non traités offi­
ciellement. 

Ainsi, il y aura deux mar­
chés des valeurs: le marché of­
ficiel, et le marché hors-côte 
qui ne sera pas moins officiel 
que le premier, mais dont les 
titres ne seront pas officielle­
ment inscrits ·à la Corbeille. 
Cette décision, nous sommes 
certains, assainira sensible­
ment le marché des titres des 
nouvelles sociétés qui furent 
créées dans les moments d'en· 
thousiasme qui marquèrent la 
fin des hostilités. Les nom­
breux petits souscripteurs par­
viendront à vendre, à un prix 
normal, les actions qu'ils dé­
tiennent. Certains laisseront 
des plumes, mais ils ne sacri­
fieront plus, comme ils le font 
actuellement, leurs valeurs, 
faute d'en connaître le prix. 

tionnels sur les bénéfices. Plus 
tard, lorsque la loi aura été a­
brogée, la Banque Misr finira 
par rémunérer ,comme il ·con­
vient ses actionnaires, lesquels, 
disons-le quand même, ne sont 
pas à plaindre puisqu'au cours 
actuel en Bourse, la Banque 
Misr donne un rendement de 4 
pour cent. net. Pour une va­
ieur de cette solidité, pour une 
valeur qui a de telles perspec· 
tives d'avenir, cela est plus que 
satisfaisant. 

Part de fondateur 
Helio 

LA part de fondateur Hélio· 
polis toucha les 65 livres 

pour retomber un peu par la 
suite. Ce titre, un des plus 
beaux fleurons de la Corbeille, 
est constamment manipulé par 
la spéculation. Celle-ci éta!t 
haussière au cours de la sema1· 
ne sous revue, d'où ·la hausse 
de la fondateur Hélio. si elle 
est baissière la semaine pro­
chaine, la fondateur Hélio. 
baissera, ce qui n'enlève rien 
à la valeur d'un titre qui fini­
ra tôt ou tard par atteindre 100 
livres. 

Le magnifique bilan de Les Pressages 
la Banque Misr JEUDI, les .Pre~sages f~~ént à 

. l'ordre du ]our. D Impor-

NOUS ne nous étendrons pas 
sur le magnifique bilan de 

la Banque Misr. Il est éloquent 
par lui-même et se passe · de 
commentaires. Les bénéfices 
sont nettement supérieurs à 
ceux de l'an dernier. Comme 
nous nous plaignions devant 
une personnalité qui touche de 
près la Banque du fait que sur 
800.000 livres de bénéfices en­
viro"n, les actionnaires n'ont re· 
çu que 225.000, il nous fut ré­
pondu que la loi de consolida· 
tion de la Banque exige que 
les 35 pour cent. des profits 
servent au rachat des actions 
fondateurs créées par cette loi 
et détenus actuellement par la 
Banque qui les a achetées au 
gouvernement, 35 pour cent. 
encore vont à une réserve spé­
ciale dite de consolidation, 10 
pour cent. vont à la réserve 
normale, de sorte que les ac· 
tionnaires n'ont · droit ~u'aux 
20 pour cent. des profits. Il en 
sera ainsi tan tque la loi n'au· 
ra pas été abrogée. Mais l'ac­
tionnaire profite du fait que 
cet argent lui appartient en 
principe et que les réserves 
accumulées du fait de la loi ne 
paient pas les impôts excep· 

tants ordres d'achat du Caire, 
pour toutes les valeurs de Pres· 
sage et Dépôts, l'Alexandria 
Pressing, les Presses Libres ga­
gnèrent du terrain. Le bruit 
courut que le "pool" allait être 
reconstitué, mais rien ne vint 
confirmer cette rumeur. 

La hausse du prix 
· du coton 

IL faut dire· _qu'en_ . d'autr~~ 
·temps, la hausse du pnx 

du coton aurait eu des réper­
cussions très favorables sur le 
marché des valeurs. En effet, 
les prix du coton ont non seu­
lement haussé, mais la deman­
de est bien plus importante ~t 
toute porte à croi-re qu'elle ira 
en s'intensifiant, la position 
statistique en Amérique étant 
très forte. 

Ceci, à notre avis, devrait a­
voir des répercussions favora· 
bles en premier lieu sur les 
valeurs foncières qui vont pro­
fiter dé cet état de choses, en­
suite sur les valeurs de fila­
tures qui, toutes; détiennent 
des stocks ·assez importants de 
coton brut acheté â des prix 
nettement ipférieurs· à ceux ac-

tuellement en vigueur. Il est 
vrai que la tarification de la 
majeure partie des produits. 
des filatures. locales, empê· 
chent celles-ci de profiter de la 

·:hausse cotonnière, mais le 
gouvernement finira sans dou­
t~ par se rendre compte qu'u­
ne fois les stocks actuels · é­
puisés, les Filatures devront 
se réapprovisionner aux nou­
veaux prix et qu'elies ne pour­
ront travailler à perte. A n(}­
tre sens, la hausse du prix du 
coton devra engendrer une ma­
joration des prix des cotonnà­
des populaires, car tout s'en­
chaine dans l'industrie de la 
filature et du tissage. 

L'échéancier 

24/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
l'lmmobilia d'Egypte. 

24/3/47 - Ass. Gén. Ord. · 
Egyptian Minning Cy. : 

24/3/47 - Ass. Gén. Extra· 1 

ordinaire Egyptian Min· . 
ning Cy. (aug. capital). ' 

25/3/47 - A<;s. Gén. Ord. 
Menzaleh Canal. 

26/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
Gharbieh Land Cy. 

2613/47 - Ass. Gén. Ord. 
National Bank of Egyut. 

26/3/47 - Ass. Gén. Ord.. 
Alex. Engineering Work8 

26/3/47 - A'>'>. Gén. Ord. 
Guizeh Rodah. 

26/3/47 - Ass. Gén .. o.rd.. 1 

Sté Orientale de Publicité. 
26/3/47 :- Ass. Gén. Extra· 

ordinaire Crown Brewery 
d'Alex. · 

27/3/47 - Ass. Gén. Ord! 
Nile Textile Cy. 

27/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
Sté. Gén. d'Electricité et 
de Mécanique. 

27/3/47 - Ass.. Gén. Ord • . 
Cairo Sand Bricks. 

27/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
Astra et Halles Centrales. 

2813141 - A<;s. Gén. Ord~ 
S.A. des Eaux "" C'~'" ' 

2813/47 - Ass. Gén. Ord. 
. La Fluviale. . 
2813141 - Ass. Gén. Ord. 

Urbaines & Rurales. 
2813147 - Ass. Gén. Ord. 

Orient Linim Inifn.stJ'Y . . 
28/3147 - Ass. Gén. Ord. 

Trams d'Alexaitrlrie. · 
28 /3i47 - Ass. Gén. Or«L 

Trams d'Alexandrie. · 
28 1~147 - Ass. Gén. Ord. 

Plâtrières de Ballah. 
28 13 /47 - A.ss. Gé11. Ord. 

Land Bank of E~nt. 
Eng. Works & Constr. Cy. 

29/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
U<;hte Al Kahira . 

29/3/47 - Ass. Gén. Ord. 
S+é Orient-le du Ciné:ma. 

29/3/47 - As<;. Gén. Ord. 
Bllnoue de Ctmrn~rce. ""-'* 

29/3/47 - Ass. Gén. uru. 
"F1Prtr: & (rp, F:nn'.liY Çy. 

COUPO~S DETACHES: 
S:é. Ciment Siegwllrt 

P.T. 45 net le 20/3/47. 
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LES FLUCTUATIONS DE LA BOURSE DES. Vl\LEURS DU CAIRE 
DU 14 AU 21 MARS 1947 

DESIGNATIQN 

DES VALEURS 

14 Mars 

1947 

FONDS D'ETAT 

Emprunt National 3 1/ 4 o/o P.T. 
EJ1!.prunt National Coup. Fr. " 
Emnrunt Na~ional 2 1/4 o;o " 
Emprunt National 2 3/4 o;o 

10740 
10750 
10800 
l0285 

21 Mars 

1947 

10745 
10740 
10070 
10270 

BANQUES ET SOCIETES DE CREDit' 

Banque d'Athènes .. . .. . 
Eanque de Commerce .. . 
Eanque Misr... .. . .. . .. . 

97,5 
740 

2240 
425 
820 

2940 

Commercial Bank of Eg, 
Crédit Agricole act. ord. 
Crédit Foncier act ....... 
Crédit Foncier fond.. .. .. . l · 5644 
Orédit Foncier 1903 ..... . 
Crédit Foncier 1911 ..... . 
Land Bank act.... .. . .. . 
Land Bang fond. . .. .. . 
National Bank act. ... .. . ... 
Crédit Alexandrln.. . .. . 
Arab ~'ank ...... ....... .. 

EAUX 

Alex. Water Co. act. ... ... " 
Eaux du Caire act.... .. . " 
Saux du Caire jouiss... . .. . .. . 
Eaux du Caire fond. " 
Eaux du Caire obl. 4 o;o S.I " 

TRANSPORTS ET 

Alex and Ramleh RlY. act. " 
.Angio-Amer. Nile and Tour " 
Canal de Suez obl. 3 o/o s.II " 
canal de Suez ob 3 o;o s.III " 
Delta Light Ry. priv. 5 1/2% " 
Delta Light Ry. fond. ... ... " 
Egyptian Shipping . . . " 
Fayoum Light RY. act. .. . .. . " 
Fayoum Light Ry. fond 
La Fluviale ... ... ... ... ... " 
Menzaleh Canal act. .. . .. . " 
Menzaleh Canal fond. .. . .. • " 
New-Egypt, & Lev. Ship act. " 
Tram d'Alex. div. ... ... ... " 
Tram d'Alex. jouiss.... ... ... " 
Trams du Caire, part soc. ... '' 
Sté Misr Transp, and Nav. " 
United Egypt Nile Trans. 
Keneh-Assouan Oblig, le. at 

2e. 3 l/~ o/o .. . .. • 

2460 
1866 

934 
7848 
4280 

632 
960 

1730 
500 

1796 
12226 
10505 

CANAUX 

325 
800 

·3800 
3800 

852 
912 
400 
339 " 
210 

1000 
536 

76 
158 

2186 
226 
379 

1600 
~460 

9600 exc. 

HOTELIERES 

Egypt Hotels ord ... . ... 
Egypt, Ho tels nom. . .. . .. 
Egypt. Hotels pr1v ...... . 
Grands Ho tels ord .. .. 
Palestine Hotels nom. 
Palestine Hotels port. 
VJ>Per Bifp~ Hotell ..• 

378 
351 

1076 
4350 

221 
239 
553 

97,5 
'.730 

2268 
,425 
820 

~950 
5644 
2390 
1866 
930 

7848 
ol330 
632 
950 

1730 
505 

1792 
12350 
10505 

325 
800 

3750 
3800 
857 
912 
400 
339 
210 

1000 
536 

76 
158 

2186 
226 
379 

1600 
1440 

9600 exc. 

378 
348 

1ô70 
4400 

220 
239 
553 

DESIGNATION 

DES VALEURS 

UMars 

1947 

FONCIERES 

Aboukir Co. act .. .. .... ,. .. . 
Ang:o-Bèlgian . Co. ... .. • " 
Anglo-Egypt. Land Alot.... " 
Cairo Agricultural Co. ord. " 
Oairo Agricultural Co. priv. " 
Egypt. Enter. & Dev. Co. act " 
Gharbieh and Co ....... 
Gharbieh Land Co. fond .. . 
New Egyptian Co. ... .. . ... " 
Sidi Salem Co. .. . ... ... ... " 
S.A. Wadi Klm\-Dmbo .. . . .. , 
S.A. Wadi Kom-Ombo fond " 
S.A. Behera act. ord. .. . . .. " 
Sté Domaine Cheikh Fadl... " 
Union Foncière d'Egypte ... " 
Union Fonc. d'Egypte fond .. . 
Agricole et Industrielle act. " 

226 
35a 

1160 
780 
500 

lbOO 
494 
142,5 
169,5 
338 . 
600 
~800 
.i:G94 
525 
900 
600 

1350 

IMMOBILIERES 

Cairo-Heliopolis Act... ... ... " 2710 
Cairo-Heliopolis fond .. . .. . " 6260 
Delta Land and Invest. Co. " 329 
Gabbari Land Co. ... ... ... " 444 
"Le Fayoum" .. . ... ... .. . " 250 
Immobilia d'Egypte au port " 890 
Immeubles d'Egypte . .. .. . 1550 
Dom de SipUf . .. . .. 836 

1 NDUSTRIELLES . 

Alex. Pressing .. . .. . 
Anglo-Egypt. Oilf1e•lds 
Ass. Cotton Gin ners... .. . 
Cairo Sand Bricks .. . .. . 
Comp, Frigorifique ..... . 
Delta TradinJ Co ...... . . .. 
Egypt. Salt and Soda port.. . " 
Eg. Salt and Soda nom. 
Filature Nationale ...... 
Fila ture Misr .. . .. . .. . 
Fibres Textiles ... . .. 
Port-Said Salt Assoc. . .. 
Bomonti et Pyramides .. . 
Bolanachl ..... . ....... .. 
Ciment Portland-Tourah 
Tissage et Tricotage .. . 
Emballages Economiques ... 
Sté Financ et. Indus. d'Eg, " 
Sté. Gle. Pressage ·~t Dépôts 
Suer. et Raffin. d'Eg. ord... .. 
Suer. et Raffin. d'Eg. priv. " 
Suer. et Raffin. d'Eg, fond. " 
Suer. et Ra~fin. d'Eg, 5 o;o :: 
Egrenage M1sr .. . . .. .. . . .. 
Sté. Nationa:e du Papier ... " 
Sté. Viticole et Vinicole act. " 
Tractor & Engineering Co. " 
Cicurel. .............. .. . 
Kafr el Dawar nom ..... .. 
Kafr el Dawar port ..... . 
Presses Li bres .. . . .. . .. 
Tiss.-soie Misr 
Eg. Bonded )Varehouse .. . 
Gerco ................. . 
National Plastics Cy. 
Simon Artz ........ . 
Siegwart .. . ... ..... . 

1 Impr. Misr ....... .. 
N'ile Textile . .. . .. .. • 
United En\erprise .. . .. . . •. 
Clotbinc ... ... ... ... ... ... " 

1430 
480 
123 

1030 
1900 
955 
323 
290 

2152 
2040 

879 
578 

1800 
400 

2400 
1100 

400 
891 

2100 
1000 
540 

1520 
2066 
1032 
1000 
790 

1382 
1200 
2250 
2460 
1406 
2268 
1900 

600 
475 

1350 
2050 
944 
360 
485 

21 Mars 

1947 

228 
359 

1160 
780 
500 

1500 
494 
142.5 
169,5 
347 
600 

4800 
1294 
525 
900 
600 

l ' 1350 

2724 
6360 
329 
444 
250 
890 

1500 
836 

1460 
480 
l23 

1080 
l:}Qù 

945 
323 
290 

2146 
2064 

879 
580 

1800 
400 

2400 
1098 
400 
891 

2150 
1000 

547 
1520 
2066 
1032 
1000 
790 

1382 
1200 
2250 
2450 

1450 
2268 
1944 

600 
475 

1354 
2050 
948 
370 
485 



26 LA REVUE D'EGYPTE EÇONOMIQÛE & FlNANCIERE 

Les valeurs égyptiennes 
Clôture du 20 Mars 

A LA BOURSE DE LONDRES 
Sud2n Plantations S.vndicate S 51/6 
Greek 5 o/o Loan 1914 ce · 11 
Greek 7 1/2 o/o 1924 (Refugee) " · 19 1/2 
Nati,9nal -Bank of Egypt 43 3/4 

52/-
13 
20 1/2 
44 1/4 

Egyptian Delta · Light Rails (Pref.) S 105/-
Egyptian Markets " 11/-
Egyptiën Salt & Soda: · - · · 53/9 
Egyptian_ Delta Land 65/-
New Eg-yptiàn-.- €·ôïn:Variy ·-- · - " --=27/-

115/-
12/-
58/9 
75/-
29/_;_ ~ -

Abukir Company 33/- 35/-
Anglo-Egyptian Oilfields "B" 66/3 68/9 

A LA BOURSE DE PARIS 
Crédit Foncier (Action) 
Crédit Fonci-er (Part Fondateur) 
Natiotial Bank of Egypt (Action) 
Land ·Pank (Action) 

Frs. 
" 

12,500 
26,800 
19.800 

Lmd ,Bank (Part Fondateur) . 
Cairo-Héliopolis (Action) 
Cairo Héliopo:is (Part Fondateur) 
Suez Canal 5 o/ o 
Suez Canal 3 o/o . 

4.250 
34,500 
12.900 
26.000 
19.400 
15.950 

Sucreries d'Eypte (Action) 
Sucreri-es d'Egypte (Part Fondateur) 
Banque Ottomane 

4.355 
6,300 
4,375 

Bourses des cotons 

Clôture du 20 Mars 
NEW-YORK NEW-ORLEANS 

Mai· .......................... . 
Juillet .... ... ......... .... .. .. 
Octobre ......... ... ........ . 
Décembre ................. . 
Janvier 1948 .............. . 
Mars: 1948 ...... : .......... . 

ru1het .. : :.: ~ : ::::::: t::::::::::: 

34.54 
32 62 
29 49 
28 62 
2847 
28.17 
27.69 

:27.14 

Mai ....................... . 
Juillet ..... ..... .......... . 
Octobre ...... .............. . 
Décembre· ............ ..... . 
Mars Ül48 ................ .. 
M·ai ...................... .. 

Bourse des Valeurs de Paris 

: : Cours du 20 Mars 
Francs 

Rente 3 o!o 83.75 Courrières: 
Rente 5 o/ o 1920 138.75 Lens 
Rente 3 o/ o 1945 86.50 Air Liquide 
Banaup de . Paris: 1370 Pechiney 
Union Parisienne 1285 Rhene-Poulenc 
Crédit LyonnaiH 1840 Saint-Gobain 

Port de Beyrouth Société Générale 1920 
Chemins de Fer Damas- Port de Salorüaue 

H2mah · 6010 Transatlantique 
E:ectricité' Beyrouth 2115 Orosdi-Back 
ForgeR du Nord-Est 765 Emnrunt Dawes: 
Creusot 2960 Empr:unt. Young 

34.45 
32.57 
29.46 
28.59 
28.10 
27.60 

Francs 
607 
762 

1900 
1760 
1950 
4550 

21000 
3200 
In coté 

1300 
12000 

307 

····-~·-·······················~·-····~ 

CRÉDIT FONCIER ÉGYPTIEN 

OBLIGATIONS 3 % A LOTS 
Tirages du 17 mars 1947 

EMISSION 1903- 571e TIRAGE 
Le No 644.989 est remboursable par 50.000 frs. 

Les 25 numéros suivants sont remboursables par 1.000 frs. 
407S81 487332 593675 691937 724631 
410539 497180 620178 694830 730517 
412140 531819 630507 698488 751035 
4~7224 538631 648701 713816 769664 
485648 553529 689490 722294 787393 

; EMISSION 1911 - 470e TIRAGE . 
Le No 122.622 est remboursable par 50.000 frs. 

Les 25 numéros suivants sont remboursables par 1.000 frs. 
5428 81385 147843 220853 266855 

67371 94002 . 168483 225142 311081 
68349 96230 . 168709 228706 315975 
68358 99114 214896 254942 353254 
77285 144210 217192 262762 365737 

Le paiemel).t des lots sera effectué à partir du 2 Avril1947, 
'~OUr l'Emission 1903 et du 1er Avril 1947 pour l'Emission 10!,1 •• 

*-···g·················-~·-·········-

·THE ·COTTON -SPINNING, WEAVING 
-& --DYEING ~ Co. ''KARNAK'' S.A.E. 

Av.is .. . de convocatie>tn 
Conformement aux art. 41 à 54 des Statuts, MM. les-action­

naires sont convoqués en· Assembl~e Générale Ordinaire et Ex­
traC\rdin~ire; le lun"li 31 Mars l947, à 4 heures p.m. à l'U-sine de 
la Société, sise à Choubra el Kheima, banlieue du Caire. 

--· .. :...:.~::-:.:·: ·.·::.._: __ ---ORDRE· ,DU ;;.JOUR-·· --- -· --

( 1) Rapports du Conseil d'Administration et d·es Censeurs sur 
la situation de la Société au 30 Avril 1946 et au 31 Décembre 1946. 

(2} Constatation de la cônstitution régulière de la Société. 
(3} Approbation des comptes arrêtés au 30 Avril 1946 et au 

31 Décembre 1946. 
(4} Approbation des acquisitions. , 
( 5} Quitus aux fondateu_rs et à leurs mandataires pour leur 

gestion en_ periode de formation et au Conseil d'Administration. 
pour sa gestion durant le premier exercice statutaire. . . 

(6) Fixation des divid·endes à répartir entre les actionnaires. 
(7} Election des Censeurs et fixation de leurs émoluments. 
Tout porteur de cinq actions au moins a le droit d'assister à 

l'Assemblée. 
Conformément à l'art. 43 des Status, les porteurs doiv·ent dé­

poser leurs titres au siège de la Société ou dans une des Banques 
en Egypte, trois jours francs au moins avant la réunion de l'As; 
semblée . . - · 

Le Conseil d'Administration. 

(Suite de la page 21) 

16 C/s Je{ly Crystals 
962 C/s Salt packed bacon 

middles· 
350 C/s Lactogen 

1 Cl Pamph~ets 
15 C/s Cheese 

1 .C/ Chamois 
2 C/s Pad~ocks and Pins 

20 C/s Wheaten cornflour 
16 C/s Col).fectionnery · 

2261 C/s Canned fruit 
4 C/s Cotton underwear 
6 C/s Grocery samp~es · 
2 C/s Lad'fes ail wool socket-

tes · · - · · · 

2 Drums Molasses 
535 C/s Clothing 
6.26 C/s Scoured wool 

40 Cartons Toys 
300 C/s Tinned fruit 

3 C/s Second hand clothing 
200 C/s Sauerkraut 

5 B/s BaHarat 
26 C/s B~ot polish 

400 C/s Bàrtlett pears 
1 C/ Le~ther jacket 

. 3 C/s Suitca.se effects 
, 1 Bd:s Camp bed 

6 C/s Cyc~e Eghting sets 
19.~ Drums CrystaUsed fruit 

:baJs · 
2 Parce:s Booklets 
7 B/s Leather 

20 C/s Laundry blue 
3,60 C/s Honey 
132 C/s Garboys ac:d hydroch-

loric · 
317 C/s Socks worsted 

2 C/s Buffers ferriers 
12 C/s Spare parts 
40 C/s Vegemite 
20 C/s F:sh past 
20 C/s Cheese-macaroni 

325 C/s Cheese 
100 C/s Milk powder 
17 Cartons Cocoa 
20 C/s Licor:ce allsorts 
50 C/s Candy bal~s 
.50 C/s Mïnt bals 
14 C/s Clothing 
i Cl. Publications 

20 C/s Desserts 
25 C/s Patent groats 

EGYPTIAN JUTE· Co. 
. S.A.E. 

S(leks, _IJ.ags,; _Hessians 
& Sewing Twines, 

Head Office 
17, SHARIA KASR EL NIL - TELEPHONE 47446 

Factory_ 
SHOUBRA EL KHEIM-4 - TELEPHONE 430"16 
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LA RF.Vl E D'EGYPTJ!, gcoNOMJOUE & FINANCIER& 

MA.RCHES DE GRO ·S 
(Cotations et stocks) 

DU Il AU 18 MARS 1947 

-

Produits Prix P.T. 
par ardeb 

-----

Fèves Ent. Zaw. 405 
Fèves Adi Zaw. 405 
Maïs Sh. N. Zaw. 235 
Orge Moyen 170 
Sésames . R. Zaw. 810 
Helba Zaw. 340 

Fèves Ent. Zaw. 405 
Lentilles Conc. Zaw. 450 
Maïs O. Zaw. 220 
Helba Moyen 330 
Sésames BI. Zaw. 850 
Sésames R. Zaw. 830 

Lentilles C. Zaw. 426 
Lentilles C. Moy. 400 

Riz Glacé en sac 
(80 okes No. 1) 306.5309.5 

Riz Blanchi au G 
(Ardebs 200) 613-619 

lotions 
Parfums 

Vendu 
Ardebs 

100 
50 

300 
50 
70 
10 

300 
100 
700 
300 
100 
150 

65 
20 

1 

1 

1 

Eaux de Cologne 

----

Stocks dans les Chounas 
{en ardebs) 

Blé 89683 Hel ba 
Fèves 804 Lupins · 
Lentilles 5961 Pois-Chiches 
Orge 8966 Sésame·s 
Mais N el Garn 2843 Arachides 
Mais Oweiga Riz Glacé 31165 

Blé 72786 Lupins 
Fèves 782 Bersim 
Lentilles 1457 Sésames 
Orge 4027 Ferik 
Mais N el Garn 3781 Lubia Sec 
Mais Owega 15900 Petit Pois Sec 
Hel ba 1456 

Fèves 1532 Hel ba 
Lentilles 2461 Sésames 
Orge 4319 Riz Glacé 
Mais Nel Garn 4982 Riz Non Décort. 

/ Mais Oweiga · 128 

1 Riz Non Décort. 
1 

Usines de 

/Riz Glacé Décort. 

1 

POUR VOS LIVRES 
UNE SEULE ADRESSE 

les mieux préparés -les plus appréciés COMPTOIR DU LIVRE 
N. SEDNAOUI 20, RUE ABOU EL SEBAA - LE CAIRE 

27 

2194 
30 

100 
2213 
1705 

50 

30 
150 

2032 
10 

110 
1900 

587 
808 

102091 
180098 

18144 

1285 
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En comma11dite pen 

a~tions 

Raison sociale: Hassan Aly 
Massekh, Marcel Carasso & 
Co. 

Capital: L.E. 8900. 
Objet: fabrication de la gla­

ce, installation, location et 
sous-location de dépôts frigo­
rifiques pour la conservation 
des aliments. La Société pour­
ra participer, s'intéresser d'u­
ne manière quelconque à des 
entreprises ou affaires similai­
res, fusionner avec elles ou le·s 
acquérir. 

Signa~u:re et gérance: les 
deux associés conjointement. 

Date et durée: Cinq ans à 
partir du 1er mars 1947. 

Siège: Alexandrie. 

En commandite simple 

Raison sociale: Ugo Zocchi 
& Co. 

Associés: Ugo Zocchi, Edoar­
do Fiore, Corrado Mezzina et 
un commanditaire. 

Capital: L.E. 6200. 
Objet: l'industrie de la pê­

che -en prenant la suite à par­
tir du 1er Janvier 1947 de la 
Société dissoute E. Valsama­
kis & Co. dont elle assume 
l'actif et le passif. 

Signatui'e et gérance: Ugo 
Zocchi seul. 

Date et durée: trois ans à 
partir du 1er Janvier 1947. 

Siège: Alexandrie. 

•• 

LA REV UE D'E..GYPT E ECO.NQ.IVliQJ.JE & F'ü ANClERE 

immeubles, toute gérance 
d'immeubles, tous lotissements, 
la création de champs sportifs 
et de jardins, les travaux d'ar­
chitecture ou d'édilité, la con­
îection de projets, devis, 
plans, le commerce de tous 
articles et matériaux relatiîs 
aux dites entreprises et la re­
présentation de maisons étran­
gères spécialisées dans les 
mêmes travaux ci-des·sus. 

Signature et gérance: les 
deux associés en nom conjoin­
tement. 

Date et durée: trois ans et 
un mois à partir du 1er dé­
cembre 1946. 

Siège: Le Caire, 5 rue Cham­
pollion. 

•• 
nalson so::iale: Benmayor & 

Co. 
l1sso::16s: Raymond Bemna­

yoJ.' et une commanditaire. 
Capital: L.E. 1000. 
Objet: le commerce en gé­

néral, l'exportation et l'impor­
tation ainsi que la représenta­
tion et la commission. 

Signature e·~ gérance: Ray­
mond Benmayor seul. 

Date et durée: 23 mois à 
partir du 1er février 1947. 

Siège: Alexandrie, No. 9, rue 
Sésostris. 

En nom collectif 

Raison sociale: Hassan Ibra­
him Barghout & Co. 

Associés: Maurice Moussalli 
et Hassan Ibrahim Barghout. 

Objet: l'entreprise de tra­
vaux maritimes (embarque­
ments, débarquements, etc.) 
dans le port d'Alexandrie. 

Sig:!l.atu:::e et gérante: Les 
deux associés conjointement. 

D.xte et durée: 3 ans. 
S~ège: Ismailia. 

•• 
Raison sociale: G. Tolmidis 

& Chr. Lambrou. 
Associés: Georges Tolmidis 

et Christophoros Lambrou. 
CeJpital : L.E. 1050. 
Objet: 1) l'achat, vente, é. 

change, importation, exporta­
tion de livres, journaux, re­
vues et imprimés de toute na­
ture, articles de papeterie et 
en général le commerce de ces 
marchandises. 2) l'achat et 
vente des tabacs, cigares, ci­
garettes, et articles de toilette 
et 3) achat, vente, importation 
et entretien de machines à 
écrire et leurs accessoires. 

Signature e·i gérc.mce: les 
deux associés conjointement. 

Date et durée: cinq ans à 
partir du 1er Mars 1947. 

Siège: Alexandrie. 

•• 
Raison sociale: Sotiriadis & 

Codjambopoulo. 
Associés: Héraclès D. Soti­

riadis et Georges Ch. Codjam­
bopoulo. 

Capital: L.E. 5000. 
Objet: les entreprises de 

constructions, travaux publics, 
études, projets, calculs béton 
armé, peintures, décorations, 
menuiseries, ferroneries, instal­
lations électriques et sanitai­
res, fabrication de briques et 
mobiliers en général tous au­
tres travaux similaires. 

Signature et 9'érance: les 
deux associés séparément. 

Date et durée: trois ans à 
partir du 1er Février 1947. 

Siège: Alexandrie. 

Signature et gérance: Mau­
Raison sociale! Garozzo, Ha- rice Moussalli seul. 

ra & Co. 
•• 

Raison sociale: A. S. Moha-

Associés: Arturo S. Garozzo, 
Charles Hara et deux com­
manditaires. 

Objet: le commerce et l'in­
dustrie du bâtiment, en géné­
ral, travaux accessoires com­
pris, les entreprises gouverne­
mentales, les entreprises de 
constructions de ponts, chaus­
sées, routes, chemins de fer, 
canaux et autres, les travaux 

· de drainage, d'irrigation et 
d'assainissement, l'achat et la 
vente pour compte propre ou 
celui des tiers, de terrains et 

Date et durée: Un an à par­
tir du 15 Janvier 1947. 

Siège: Alexandrie. 

•• 
Raison sociale: Varcas Frè­

res. 
Associés: Théodore et Geor­

ges Jean Varcas. 
Capital: L.E. 1500. 
Objet: commerce exploita­

tion des bars, hôtels, restau­
rants, et spécialement l'exploi­
tation de l'"Hôtel Royal", à 
Ismaïlia. 

mad & Co. 
Associés: Ahmed El Sayed 

Mohamed et Raphael, dit Ro­
ger, Eskenazi. 

Capital: L.E. 3400. 
Objet: le commerce d'entre­

prises des travaux maritimes, 
fournitures aux bateaux et 
transports par camions sur 
tout le territoire égyptien. 

Signature et gérance: Ra­
phael Eskenazi signera pour 
les deux. 

Date et duzée: cinq ans à 
partir du 1er Mars 1947. 

Siège: Alexandrie. 

Rclbon so.::iale: P. Patrras & 
Co. 

Associés : Panayotis Constan­
t in Pateras, Jean Dimitri Vas­
silaris et Mary Contrafouris. 
Obje ·~ : le commerce en gé­

néral et plu.:; particulièrer.1ent 
le commerce des produits 
d'embaJlage, des barils et bi­
dons vides, des huiles miné­
rales, des graisses, du fer et 
des ferrailles, le dédouanage, 
le transbordement et le trans­
port des marchandises, la re­
présentation des navires et so­
ciétés de navigation, la four­
niture des navires et toutes 
les opérations des agences 
maritimes. 

Signature et gé!ance: Pana­
yotis Pateras et un des co-as­
sociés. 

Date et durée: deux ans à 
partir du 17 Février 1947. 

Siège: Alexandrie. 

•• 
Rcdson sociale: Matalon & 

Romano. 
Associés: Dina Romano et 

Isaac Matalon. 
Capital: L.E. 2000. 
Ob;et: commerce en général, 

importation, exportation, la 
confection, commission et re­
présentation tous articles no­
tamment Nouveautés pour Da­
mes, Messieurs et enfants, 
Frivolités, habillements, linges 
fins, articles décoratifs, sacs, 
maroquineries, tous objets de 
toilette et de bureau, gants, 
bas, chaussettes, mouchoirs, 
sous-vêtements, dentelles, etc. 
etc. 

Signature - et gérance: les 
deux associés conjointement. 

Date et durée: deux ans à 
partir du 15 Mars 1947. 

Siège: Alexandrie, 21, rue 
Chérif Pacha . 

•• 
Raison sociale: Marguerite 

Coulani & Co. 
Associés: Marguerite Coula­

ni, Hélène Coucounari et Ma­
rika Cathrepti. 

Capital: L.E. 600. 
Objet: l'exploitation d'un sa­

Jou de coiffure pour dames et 
de parfumerie. 

Signature et gérance: Mar­
guerite Coulani seule. 

Date et durée: trois ans à 
partir du 1er Janvier 1947. 

Siège: Ismaïlia, rue Sultan 
Hussein. 
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